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Session d'urgence vendredi: 
ultime appel de M Johnson
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La conférence de presse de M. Daniel Johnson, de retour d'Hawaii (Photo Le Devoir, par Keystone)

A l'actuel BCR, succédera une 
commission de ia radiodiffusion

par Michel Roy

Le Parlement du Québec se réunira d'urgence ven­
dredi après-midi pour voter une mesure qui obligerait 
les grévistes de la CTM et les radiologistes à reprendre 
le travail s'ils ne l'ont pas repris d’ici là.

En annonçant la nouvelle hier après-midi au cours 
d'une conférence de presse, le premier ministre a lancé 
un appel aux deux groupes, les invitant à mettre un ter­
me à leur grève avant vendredi II se peut que M. John­
son se mette en contact avec les représentants des par­
ties en cause avant la fin de ia semaine Mais il compte 
que les radiologistes 'donneront l'exemple " en retour­
nant à leurs postes et que les employés de la (TM ré­
tabliront le service des transports en commun aux con­
ditions prévues par le juge Chevalier "ce qui ne leur fe­
rait pas perdre la face".

Le projet de loi dont la Chambre sera saisie ven­
dredi. a dit M. Johnson, envisage des "sanctions sévè­
res" Mais cette loi ne saurait résoudre le problème 
des grèves dans les services publics, a reconnu le pre­
mier ministre qui constate que ‘‘l'expérience n'est pas 
très encourageante" depuis l'adoption de la loi qui ac­
corde le droit de grève dans le secteur public <1964i 11 
juge inacceptable qu un syndicat, par un arrêt de travail, 
“puisse tenir en otage toute une ville, en particulier les 
malades et les enfants'. Il déplore le tort causé à l'Ex­
po par cette grève Mais M Johnson se refuse à “dis­
tribuer des blâmes" et ajoute que les deux parties dans 
chacun des conflits ne sont probablement pas à l'abri 
des reproches Ce qui importe à présent, c’est de réta­
blir les services, de mettre fin à une situation désor­
donnée qui est plus préjudiciable à l’économie que les 
débats sur la constitution.

M Johnson tient à préciser que son gouvernement 
ne songe pas à abolir le droit de grève dans le secteur 
public, mais qu'il entend améliorer les mécanismes 
d'exercice du droit de grève. Aussi, après la session 
d'urgence, va-t-il convoquer les chefs syndicaux pour 
examiner avec eux l’ensemble du problème, car il pa­
rait évident que le code 'du travail ne répond pas aux 
exigences dans le secteur public. Il espère que la loi

par Pierre-C. O'Neil Voir page 2: Session

Marchand invite 
les "usurpateurs" 
à solliciter un 
nouveau mandat
par Gilles Lesage

le leader des libéraux iédéraux du Quebec s'en est pris 
hier aux députes qui "usurpent” le mandat qui leur a été confié 
et qui dérident, à mi-chemin, de l'utiliser pour des fins qui 
n’ont pas été approuvées par le peuple, de même qu'aux institu­
tions qui agissent comme si les séparatistes jouissaient de la 
confiance populaire, le ministre a invité les députés qui n'ont 
pas de mandat du peuple" à démissionner et à tenter de se 
taire réélire selon leurs nouvelles convictions.

Parlant sans texte M Jean Marchand a fait part de ses 
observations sur ce qu'il a appelé de "faux problèmes", devant 
les membres de la Chambre de commerce du district de Mont­
réal. réunis pour leur premier déjeuner hebdomadaire de la 
saison.

le ministre de la main-d'ocuvrc et de l'immigration dans 
le cabinet Pearson a dit que l'exemple le plus frappant de cette 
usurpation était le ras de M. (idles Grégoire, élu comme rredi 
liste, devenu par ia suite indépendant, puis indépendantiste A 
un autre moment, il a aussi mentionné le député provincial de 
Dorion. M. François Aquin, élu avec l'équipe libérale de M 
lacsage en juin lüfiCi et qui est devenu récemment le premier 
député indépendantiste à siéger à Québec Mais M Marchand n’a 
pas parlé expressément de M Kené lévesque, qui est passé 
dans le camp des souverainistes il y a quelques jours à peine

la> leader libéral a rappelé que les indépendantistes n'a­
vaient pas fait élire un seul député à la législature de Québec, 
l'an dernier, mais que. maintenant, "plusieurs institutions se 
comportent comme si les séparatistes jouissaient de la eonfian 
ce populaire et représentaient les Québécois" "Il s'agit là 
d'une distorsion fondamentale et grave", a dit M Marchand

Pas de mandat

Bien plus, ajoute-t-il. il surgit artificiellement un député 
indépendantiste, que la population n'a pas élu comme tel. mais 
qui a décidé de le devenir après coup et de réaliser ce que la 
population ne lui a pas donné le mandat de réaliser.

C’est fausser le jeu de la démocratie, estime M. Marchand, 
que de prendre un détour pour créer une situation que le peuple 
ne veut pas Si de tels cas, dit-il, devaient se multiplier, qu'ad­
viendra-t-il du libre choix des députés par la population'' Il 
faisait vraisemblablement allusion à la prédiction de M. Gré-
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OTTAWA (DNC) - Le gou­
vernement a rendu public hier 
soir un projet de loi sur la ra­
diodiffusion canadienne dont 
le principal effet est de rem­
placer l'actuel bureau des gou­
verneurs par une commission 
de la radiodiffusion canadien­
ne qui aura juridiction sur les 
deux éléments, public et privé, 
d'un système unique de radio­
diffusion

Le nouveau projet de loi mo­
difie également les structures 
administratives de Radio-Cana­
da. notamment par la création 
d’un poste de vice-président 
directeur général.

L’une des principales carac­
téristiques du nouveau projet 
de loi tient au fait que s'y trou­
ve incorporée une déclaration 
sur la politique de radiodiffu-

WILSON
Nous ne sommes pas 
d’humeur à accepter un 
non pour réponse à notre 
demande d’adhésion.
LONDRES (AFP) - A la 

veille de la réunion du conseil 
des ministres français qui doit 
définir l'attitude de la France à 
l'égard de la candidature britanni­
que au Marché commun, M. Ha­
rold Wilson a répété hier soir 
que la Grande-Bretagne "n'était 
pas d'humeur à accepter un non 
pour réponse'.

Parlant au banquet annuel de 
l'Association des constructeurs 
d'automobiles, le premier minis­
tre a déclaré: "Ce n'est pas à 
moi de me livrer à des conjec­
tures quant aux perspectives pour 
le proche avenir, et ce n est pas 
le moment. Notre candidature est 
posée. Nous ne sommes pas d'hu­
meur à accepter un non pour ré­
ponse.'

Emissions 
subversives 
à l'adresse 
des Québécois?

OTTAWA (PC) - M. Robert 
Thompson, député créditiste 
de Red Deer, a déclaré hier en 
Chambre que Kadio-La Ha­
vane diffuse régulièrement en 
français, à l'intention du Qué­
bec. des émissions radiophoni­
ques à caractère révolution­
naire.

Le député a précisé que ees 
émissions sont diffusées une 
demi-heure par jour, par on­
des courtes sur la bande de 49 
mètres, et qu'elles compor­
tent des instructions sur la 
subversion et la guérilla.

M. Thompson a ajouté que 
Radio-la Havane diffuse égale­
ment des émissions, depuis 
quelque temps, à l’intention 
des Indiens et des Métis de 
l'Ouest du Canada, les invitant 
à la révolte du “Red Power”.

le député a demandé si le 
gouvernement fédéral était au 
courant de ces activités, mais 
sa question est restée sans ré­
ponse. le président des Com­
munes, M. lemoureux, l'avant 
jugée irrecevable.

sion au Canada, declaration 
qui établit clairement que le 
système canadien sera un sys­
tème unique comportant un élé­
ment public et un élément pri­
vé, que le système doit être 
possédé et contrôlé par les 
Canadiens, que le droit de li­
bre expression existe pour 
tous sous réserve des respon­
sabilités des diffuseurs, que 
"tous les Canadiens ont droit 
à un service de radiodiffusion 
dans les langues anglaise et 
française, au fur et à mesure 
que des fonds publics devien­
nent disponibles".

Cette déclaration de politi­
que précise en plus quel doit 
être de façon générale le man­
dat du réseau national de Ra­
dio-Canada; elle établit "que 
lorsqu'un conflit survient en­
tre les objectifs du service na­
tional de radiodiffusion (Radio- 
Canada) et les intérêts de l'é­
lément du secteur privé, les 
objectifs du sendee national 
de radiodiffusion doivent pré­
valoir”

La commission de la radio­
diffusion canadienne remplace 
le bureau des gouverneurs. 
Elle sera formée de cinq mem­
bres à temps plein et de dix 
membres à temps partiel, tous 
nommés par le gouvernement. 
C'est également le gouverne­
ment qui nommera le prési­
dent et le vice-président en 
les choisissant parmi les mem­
bres à plein temps.

La commission a le pouvoir 
d'établir des règlements qui 
lui permettront de surveiller 
l’application de tous les as­
pects de ce que le projet de 
loi définit comme étant les 
principes et les objectifs de 
la radiodiffusion.

La commission a également 
le pouvoir de suspendre ou d’an­
nuler les licences de radiodif­
fusion.

Les pouvoirs de la commis­
sion touchent la programma­
tion, les recours à la publici­
té, la diffusion d’émissions po­
litiques, les périodes de diffu­
sion qui doivent être réser­
vées au réseau, les conditions 
d’exploitation des stations de 
radiodiffusion, les droits à ac­
quitter pour les licences et le 
reste.

Le gouvernement se réser­
ve lui aussi un droit de veto 
sur les décisions de la com­
mission concernant l’attribu­
tion, la modification ou le re­
nouvellement de toute licence, 
le gouvernement se réserve 
également le droit de forcer 
les réseaux à présenter une 
émission qu’il estime être d’in­
térêt national.

Enfin, la commission a les 
pouvoirs de distribuer des 
amendes qui sur déclaration 
sommaire de culpabilité, va­
rient entre $1.000 et $100,000, 
selon la nature de la violation 
des règles édictées par la 
commission.

De son côté, la société Ra­
dio-Canada conserve son con­
seil d'administration, contrai­
rement aux recommandations 
du rapport Fowler Ce conseil 
est formé de quatorze admi­
nistrateurs et d’un président

tous nommés par le gouver­
neur en conseil C’est la So­
ciété, sur recommandation de 
son président et après consul­
tation avec le gouvernement, 
qui nomme le principal fonc­
tionnaire de la Société, le vice- 
président et le directeur gé­
néral.

Radio-Canada maintiendra 
son siège social à Ottawa où 
la commission aura également 
le sien

Le financement de la socié­
té d’Etat se fera dorénavant 
sur une base quinquennale, 
comme le demandaient depuis 
longtemps les autorités de Ra­
dio-Canada et comme l'avait 
proposé le rapport Fowler. Si 
le projet n est pas amendé, la 
société, dès l'entrée en vi­
gueur de la loi pourra présen­

ter au gouvernement un pian 
quinquennal de dépenses d'im­
mobilisations et un budget d'ex­
ploitation pour cinq ans lequel 
devra être soumis au parle­
ment lorsque le parlement est 
en session, quinze jours apres 
son approbation par le gouver­
neur en conseil.

La société devra cependant 
fournir des rapports annuels 
de ses activités et le gouver­
nement devra les soumettre au 
parlement lorsqu'il est en ses­
sion dans les quinze jours de 
leur réception

Au cours du débat sur la ré­
solution. le secrétaire d'Etat, 
Mlle LaMarsh, a laissé enten­
dre que le projet d'organisme 
directeur pour la télévision

Voir page 2: Radiodiffusion

Ontario: réélection 
des conservateurs

TORONTO (d'après CP)
Les progressistes conserva­
teurs ont été reportés au pou­
voir hier en Ontario mais leur 
majorité en Chambre sera 
sensiblement réduit^ par les 
gains importants des libéraux 
et des néo-démocrates.

Tout indiquait hier soir que 
le parti du premier ministre 
Robarts disposerait de 70 siè­
ges contre 78 en 1963. Les li­
béraux. qui avaient 22 sièges à 
la dissolution, ont fait élire 27 
députés, et les néo-démocra­
tes qui n’avaient que huit dépu­
tés en Chambre, en auront 
maintenant 20.

Malgré les gains très sensi- 
•bles du NPD, ce sont enco­

re les libéraux qui formeront 
l’opposition officielle.

MM Robarts, Nixon (libé­
ral) et MacDonald (NPD) ont 
été réélus dans leurs circons­
criptions respectives. Deux 
ministres conservateurs ont 
subi la défaite. Ce sont MM. 
Wardrope (mines) et Spooner 
(affaires municipales). En ap­
prenant sa victoire hier soir à 
London, M. Robarts a annoncé 
que son gouvernement se re­
mettrait au travail dès aujour­
d’hui.

Par suite de la redistribu­
tion électorale, le nombre des 
circonscriptions est passé de 
108 à 117 en Ontario. On cons­
tate que le NPD a enlevé qua­
tre sièges aux conservateurs 
et deux sièges aux libéraux.

I cr y K lII. i I IN I
Voici les points saillants de la conférence de presse don 

née hier après-midi par M. Daniel Johnson dans les locaux du 
ministère de l’industrie et du commerce, Place Ville-Marie:
• M. Johnson, qui rentre d'un voyage de repos d’un mois, 

se déclare en excellente santé. Tous les journalistes présents 
constatent qu'il paraît se porter beaucoup mieux qu’à son dé­
part. Le premier ministre, sans qu'on l'en ait prié, prend l'i­
nitiative de démentir les rumeurs selon lesquelles il serait af­
fligé d'un cancer de gorge.
• Il lance un appel de retour au travail aux grévistes de la 

(TM et aux radiologistes. Il se peut qu'il rencontre personnel­
lement les représentants des parties dans ces deux conflits.
• Il annonce une session d'urgence du Parlement pour 

vendredi, 3 heures, afin de faire voter une mesure exception­
nelle ordonnant le retour au travail si les grèves ne sont pas 
encore terminées à ce moment-là. Il espère que cette session 
ne sera pas nécessaire, que les radiologistes donneront l'ex­
emple en reprenant leurs postes, que le personnel de la (TM 
remettra en marche le service des transports en commun.
• La loi d’urgence qui serait adoptée au cours de la ses­

sion spéciale sérail assortie de sanctions assez sévères, mais 
le gouvernement n’entend pas régler tous les problèmes du 
secteur public par cette loi.
• Le premier ministre précise que le gouvernement n'a 

pas l’intention d'abolir le droit de grève, mais plutôt d’amélio­
rer les mécanismes d'exercice du droit de grève dans le sec­
teur public. Après la session d'urgence, si elle a lieu, le gou­
vernement convoquera les chefs syndicaux afin d'étudier avec 
eux cette question des grèves dans les services publics.
• Sur le congrès de la Fédération libérale, M. Johnson dé 

clare qu'il ne voit pas ce que ses adversaires ont accompli de 
constructif ou de positif en fin de semaine au chapitre de la 
constitution. “Si Ottawa agissait envers le Québec comme le 
parti libéral a agi envers René Lévesque, la dignité commande 
rait à la collectivité canadienne-trançaise de taire ce que Le­
vesque a fait... de partir."
• Sur le présent débat constitutionnel, M. Johnson déclare 

que l’attitude de son parti est claire, qu elle est déjà connue, 
quelle est constructive: nous voulons, dit-il, une nouvelle 
constitution qui consacre l’égalité du groupe canadien-trançais: 
nous ne pouvons pour l’instant préciser la nature exacte de cet­
te égalité, mais nous le ferons. Nous donnons la preuve de no­
tre bonne volonté, dit encore M. Johnson, en nous rendant à la 
conférence sur l'avenir de la Confédération convoquée par M. 
Robarts. Notre attitude, dit le premier ministre, est pro-cana- 
dienne.
• M. Johnson confirme qu'il a invité M. Marcel Faribault 

à entrer dans le gouvernement II attend une réponse la semai­
ne prochaine.
• Le premier ministre déclare qu'il ne songe pas a ordon­

ner des élections, à moins que tel ne soit le désir unanime de 
ia population, désir qu’il ne perçoit pas pour l’instant.
• Du projet du maire Drapeau de faire de l’Expo une en­

treprise permanente, M. Johnson croit que tout le monde est en 
faveur mais que le coût lui parait excessif ($150 millions en 
trois ans pour le Québec) compte tenu des autres priorités.

impasse totale dans 
la grève à la CTM
par Jules LeBlanc

Pour la 28e journée consé­
cutive, les Montréalais seront 
encore privés ce matin de tout 
service de transport en com­
mun. La décision du gouver­
nement Johnson-de convoquer 
le Parlement vendredi porte 
à croire que ces services ne 
seront pas rétablis avant le 
début de la semaine prochai­
ne. Et encore là. uniquement 
si tout va pour le mieux.

L'impasse qui dure depuis 
des semaines entre la Com­
mission de transport de Mont­
réal et ses 6,300 employés ne 
cesse de s’aggraver depuis le 
début de la grève, le 21 sep­
tembre dernier: jusqu'ici,
chaque mince espoir de solu­
tion qui est apparu s’est ra­
pidement envolé, tandis que 
les quelques portes qui se sont 
entrouvertes ont été preste­
ment refermées et verrouil­
lées.

Et chacun se demande , com­
ment en sortir? comment 
cela finira-t-il? Et surtout, 
quand?

Un mince espoir

Les syndicats ont présenté 
de nouvelles propositions lun­
di soir et. de ce fait, ont fait 
naître certains espoirs: ils 
réduisaient légèrement leurs 
demandes et, surtout, les éta­
laient sur deux ans au lieu de 
18 mois. Mais, en moins d’u­
ne heure, ces espoirs se sont 
effondrés Non seulement 
l'administration municipale a

refuse de reprendre les négo­
ciations sur cette base, mais 
elle refuse maintenant de né­
gocier tant et aussi longtemps 
que les grévistes n'auront pas 
repris le travail 

Et M Saulnier ne peut plus 
être considéré comme un 
homme seul dans cette lutte 
(si jamais il a été considéré 
ainsi): il a reçu lundi soir, 
un appui ferme et non équivo­
que du maire de Montréal. M 
Jean Drapeau, et des conseil-

Voir poge 2: La CTM

Sanctions contre 
les grévistes?

QlJEBFt'(DNC) - la-sous- 
ministre Je la justice du Qué­
bec, Me Julien Chouinard. _ a 
révélé qu'il a donné ordre hier 
matin aux procureurs du gou­
vernement de procéder pour 
que les sanctions prévues 
lorsque des personnes ne se 
conforment pas a une injonc­
tion (ordre de la Cour) soient 
imposées aux grévistes de la 
CTM en vertu du chapitre 761 
du code de procédure civile.

Les procureurs vont deman­
der à un juge de la Cour supé­
rieure d’ordonner aux présu­
més transgresseurs de compa­
raître devant lui pour répon­
dre à une accusation d’outrage 
au tribunal et dire pourquoi ils 
n ont pas respecté l'injonction, 
lai peine maximale prévue 
dans de tels cas est de $50,- 
(MK) d'amende et/ou un an de 
prison.

r ; ------^
Les Acadiens se méfient des terres promises
Céderont-ils devant les astuces inépuisables de l'insolite Charles Van Horne?
de notre envoyé spécial, Jean-V. Dufresne

FREDERICTON - Louis Robichaud n’offre rien de réelle­
ment nouveau à ses électeurs, sinon la promesse de mener à 
bien le programme pour l'égalité sociale, adopté U y a déjà deux 
ans par la Législature, et ddnt certaines phases ont été accom­
plies. Cela constitue davantage un programme politique à.long 
terme qu'une séduction électorale.

Charlie Van Horne, lui, olfre tout cela, et If style, et la lu­
ne par surcroît. Il offre même aux Acadiens la reconnaissance 
officielle de la langue française, partout, et immédiatement, si 
son parti est élu. Vont-ils s'y laisser prendre? On peut en dou­
ter: les francophones du Nouveau-Brunswick, qui ont déjà trop 
souffert de mirages, se méfient de terres promises aussi faci­
lement.

Cet engagement-là. c’est du Van Horne de première eau. 
I.a promesse émane d'une motion qu'il soumit à l'Assemblée 
législative, l'hiver dernier après qu'un journaliste moqueur lui 
eut fait observé qu'ayant été élu dans Restigouche, - et on verra 
comment - son discours d’investiture ne contenait aucune allu­
sion aux franeophones, nombreux dans son comté, et qu'à cette 
occasion pourtant propire, ear c’était sa rentrée politique, il 
n'avait pas prononcé un seul mot en français, lui qui connail la 
langue.

Entre deux verres, car tout cela avait été une boutade d'an­
tichambre, l'observation du journaliste fermenta et, dès le len­
demain. il lut devant l’Assemblée législative ébahie la motion 

^^dont ses collègues n'avaient pu prendre connaissance, puisqu'il

ne les avait pas consultés. Van Horne tient les caucus en hor­
reur et n’en convoque à peu près jamais. En vérité, le journa­
liste et un camarade étaient les véritables auteurs du document.

La tâche humiliante d'appuyer la motion fut confiée à un 
jeune conservateur de Carlton, Richard B. Hatfield, francophile 
d'ailleurs, mais que désespèrent les méthodes insolentes de son 
chef. Il dut appuyer le document sans l’avoir lu. Au reste, il 
flairait un piège.

Robichaud lui aussi d'ailleurs, qui renversa la motion. Eût- 
elle été acceptée, elle aurait réjoui les indépendantistes du Qué­
bec, sans doute, pour qui Robichaud est un "vendu", mais elle 
eût compromis les efforts minutieux, calculés, discrets, que 
préfère accomplir le chef libéral pour assurer l'émancipation 
linguistique des Acadiens. lai motion adoptée, le projet de loi 
ensuite, la réalité cependant en aurait fait une lettre-morte, et 
les anglophones, à toute nouvelle initiative, auraient répondu: 
votre langue est maintenant officielle que voulez-vous de plus?

Ainsi, il ne faut pas s'étonner que Richard Hatfield, tou­
jours candidat dans Carlton, et assuré de l'emporter - les libé­
raux ne souhaitent pas sa défaite - se soit abstenu de participer 
activement à la campagne qui s'achève.

Il réagit à la manière de bien d'autres, aussi conservateurs 
que lui. qui estiment que le premier ministre Van Horne n’ac­
cepterait jamais de jouer le jeu de la démocratie, ni dans le par­
ti, ni dans l'Assemblée. Hatfield, (aut-il rappeler, est un ardent 
supporter de Stanfield.

Les conservateurs sont ainsi partagés. Il s’en trouve aussi 
un grand nombre pour reconnaître que Van Horne est le seul 
qui soit capable d'enlever le fanion de la victoire. N'avait-il pas 
enlevé Restigouche à un candidat francophone?

Alexandre Savoie, 42 ans. surintendant d'écoles, fut défait 
par 300 voix et par trois rumeurs: Savoie, fit-on chuchoter, est 
un nationaliste “francophone"; surintendant d'écoles, Robichaud 
lui a offert le ministère de l'éducation, s'il est élu. et c'est Mel- 
drum qui tient le portefeuille; Meldrum, furieux en l’apprenant, 
en est venu aux coups avec son chef et U a dû se faire panser à 
l’hôpital.

Aussi incroyable que cela puisse paraître, trois mois après 
la victoire de Van Horne, nous signalait hier un observateur de 
la capitale, on croyait encore daas certains milieux à cette his- 
tofre de pugilat, une pure fiction.

Ces astuces malicieuses évoquent les chroniijues politiques 
du siècle dernier. Van Horne le reconnaît lui-même, la politi­
que c’est la guerre. Daas un pays méfiant comme le Nouveau- 
Rrunswiek, les rumeurs “portent" et les journaux les dissipent 
rarement. L'Evangeline appuie ouvertement Robichaud, et dé­
nonce ces attaques; le Daily Gleaner dr Moncton, qui jadis fus­
tigeait Robichaud manifeste durant cette campagne une saine ob­
jectivité, puisque les élections que son directeur, le brigadier 
Wardell, réclamait, sont acquises. Quant aux quatre autres jour-

Voir pag* 2: L*s Acadian*
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MARCHAND
gorr. selon qui quelques députés à Ottawa s'apprêtent à suivre 
son exemple

M Marchand ne nie pas qu'un député puisse changer d'al­
légeance. notamment lorsque son parti refuse de mettre en 
oeuvre une mesure qu'il juge essentielle, ou encore lorsque son 
parti se désagrège, comme c'est le cas pour le crédit social 
à Ottawa, dit-il Mais si c'est le député qui change d'idée en 
cours de route, estime le ministre, il devrait avoir le courage 
et l'honnêteté de quitter son parti, bien sûr, mais également de 
démissionner et de tenter d'obtenir un nouveau mandat selon 
sa nouvelle orientation politique ou idéologique

Prenant exemple sur la scène fédérale où il oeuvre depuis 
bientôt deux ans. le ministre de la main-d'œuvre a soumis que 
rien ne pouvait justifier un député de “changer d'idée" au mi­
lieu de son mandat 0 a notamment fait état des solutions ap­
porté dans la vie politique leur vitalité religieuse d aman ", a 
l’enseignement professionnel, de même qu'aux “efforts consi­
dérables'' du gouvernement dans le secteur du bilinguisme et 
du biculturalisme.

M Marchand a insisté sur le fait qu'il ne fallait pas lancer 
le peuple dans des aventures, aussi alléchantes soient-elles, 
pour lesquelles il n a pas eu l'occasion de donner son opinion.

“S’il y a un risque à courir, c’est aux intellectuels, aux 
faiseux et aux réformeux à le courir, à ceux-là qui ont trans­
porté dans la vie politique leur vitalité religieuse d’antan. a 
lancé le ministre

En dépit de n impone quelle gymnastique, a soutenu M 
Marchand, la plupart des griefs ne seront pas résolus par les 
formules que I on met de l'avant (“chaque jour il y en a une nou­
velle et seuls les séparatistes semblent être logiques avec eux- 
mêmes'’); et la servitude nord-américaine continuera à se 
faire sentir, quoi que l’on fasse.

"Cette servitude, je ne dis pas que je l'accepte, mais c’est 
comme ça. Que voulei-vous’’ Nous n'avons pas les dix mil­
liards qu'il faudrait pour remplacer ceux des Etats-l'nis. ni les 
laboratoires, ni les techniques."

Sur ce point, dit-il. les Anglais ont le même problème et 
le même intérêt que nous et nous avons ainsi la chance d en 
arriver un jour à une indépendance, très relative. Il faut voir 
les choses telles qu’elles sont; U n'y a pas de raison de se dé- 
chrer ou de lancer des anathèmes

Nous avons toute une série de batailles à mener et nous 
faisons face à une rareté de compétences pour les mener “Le 
courage, ce n'est pas de nous évader dans des situations in- 
teBectuellement attrayantes qui nous lanceraient dans des len­
demains qui ne chanteraient sûrement pas.”

Au début de son exposé à bâtons rompus, le député fédéral 
a soumis que le climat politique de la province et du pays était 
"assez mauvais ", non pas parce qu'il y a des problèmes, ce 

qui est normal, mais parce qu aux vrais problèmes se greffent 
une série de faux problèmes et qu'il est düfieile de démêler 
les deux.

Le ministre a admis que la plupart des griefs soumis par 
les séparatistes, les états généraux, les tenants de la thèse de 
M Paul Gérin-Lajoie ou de celle de l'union canadienne de M 
Lévesque étaient fondés et qu’il fallait les corriger. Là où il 
y a distinction, dit-il, ce n'est pas sur les objectifs, mais dans 
i'ordre des moyens

Ces faux problèmes, a dit M. Marchand, viennent de ce 
que les mécanismes de base de la démocratie sont faussés et 
blasés

Or. dans ce pays où les libertés fondamentales de l'homme 
et des groupes sont respectées, où il existe des canaux régu­
liers pour redresser les griefs des individus ou des groupes, 
absolument rien ne peut justifier le recours à la violente.

11 évoque alors le cas de Hitler qui, sans avoir jamais ob­
tenu la majorité populaire, a réussi à s'emparer du pouvoir, 
à faire disparaître les institutions démocratiques et à mener 
le monde à la boucherie.

11 n’y a rien de mauvais en soi à prôner le séparatisme ou 
toute autre formule; il s’agit de savoir si cette formule appor­
tera plus de liberté et de bien-être au peuple, et il importe que 
le débat se fasse franchement, sans que l'information soit biai­
sée. M. Marchand rappelle à cet égard ses propos récents sur 
Radio-Canada: si le gouvernement a bien pris soin de mettre 
la société d'Etat à l'abri de toute ingérence politique, il faut 
faire en sorte qu'on ne puisse “l’influencer indirectement et en 
vertu d'autres techniques ".

SESSION
aura été modifiée avant que ne commencent les négocia­
tions avec les fonctionnaires provinciaux, cet hiver

M Johnson (qui paraissait en pleine forme après 
un mots de reposi. s est dit d'avis que les libéraux n ont 
apporté en fin de semaine aucune solution constructive 
au problème constitutionnel, et le départ de M René 
Lévesque lui semblait inévitable.

"Je ne suis pas sûr que nous aunons pu trouver 
dans notre parti un Eric Kierans pour faire ce qu il a 
fait! Cet homme déclarait en 1964 qu'un Québec indé­
pendant serait viable En 1967. il dit le contraire. Par 
ses déclarations, M Kierans est peut-être celui qui a 
le plus contribué à un début de panique dans le monde 
de la finance Pourtant, il devrait savoir que les diffi-' 
cultés que connaissent les obligations du Québec ne sont 
pas exclusives-au Québec'

De René Lévesque. M. Johnson déclare "Si Ottawa 
agissait envers le Québec comme le parti libéral a agi 
envers M. Lévesque, la dignité commanderait à la col­
lectivité canadienne-française de faire ce que M Lé­
vesque a fait de partir

Quant à son attitude dans le .présent débat constitu­
tionnel. M Johnson déclare qu elle est pro-canadienne. 
que son objectif est d'atteindre à l'égalité des Canadiens 
français, une égalité qu'il ne peut définir avec précision 
pour l’instant, mais qui sera éventuellement définie. A 
cet effet il se félicite encore de l'initiative de M Robarts 
de convoquer la conférence sur l'avenir de la confédéra­
tion à Toronto en novembre U compte y assister et in­
sister sur l'importance d une nouvelle constitution Enfin 
il s'élève contre le chantage économique " qu'on tente 
d'éxercer contre le Québec. Ce n est pas ce chantage, 
dit-il, qui maintiendra davantage le Québec dans la Con­
fédération.

Le premier ministre est convaincu que l égalité est 
possible dans un fédéralisme renouvelé, que Je gouverne­
ment central et chacune des provinces ont un rôle à 
jouer pour assurer cette égalité Relever le défi de rédi­
ger une nouvelle constitution canadienne, estime M John­
son. serait peut-être "une entreprise commune' qui 
pourrait inspirer aux Canadiens des deux groupes un 
"idéal commun

Il n'est pas question d'élections générales, a dit le 
premier ministre, a moins que tel ne soit le désir una­
nime du peuple québécois. Certes, la tentation est grande 
pour un chef de gouvernement de profiter de la faiblesse 
et de la division de l'opposition, mais il ne faut pas. par 
une campagne électorale, aggraver le malaise créé par 
les conditions de désordre social actuel Le peuple, a-t- 
il dit veut de l'ordre et la stabilité Or le premier minis­
tre ne perçoit nullement le désir d'élections dans le peu­
ple

Tout le monde, souligne M. Johnson, est en faveur du 
projet séduisant de M Drapeau en faveur d'une exposition 
permanente. Mais combien cela va-t-il coûter II estime 
a $150 millions pour trois ans les sommes que la provin­
ce aurait à débourser pour donner suite à ce projet Pour 
rendre permanent le pavillon du Québec, dit le premier 
ministre, il faudrait $1.200.000 et de $150,000 à $200.- 
000 par année pour en assurer l’entretien.

Le gouvernement a d'autres projets, en particulier 
l'extension du métro II faut aussi se pencher sur les be­
soins d’autres régions qui ont été négligées par suite de 
la concentration de nos efforts dans la région montréalai­
se en raison de l’Expo.

Nous souhaitons, a poursuivi M. Johnson, que rem­
placement de l'Expo devienne un parc ou s'élèveraient 
plusieurs bâtiments. Quoi qu'il en soit, un comité étudie 
toute cette question.

Le premier ministre a confirmé qu’il avait invité M. 
Marcel Faribault à entrer dans son gouvernement. M 
Johnson, qui n'a pas précisé la nature des fonctions qu'il 
compte attribuer à M. Faribault, a fait savoir qu'il at­
tend la réponse de ce dernier la semaine prochaine.

M. Johnson a déclaré à la presse qu'il se portait 
bien après ce mois de repos dans le Pacifique où il s'est 
remis d'une phlébite dans la jambe. Il a dû absorber des 
anti-coagulants pour éviter la formation d'un caillot qui 
aurait pu lui causer de très sérieux ennuis. Basané et 
détendu. M. Johnson a tenu à démentir la rumeur selon 
laquelle il souffrait d’un cancer à la gorge, rumeur dont 
il attribue la naissance à l'extinction de voix qu'il fit 
avant son départ de Québec il y a un mois.

LES ACADIENS
■uni anglophones. Us appartiennent aux intérêts Irving, et si 
l’industriel ne se réjouissait pas d une victoire de Van Horne, 
entre lui et Rohirhaud les rapports sont aussi tendus qu’à l ac- 
tou turner

Pourtant. Robichnud n’est pas invulnérable, et Van Home 
aurait pu. sans recourir à une démagogie qui froisse souvent 
ses propres partisans, donner du fil a retordre à l'Acadien.

l-a mise en vigueur d'un programme comme relui que pré­
conise Rohirhaud a de quoi fournir tout un arsenal à n'importe 
quel adversaire. Les tiraillements administratifs, la difficulté 
de rejoindre les citoyens à l'intérieur de nouveaux cadres pro­
voquent du mécontentement, s'ils manquant de dos-suants pour 
récolter la patate à la veille des premiers gels, le chômage au 
Nouveau-Brunswick est toujours très élevé, et enfin, dans ses 
rapports avec Ottawa. Rohirhaud a fait preuve, jusqu’à ce jour 
d'un esprit conciliant qui pourrait lui mériter de ses adversai­
res des accusations de faiblesse.

On en conclut que M. Van Horne au lieu de consulter ses 
collègues, de faire participer l'équipe entière à l'élaboration 
d'un programme politique, s’est contenté des astuces presque 
inépuisables que recèle son insolite personnalité

Le scrutin du 23 octobre va donc nous permettre de faire le 
constat de la maturité des citoyens de la province voisine

RADIODIFFUSION
éducative fera l'objet d une lot 
particulière même s’il est 
mentionné dans la loi comme 
faisant partie intégrante d'une 
politique de radiodiffusion 

De la même façon, le gou­
vernement compte présenter à 
la Chambre un projet de finan­
cement de la société Radio- 
Canada qui fera l'objet d'une 
discussion particulière à la 
Chambre Le ministère des 
transports conserve la juridic­

tion qu'il détient quant aux con­
ditions techniques de l'émis­
sion des permis

D après les explications four­
mes aux journalistes hier soir, 
toute la question de la diffusion 
par antennes communautaires 
tombe sous le coup de la loi 
et sous la juridiction de la 
Commission

Si. dans certains détails, la 
loi n’est pas tout à fait confor­
me au livre blanc , à première 
lecture, et sous réserve d'une 
étude plus serrée de chacun de

ses articles, en particulier 
quant aux pouvoirs de La com­
mission. on peut dire qu elle 
en respecte les données essen­
tielles.

La loi a été rendue publique 
à la suite d’un court débat sur 
la résolution C'est le secré­
taire d’Etat Mlle LaMarsh qui 
Ta engagé en reprenant à tou­
tes fins pratiques les princi­
paux passages du livre blanc 
sur la radiodiffusion. Tous 
les partis d'opposition ont par­
ticipé au débat, le conserva­
teur Donald MacDonald insis­

tant sur le rôle de la Société 
Radio-Canada pour assurer la 
survie du pays Le néo-démo­
crate Robert Pnttie a plaidé 
pour que les deux réseaux s at­
tachent davantage à la qualité 
qu’à la quantité des program­
mes

Au fond les députés n'ont 
abordé que des généralités et 
assez curieusement c’est de 
libéraux et encore de libéraux 
du Québec (MM. Laflamme et 
Allmand) que sont venues les 
critiques habituelles sur les 
tendances anarchiques.

LA CTM
lers des 19 municipalités de 
banlieue desservies par la 
CTM dire nos informations à 
ce sujet à la page 3.)

Injonction inefficace

De leur côté, les grévistes 
depuis qu'ils ont reçu jeudi 
une injonction leur ordonnant 
de reprendre immédiatement 
le travail et surtout depuis la 
tentative ratée de la CTM de 
sortir des autobus vendredi 
soir, paraissent plus détermi­
nés que jamais à continuer 
la lutte et même à aller jus­
qu'au bout: les autobus ne 
rouleront pas tant que les cinq 
conventions collectives ne se­
ront pas signées, soutiennent- 
ils

L'ordre de retourner au 
travail qu'a donné la Cour 
supérieure n a aucunement at­
teint le moral de l'ensemble 
des grévistes La CSN en a 
appelé de cette décision, en 
invoquant qu'il s'agit d'un ju­
gement final (et non pas tem­
poraire), que tout jugement fi­
nal peut être porté en appel 
et que tout appel suspend 1 ap­
plication d'un tel jugement.

Pour les grévistes, lin- 
jonction n'existe tout simple­
ment pas. en dépit du fait que 
les autorités gouvernementa­
les soutiennent que l'appel 
n'invalide aucunement lin- 
jonction ni son application.

Si l'injonction a eu un effet 
sur les grévistes, ce fut 
semble-t-il, de les ancrer 
plus solidement que jamais 
dans leur détermination. Les 
actes de violence de vendredi 
soir dernier ont eu à peu près 
le même résultat; de plus, ils 
ont terrorisé (et. en consé­
quence. retenu à la maison) 
ceux des grévistes qui étaient 
tentés de retourner au tra­
vail.

Le Parlement siégera ven­
dredi à Québec et au mieux, 
la loi d'exception qui lui sera 
soumise sera adoptée le jour 
même. Dans le cas des en­
seignants, cet hiver, cela a 
duré une semaine Une fois 
cette étape terminée, les gré­
vistes se réuniront en as­
semblée générale pour déci­
der ce qu'ils feront Dans ces 
circonstances, il nest pas 
question d une reprise du ser­
vice de transport en commun 
avant dimanche ou lundi pro­
chain. peut-être même pas 
avant une semaine Et ce, 
en supposant que les grévis­
tes se soumettent immédia­
tement à la loi. ce qui est 
loin d'être acquis

La CSN mobilise

Pendant ce temps, la Con­
fédération des syndicats na­
tionaux est en train de mobi­
liser toutes les énergies dis­
ponibles pour accorder un ap­
pui efficace aux grévistes de la 
CTM

Ainsi, hier soir, les diri­
geants des 31 conseils régio­
naux de la CSN et l'exécutif 
de la centrale syndicale 
étaient réunis à Québec .pour 
étudier la question. Au mo­
ment de mettre sous presse, 
nen n'avait transpiré de cet­
te réunion extraordinaire On 
croit cependant que la réunion 
vise à sensibiliser progres­
sivement tous les membres de 
la CSN au problème et. pour 
les dirigeants de la CSN. à 
prendre le pouls des diri­
geants régionaux face à se con­
flit Il s'agirait alors d une 
étape préliminaire qui peut se 
révéler indispensable s'il fal­
lait songer un jour à une mo­
bilisation générale des syndi­
qués de la CSN.

De son côté, le conseil ré­
gional de Montréal suit la si­
tuation de très près. Il a 
convoqué une première réu­
nion (pour les dirigeants des 
76 syndicats CSN de la ré­
gion de Montréal) vendredi 
soir dernier. Il a tenu une 
réunion de ses membres lun­
di soir, on y a soutenu que si 
une loi d'exception est adoptée 
tous les syndicats devront ap­
puyer concrètement les gré­
vistes s'ils sont dignes de 
s'appeler des syndicats.

Une troisième réunion était 
prévue pour hier soir mais el­
le a été annulée en raison de 
la réunion de Québec. De 
plus en plus, on parle d’une 
grève générale à Montréal. 
Toutefois, il n’appartient pas 
au conseil régional de décré­
ter une telle grève, mais aux 
syndicats eux-mêmes; le con­
seil pourrait inviter ses 76 
syndicats à décréter une grè­
ve d’une journée.

OPINIONS
Suite de la pose 4

ties choses, les droits d'ancien­
neté. la sécurité d’emploi, les 
périodes de repos et les coutu­
mes. La tille se tient sur ses 
positions par une attitude for­
cenée Ces positions sont indé­
fendables. La tille compense son 
manque de justification par des 
ultimatums. Elle sort brusque­
ment ses autobus, par un coup 
de force. Il y a des milliers de 
grévistes, des milliers de pi- 
queteurs. Elle aligne une armée 
pour réussir ce coup. Cette ar­
mée gronde et énerve des mil­
liers de syndiqués. L'adminis­
tration refuse carrément de né­
gocier Elle déclare ce qu'aucun 
employeur le moindrement im­
portant ne déclare ni ne fait en 
aucune circonstance: on ne né­
gocie pas pendant une grève. 
Parce quelle refuse ridicule­
ment de payer au groupe de la 
C.T.M. ce qu elle ne s’est fait 
aucunement prier pour payer a 
d'autres groupes et parce qu elle 
entend ôter cette fois des garan­
ties essentielles déjà acquises, 
- en d'autres termes, sur d'aus­
si minces prétextes, elle prépa­
re comme une écervelée les con­
ditions d'un drame social. Elle 
dépense pour ce faire, à fonds 
perdus, sans compter, avec une 
libéralité dont on pourrait user 
à meilleur escient, des sommes 
considérables, probablement bien 
plus considérables que l'écart 
qui sépare les offres des de­
mandes. Et elle fait durer la 
grève, qui coûte encore plus cher 
aux marchands, à la population, 
aux grévistes eux-mêmes.

Tout cela s'appelle, dans lé 
langage altier et péremptoire 
de M. Saulnier, s'acquitter des 
graves responsabilités d'un ad­
ministrateur. C’est lumineux.

Je n'insisterais pas davantage 
sur ces attitudes s’il n’y avait 
lieu, en ce moment, de rappeler 
au bon sens une administration 
lancée sur la voie de l'injustice 
et de la contrainte sous prétexte 
d'un ordre qu'elle refuse d'é­
tablir dans ses propres affaires. 
Déficiente du côté de l'équité, 
elle se rattrappe. pense-t-elle 
par la force, mais cela ne se fait 
pas, et le produit de cette impos­
sibilité est l'impasse, la violen­
ce exercée sur les salariés et le 
refus de cette violence.

Il faudrait donner quelques 
cours d'histoire à l'administra­
tion municipale. Les gens de bon 
sens devront se rendre compte, 
avant qu'il ne soit trop tard, 
que l’extrémisme cavalier de 
l'administration, dans les cir­
constances actuelles, frise l'ir­
responsabilité. Il y a encore des 
voies raisonnables. On comprend 
mal pourquoi le mal de gouver­
ner à coups de fouet devrait en­
core longtemps empêcher l’ad­
ministration d'accepter de les 
prendre. Tous les citoyens ne 
sont pas des aveugles.

REPRESENTANT:
Une compagnie d'ossurance-vie 
bien établie recherche un repré­
sentant pour la re-gion de Mont­
réal et le comte de l'Assomption.

Un solaire initiai allant jusqu'à 
$6,000.00 sera payé pendant 
2 ans Des bonis intéressants vien­
nent s'ajouter ou salaire Plusieurs 
de nos représentants gagnent 
$10,000 00 et plus.

Si vous êtes âgé de 25 a 40 ans, 
si votre travail ne vous paie pas 
ce que vous valez, si le travail 
et l'effort ne vous font pas peur 
et si vous songez parfois à vous 
lancer dons une carrière ou vous 
serez un jour a votre propre 
compte et ou votre revenu dépen­
dra de votre initiative et de votre 
ambition, nous croyons que cette 
situation est la vôtre.

Pour des informations détaillées, 
veuillez écrire a l'adresse sui­
vante :

A M V.
2125 est, rue Jean-Talon
Suite 4
Montréal.

ou téléphoner à: 725-3691

AIR CANADA ®

HÔTESSE 
DE L'AIR

Air Canada recherche présente­
ment des jeunes filles bilingues.
Cette carrière qm jouit d'un grand 
prestige offre un nouvel horizon 
de voyages et de visites intéres­
santes
Soumettez des maintenant votre 
candidature s» vous possédez les 
qualités suivantes ;
• célibataire
• agee de 20 à 25 ans 

révolus
• une taille d'au moins 5'2" 

sons dépasser 5'8"
• un poids proportionné à 

votre taille, sort de 105 a 
135 1b

• une vue de 20 50 mini­
mum avec ou sans verres 
de contact. Le port des lu­
nettes est éliminatoire.

• un degré d'instruction du 
niveau secondaire

• parlant le français et 
l'anglais couramment.

La période de formation a heu 
à Montréal ou* frais d'Air Co­
no do
Après l'examen de sortie, votre 
rémunération mensuelle pendant 
les premiers six mois peut attein­
dre $420 00 et augmenter pro­
gressivement jusqu'à $612 75

Pour obtenir une demande d'em­
ploi. écrivez ou téléphonez au:

BUREAU DE L'EMPLOI

AIR CANADA ®

1, Place Ville-Marie 
Montréal 2 Que. 

874-4500

COMMISSION SCOLAIRE RÉGIONALE DES MILLE-ISLES

DEMANDE

1 professeur d'éducation physique masculin ou féminin

S'adresser:

J. Raymond Gendron
Directeur du Personnel
216. boul. Laval, Ste-Rose de Laval. Qué.
625-6951

SECRÉTAIRE
Une maison progressive de courtiers en valeurs demande 
une secrétaire bilingue.
La candidate choisie jouira d'un traitement et de béné­
fices marginaux intéressants, en plus de bonnes condi­
tions de travail.
Votre réponse sera traitée avec la plus grande discrétion.

Case 686 
Le Devoir

■

I DÉCÈS

LÂFORTUNE - A Outremont, le 16 
octobre 1967, à l'âge de 81 ans, 
est décédée Ernestine Marchand, 
épouse de feu Napoléon Lofortune 
mère de Marcel, prêtre, Madeleine, 
Ambroise prêtre, Jean-Paul, François, 
Marie-Paule, Cécile, Pierre prêtre et 
Jacques.
Les funérailles auront lieu samedi le 
21 courant. Le convoi funèbre partira 
du J. S. Vallée Limitée No 1111, rue 
Laurier ouest à 10 heures 30, pour se 
rendre à l'église de l'Immaculée-Con- 
ception ou le service sera célébré à 
11 heures. Et de là au cimetière de 
la Côte-des-Neiges, lieu de sépulture 
Parents et amis son» priés d'y assister 
sans autre invitation. Priere de ne pas 
envoyer de fleur, dons a la Fondation 
Louis Dupire de l'hôpital Ste-Justine, 
seront considérés.

LATOUR - À Montréal, le 16 octo­
bre 1967, à l'âge de 66 ans. est 
décédé, Jean-Claude Latour, 460 Pla­
ce Jacques-Cartier.
Les funérailles auront lieu jeudi le 
19 courant. Le convoi funèbre partira 
de la Société Coopérative No 302, 
rue Ste-Catherine est, à 8 heures 45 
pour se rendre â l'église Notre-Dame 
ou le service sera célébré à 9 heures. 
Et de là au cimetière de l'Est, lieu 
de sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sons autre invitation

HOMMES DEMANDES 

VENDEURS

Nous sommes à la recherche du 
vendeurs d'un certain âge ou à la 
retraite. Travail de vente à temps 
plein ou partiel auprès • des pro­
fessionnels, chefs d'entreprise, 
organismes municipaux, et autres. 
Commission et boni très intéres­
sants automobile fournie Commu­
niquer à » 110 Place Cré ma­
lle Suite 322. Tél 382- 
25 6 3 . 25-10-67

DEUX SCIENTISTES OU 
INGÉNIEURS PROFESSIONNELS

INDUSTRIAL GRAIN PRODUCTS LTD eit une jeune et pro- 
greuive filiale de The Ogilvie Flour Mills Company Limited. 
Cette compagnie entièrement canadienne fournit à l'industrie 
les fécules, protéines et dérivatifs.

Nous désirons 3 jeunes hommes de 25 à 35 ans, qui étudie­
ront et développeront les ventes sur le marché canadien.

L’un s'occupera à la vente des produits s’adressant aux com­
pagnies de papier, textiles, mines et bois de construction pour 
l'est du Canada. Vu la compexité des problèmes d’application 
et le besoin de traiter efficacement avec le personnel techni­
que. le postulant devra être gradué en sciences ou en génie

Il devra être bilingue.

L'autre candidat sera représentant auprès des industries de 
l’ouest canadien et devra aussi être gradué d'école supé­
rieure.

CARRIÈRE AVANTAGEUSE 
POUR JEUNE HOMME

Nous avons également besoin d1 un 2ème candidat pour le 
Québec et les Maritimes pour représenter la compagnie au­
près des industries alimentaires et cf adhésifs. Il devra possé­
der 3 années d’école secondaire et être capable de rédiger 
des rapports et s'imprégner de connaissances techniques. Le 
bilinguisme est absolument nécessaire.

Nous accorderons un entrainement intensif en regard des as­
pects techniques de nos produits et de leurs applications. Il 
sera également formé dans les enquêtes du marché - planifi­
cation de programmes - production et fadlrtés de distribution 
- psychologie de vente • l'administration et analyse des ven­
tes. L'entrainement sera donné au bureau de la compagnie 
avec également cours à l’extérieur.

Notre personnel se composera de professionnels considérés 
comme des spécialistes dans leur champ de travail de vente et 
seront apprédés pour leur honnêteté et leur sincérité.

Nous ne désirons rien de moins.

Si vous êtes intéressés à vous joindre à notre personnel. 
S.V.P. veuilles vous adresser en toute confiance à:
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M. Donald D Mûri son, Ing. P. 
Gérant des Ventes pour le Canada 
Industrial Grain Products, Ltd.
BP 6089 
Montréal. Qué.
Code régional; 514 
866-7961 Ext. 243

VENDEURS DE CHAUSSURES
MAYFAIR SHOK SALONS LIMITti

demande
vendeurs de chaussures pour dames.
Les candidats devront avoir un minimum de 3 ans d'ex­
périence, être bilingues, d'apparence soignée et âgés de 
22 à 30 ans.
Salaire de base et commissions totalisant approximative­
ment entre $100. et $120. par semaine. SVfi jours par 
semaine. 3 semaines de vacances payées après un an 
de service.
Appelez: M. Guy De Meule 

866-1123
Suce. Place Ville-Marie

DIRECTEUR DU PERSONNEL
CONDITIONS D’ÉLIGIBILITÉ
L'aspirant doit:

o) détenir un brevet universitaire en relations industrielles,
b) avoir entre 25 et 45 ans;
c) posséder une certaine expérience;
d) poser sa candidature dans une lettre adressée ou secrétaire- 

administrateur, en expliquant comment son expérience et sa 
formation le rendent apte à occuper le poste convoité;

e se presenter sur convocation, devant le jury responsable de 
finterview et de l'examen des dossiers des candidats.

RESPONSABILITÉS
a) interpréter et appliquer les politiques de la Commission re­

latives à lo sélection et à l'embauchage du personnel,
b) négocier, interpréter et appliquer les conventions collectives 

de travail;
c) régler les différends qui surviennent ,
d appliquer les mesures disciplinaires qui s'in\posent dans 

Toppiication des contrats de travail; 
e représenter la Commission au sein du comité des “Relations 

Professionnelles'' et de "Classifications".

SALAIRE
Proportionne à la Compétence et l'expérience.

Pour une évaluation exacte du dossier, le candidat devra joindre 
a ta lettre toutes les attestations officielles requises

N. B. - Tout# inscription expédiée apres le 23 octobre sera refusée.

Yvon Lanctôt, secrétaire-administrateur,
La Commhwon dé» Ecoles catholiques de Sherbrooke. 
895 rue Bowen sud 
Sherbrooke. Qué.

AGENT DU DEVELOPPEMENT
Traitement initial $15,000

LE POSTE vous offre l'exigeante responsabilité d'élaborer des 
projets d'assemblage de propriétés foncières et de logement destiné 
aux étudiants et au public pour le compte d'une nouvelle corporation 
provinciale de la Couronne.

LES FONCTIONS comprennent la responsabilité de négocier 
l'acquisition de terrains, leur subdivision et l'installation des services 
d'utilité publique; de s'entendre avec les municipalités en vue de pro­
curer les services d'utilité publique à des quartiers particuliers de 
logement; de consulter des architectes et ingénieurs de planj; de 
préparer des estimations détaillées de frais; de négocier avec la 
SCHL des affaires de financement; de solliciter des soumissions, 
d'accorder et de mettre 6 exécution des contrats de construction 
d'appartements et d'autres genres de maisons.

LE TITULAIRE doit avoir la réputation de mener les affaires 6 
bien-être un administrateur sûr de lui-même et prudent; être prêt à 
exécuter des projets et à les mener à bon terme. Il détient de pré­
férence un diplôme d'ingénieur civil, couronné de plusieurs années 
d'expérience dons la construction d'appartements et dans des domai­
nes connexes, et il possède quelques bribes de connaissance en 
matière de développement des propriétés foncières Le bilinguisme 
constitue un avantage Endroit: Fredericton.

Soumettre un résumé complet, en indiquant la date de la mise en dispo­
nibilité et l'échelle de traitement escomptée, ô

Le Président
Société dé logement du Nouveou-Bruntwick 
445-8. Edifice du Centenaire.
Fredericton, N.-B.

CARRIERE DANS LA VENTE
VOICI À PEU PRÉS LE PORTRAIT
DE L HOMME QUE NOUS RECHERCHONS

Il a entre 24 et 36 ans.
Il est marié, de préférence.
Il n'y a pas d'avenir dans sa position

actuelle, car ses chances d'avancement 
sont limitées.

Il a une bonne instruction ou l'expérience 
des affaires, peut-être les deux.

Il est enthousiaste, ambitieux, et possède 
des qualités de chef.

Il peut être dirigé et a le désir d'apprendre.

QUELQUES BÉNÉFICES MATÉRIELS
À QUI S'ASSOCIE A NOTRE ENTREPRISE
Un fonds de pension.

Assurance vie groupe.

.Assurance maladie groupe.
Entraînement spécial dans notre cours 

d'initiation et notre cours avancé.

Aide et surveillance efficaces.

Téléphoner à Monsieur Jacques Doucet ou
Madame L. Blondin à 384-41 90



Outre les cautions
Des dépôts de 
$5,000 exigés 
de 6 grévistes

Six grévistes employés à 
la Commission de transport 
de Montréal ont dû fournir un 
dépôt de $5.000 chacun pour 
prouver leur bonne volonté de 
‘ demeurer tranquille' en at­
tendant leur procès le 27 oc­
tobre sous des accusations en 
rapport aux divers incidents 
survenus durant la fin de se­
maine.

Maurice Dumouchel, 40 ans. 
Yvon Beaubien. 43 ans et Mau­
rice Lessard. 21 ans. tous 
chauffeurs d'autobus, ont été 
accusés d'avoir flâné dans 
les wagons de métro à la sta­
tion de l'Expo et furent remis 
en liberté moyennant un cau­
tionnement de $25 chacun en 
plus de leur dépôt

Roland Auger, 27 ans et 
Georges Fontaine. 56 ans, 
agents de la sécurité pour la 
CTM, ont aussi versé le dé­
pôt de $5,000 et le cautionne­
ment de $25 pour les mêmes 
accusations.

Un opérateur du métro. Ro­
bert Godbout. 27 ans. a été ac­
cusé d'avoir bloqué la circu­
lation, troublé la paix et d'a­
voir participé à un attroupe­
ment illégal samedi. Lui aus­
si a versé le dépôt en plus 
d'un cautionnement de $250

Un autre employé de la 
CTM. Tony Caluori, 24 ans, 
a dû verser un cautionnement 
de $150 et devra répondre à 
des accusations d'avoir été 
trouvé en état d’ivresse et 
d'avoir pris part à une dé­
monstration illégale

Enfin, l'inspecteur Pierre 
Lortie, 28 ans, a versé un 
cautionnement de $150 et de­
vra répondre à des accusa­
tions d’avoir bloqué la circu­
lation et d'avoir participé à 
une démonstration illégale

Le juge Raphaël Beau- 
dette a averti les six accusés 
que leur dépôt sera confis­
qué et qu'ils devront passer 
quelques jours en prison s'ils 
participent encore à des inci­
dents avant leur procès.

Hausse des 
rentes
du

LE DEVOIR
MERCREDI, 18 OCTOBRE 1967

Selon le président général de l'UCC

La politique forestière du Québec et la 
politique fédérale des importations 
peuvent susciter une autre colère verte

AU QUEBEC...AU CANADA...ET AU DELA

iauji_
Salubrité

mm
niverselle'

Quoi de plus touchant que le regard suppliant de cette fil­
lette de Sherbrooke, Lorraine Rogers, qui tient entre ses 
mains la tête de son frérot victime d'un accident de la rue. 
Et tandis que la soeurette implore de l'aide, John-Andrew 
murmure des mots de réconfort a son frère Marc. L'accident, 
fort heureusement, n'o pas été funeste.

(Téléphoto PC)

par Jean-Claude leclert

BEAUPORT - La marche 
sur Ottawa de quelque 20.000 
producteurs agricoles venus 
principalement du Québec au­
ra marqué un point tournant 
dans la prise de conscience 
politique des cultivateurs, et 
si on en juge par les griefs 
contre Ottawa et Québec expo­
sés hier par le président gé­
néral de l'UCC. M. Lionel 
Sorel. la "colère verte" pour­
rait bien éclater de nouveau, 
spécialement à l'endroit de 
la politique forestière du Qué-

En matière pénale et criminelle

Le Club Heur de Lys prône l’aide 
judiciaire publique et complète

fit

Les bénéficiaires du Régi­
me de rentes du Québec tou­
cheront des prestations plus 
élevées à compter du 1er jan­
vier 1968. annonce M. Robert 
De Coster, président de la Ré­
gie des rentes.

L’augmentation des presta­
tions de retraite fait suite à 
un accroissement de l'indice 
des rentes, qui était de 141 2 
en 1967 et qui sera de 144.0 en 
1968. Cet indice est basé sur 
l'indice des prix à la consom­
mation et c’est le ministère du 
Revenu qui en fait le calcul 
chaque année. Il ne peut s'ac­
croître de plus de 2 pour cent 
par année.

A la suite de cette hausse, 
les rentes payées en 1967 se­
ront augmentées de 2 pour 
cent à compter de janvier 1968.

De plus, le maximum des 
gains admissibles aux fins du 
Régime de rentes du Québec 
passera de $5,000. à $5.100. 
Comme conséquence de cette 
dernière hausse, les rentes de 
retraite qui deviendront paya­
bles pour la première fois en 
1968 seront augmentées

Hausse des contributions

L'augmentation du maximum 
des gains admissibles entraî­
nera dans certains cas une lé­
gère hausse du maximum des 
contributions au Régime de 
rentes à compter du 1er jan­
vier Ainsi le ministère du Re­
venu nous informe que le maxi­
mum des contributions annuel­
les des employés et des em­
ployeurs sera de $81.00 cha­
cun, comparé à $79.20 présen-

QUEBEC - Le Club Fleur 
de lys de Québec a recomman­
dé hier que l'Etat provincial 
mette sur pied un système 
public complet d'aide juridi­
que en matière pénale et cri­
minelle

Le groupement para-indé­
pendantiste. dont le prési­
dent est Me Guy Bertrand, a 
irésenté un substantiel et vo- 
umineux mémoire à la com­

mission d’enquête Prévost sur 
l'administration de la justice.

Selon le système préconisé 
par le club, les avocats don­
neraient chaque année leur nom 
à l'organisme responsable du 
service d’aide juridique, tandis 
que les personnes ayant besoin 
d’aide seraient libres de choi­
sir leur avocat parmi ceux qui 
auraient offert leurs services. 
Au nombre des avantages du 
système, selon le mémoire, 
plusieurs jeunes avocats se­
raient intéressés à la prati­
que très noble du droit crimi­
nel; les avocats seraient de 
plus assurés que leurs hono­
raires ne sont pas payés avec 
l’argent du crime.

Le mémoire suggère d’autre 
part que l’on fasse prêter un 
serment spécial aux jurés à 
l'issue d’un procès, afin de 
s'assurer qu’ils ont rendu leur 
verdict sans subir aucune in­
fluence indue. De plus, dit le 
groupement, il n’y a aucune 
raison pour que les femmes ne 
puissent agir comme jurés 
dans un procès aux assises cri­
minelles, comme c’est présen­
tement le cas.

Dans un autre domaine, l’or­
ganisme affirme qu'il est ur­
gent que le Québec rédige sans 
délai une charte proclamant et 
garantissant les droits fonda­
mentaux et les libertés essen­
tielles de la personne humai­
ne. Contrairement à la décla­
ration canadienne des droits.

tement. Le maximum pour une 
personne à son compte passera 
de $158.40 à $162.00 par an­
née

En calculant la pleine rente 
de retraite qui sera payable 
pour la première fois en 1976, 
sur le nouveau maximum des 
gains admissibles, le montant 
maximum de cette prestation 
sera alors de $106 25 par mois, 
au lieu de $104.17.
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CHAUVENET 

le prestige 
des vins de 
Bourgogne 

depuis 1853

M llUMVVlH*

Dans ses caves de Nuits-Saint-Georges, depuis plus d'un siècle, 
CHAUVENET élève ses vins dans la plus pure des traditions fran­
çaises.

Chauvenet
WHITE FLAG RED FLAG BEAUJOLAIS
Bourgogne blanc, sec. grand Bourgogne rouge, rouge, léger

cuvée spéciale sélectionné et fruité
(No 447)—12.80 (No 428 H) — $2.80 (No 428-D) - $2.60

F. CHAUVENET. Nuits-Saint-Georges, France.

la charte québécoise devrait 
être assortie de sanctions. En 
corollaire, le Québec devrait 
instituer un tribunal des droits 
de l’homme afin d'entendre les 
plaintes portées par les ci­
toyens, auquel cas l'enquête 
nécessaire devrait être confiée 
au protecteur public ou om­
budsman.

Dépolitiser la justice

Soulignant que la plupart des 
avocats et la majorité des ci­
toyens ne sont pas satisfaits 
du système actuel, le mémoire 
affirme qu'il est essentiel que 
les juges soient nommés non 
pas en fonction de leur allé­
geance politique, mais selon 
leur compétence profession­
nelle. Il est tragique de cons­
tater, y lit-on, qu’il y ait si 
peu d’avocats qui soient véri­
tablement indépendants de la 
politique.

Aussi le groupement recom- 
mande-t-il que les juges con­
tinuent d'être nommés par 
l'Etat, mais à la suite de re­
commandations faites par le 
Barreau et les avocats, au 
scrutin secret De même, il 
suggère l’abolition du titre de 
CR. (conseiller de la reine), 
qui "ne signifie plus absolu­
ment rien dans la population 
ni même dans le milieu des 
avocats”, et son remplacement 
par le titre de conseiller d'E­
tat. “un titre beaucoup plus 
conforme à la réalité du Qué­
bec d’aujourd'hui et de de­
main”.

Le club suggère que la pro­
tection de la Cour soit accor­
dée automatiquement à toute 
personne qui rend témoignage, 
mais il devrait être permis de 
contredire cette personne si 
elle rend un témoignage diffé­
rent sur un point essentiel en 
une autre occasion. Le mémoi­
re note que le système actuel 
favorise celui qui a les moyens 
de se payer un avocat, ou le 
criminel d'habitude qui est fa­
milier avec la loi de la preuve 
endroit pénal.

D'autre part, le mémoire dé­
plore avec vigueur l’inaction 
du ministère de la justice à 
l’égard des journaux à sensa­
tion, genre “Allô Police” et 
"Minuit”, particulièrement en 

ce quiVonceme les reporta­
ges sur Mes meurtres et des 
enquêtes du coroner. L’orga­
nisme suggère en conséquence 
que le code pénal soit amendé 
afin d’empêcher la publication 
des aveux faits par quelque té­
moin que ce soit devant le co­
roner

Dans un autre domaine, re­
prenant les termes du juge 
Irénée Lagarde dans son trai­

té de droit pénal, le club Fleur 
de lys préconisé l’admission 
de toute preuve démontrant 
que le prévenu est un malade 
mental incapable de se contrô­
ler et de s'abstenir d’agir com­
me il l'a fait. De plus, les 
criminels sexuels devraient 
être détenus dans des maisons 
spécialisées, non dans des pri­
sons.

L'organisme suggère d’autre 
part la mise sur pied d’un sys­
tème d'indemnisation des vic­
times de crimes.

Soutenant qu’il n'y a rien 
de plus "local" que l'adminis­
tration de la justice, qui. de ce 
fait, devrait relever entière­
ment du Québec, le groupe­
ment pro-indépendantlste de­
mande que la police du Québec 
s'occupe de la surveillance et 
du respect de toutes les lois, 
y compris les lois fédérales. 
“Si nos policiers sont assez 
compétents pour s occuper des 
causes de meurtres et autres 
semblables, nous ne voyons 
pas pourquoi ils ne devraient 
pas également s'occuper des 
causes de monnaie contrefai­
te. de drogue, de boisson illé­
galement fabriquée, etc.” De 
plus, dit le mémoire, la poli­
ce fédérale, communément ap­
pelée la RCMP, n’est pas res­
ponsable de ses faits et ges­
tes au parlement du Québec, 
de sorte quelle pourrait s'in­
gérer dans bien des domaines 
sans que le Québec puisse fai­
re quoi que ce soit. Au sur­
plus. le Québec devrait prendre 
charge de toute l'administra­
tion pénitentiaire et mettre sur 
pied une commission des libé­
rations conditionnelles.

Soulignant que les jeunes ré­
volutionnaires du FLQ ont été 
jugés de la même manière que 
les voleurs, les bandits et les 
tueurs à gages, le club Fleur 
de lys suggère qu'ils puissent, 
pendant leur détention, conti­
nuer leurs études et parfaire 
leur éducation, étant donné que 
la plupart d’entre eux sont 
“récupérables" et en mesure 
de refaire leur vie tout en con­
tinuant à défendre leurs idées 
par des moyens plus démocra­
tiques.

L’interrogatoire

Le Club Fleur de lys souli­
gne dans un autre chapitre 
qu'aucune torture physique ou 
morale ne saurait être tolérée 
lors de l’interrogatoire de pré­
venus et de suspects. “Qu'il 
n’y ait qu’un soupçon de vérité 
dans tout ce qu'on a dit sur 
les traitements utilisés par cer­
tains policiers pour amener des 
suspects à parler, et c’est suf­
fisant pour s’indigner.”

bec et de la politique fédéra­
le des importations.

Prenant la parole au 43e 
congrès annuel de l’Union ca­
tholique des cultivateurs qui 
réunit présentement à Beau- 
port pour trois jours, plus de 
250 délégués et plusieurs 
fonctionnaires gouvernemen­
taux. le président Sorel a sou­
ligné Ta valeur quasi inap­
préciable" d’une manifesta­
tion de masse comme celle 
d’Ottawa

Sans doute, certaines lois 
ont-elles été votées qui sa­
tisfont aux demandes que for­
mulaient depuis longtemps les 
représentants du monde agri­
cole. Mais devant la situa­
tion qui leur est faite compa­
rativement aux autres tra­
vailleurs du pays, les cultiva­
teurs sentent qu'ils ont plus 
de terrain à regagner pour 
en venir à "vivre comme du 
monde ", selon l’expression 
de M Sorel

Ainsi, des améliorations 
sensibles se sont produites 
lors des renouvellements de 
conventions collectives des 
travailleurs forestiers. "Mal­
heureusement. a déclaré M. 
Sorel. les associations coo­
pératives forestières sont en­
core à la merci des grandes 
compagnies qui exploitent no­
tre première richesse natu­
relle comme si elles en étaient 
les maîtres absolus, à cause 
du défaut du gouvernement de 
la province de tenir compte 
des intérêts de sa population •

Il a réclamé l’adoption de 
mesures "qui permettraient 
à des entreprises possédées 
par les principaux intéressés 
de continuer normalement 
leurs opérations et surtout 
de se développer selon la lo­
gique courante”.

Si on en juge par le cahier 
des résolutions qui compte 
une douzaine de propositions

M. Kniewasser 
reprendra son 
ancien poste

MONTEBELLO (PC) - M. 
Andrew Kniewasser, directeur 
général de l’Expo 67, repren­
dra son poste de sous-minis- 
tre adjoint du Commerce à Ot­
tawa à la fin de l'Expo, a an­
noncé M. Robert Winters, mi­
nistre fédéral du Commerce.

M. Winters a déclaré que la 
réorganisation de son ministè­
re sera complétée en 1968.

M. Maurice Schwarzmann, 
nommé sous-ministre adjoint 
du Commerce en 1964. conser­
vera son poste et se verra 
alors confié les services de la 
politique commerciale, dont 
les négociations internationa­
les et les ententes concernant 
la protection et l’accès des 
produits alimentaires cana­
diens sur les marchés étran­
gers.

M. Winters, qui est à Mon­
tebello à l'occasion du congrès 
annuel de l’Association d’ex­
portation canadienne, a décla­
ré que le service administratif 
de son ministère continuera de 
relever du sous-ministre, M. 
J.H. Warren, comme d’ail­
leurs l'office d'économique et 
d’analyse des marchés, le 
nouvel office du tourisme, de 
même que le personnel pour la 
programmation et les évalua­
tions.

Il a annoncé également la 
nomination de M. Denis Har­
vey, au poste de conseiller 
spécial auprès du sous-minis­
tre et de M. T.R.G. Fletcher 
comme directeur de l’office du 
tourisme.

COURS DE FORMATION SOCIALE
por correspondance

INSTITUT OC FORMATION SOCIALE 
DU QUÉBEC INC.

Annexé à l'Université de Sherbrooke.
Subventionné par le Ministère de l'Éducation.

Pour renseignements-,
750, rue Genest, Sherbrooke Qué. 
Tel: Montréal. 527-8831

COURS D'ESPACNOL
U seul endroit où veut pouvez apprendre dont une ambiance exclu­
sivement espagnole.
Cost la seule façon ...

• Professeur d'origine espagnole.
• Accent sur la conversation.
• Privilèges de l'Association.

Pour détails et Inscription:

ASSOCIATION IBERO-CANADA
3539 Av* du Parc, Montréal 844-1470

Un qui en 
savait long

NEW YORK (PC) - Un hom­
me qui a dit être Cubain a té­
léphoné dimanche soir au bu­
reau de la Presse Canadienne, 
à New York, pour savoir si 
aucune nouvelle n’était parve­
nue de Montréal, rapportant 
des attaques à la bombe, du­
rant la journée de samedi, 
contre la mission commerciale 
cubaine et le pavillon cubain 
à Expo 67.

La personne, qui a refusé 
de divulguer son nom, a dit 
avoir été informée que des bom­
bes avaient été placées à ces 
deux endroits II a ajouté qu’il 
aurait une déclaration à faire, 
si on confirmait l’explosion des 
engins.

L’homme n’a toutefois pas 
téléphoné de nouveau à la PC, 
après l’annonce d une explo­
sion dans d’édifice logeant la 
mission commerciale cubaine, 
à Saint-Michel

précises à ce chapitre, la ré­
volution tranquille va gagner 
jusqu'aux forêts québécoises

D'autre part. M. Sorel s’en 
est pris au gouvernement fé­
déral pour Ta baisse drama­
tique du prix des oeufs oc­
casionnée principalement par 
des importations inopportunes 
et désordonnées " Il a tenu 
Ottawa responsable "de ne pas 
avoir agi à temps, bien qu'il 
ait été prévenu depuis le dé­
but de l’année par l’UCC et 
la Fédération des producteurs 
d'oeufs ”,

Parlant des aspirations des 
cultivateurs et travailleurs fo­
restiers en 196Ï. \I Sorel a 
déclaré: "Certes, les eultiva- 
leute du Quebec sont prêts à

faire leur part pour aider ceux 
qui sont privés même de l’es­
sentiel. et pour contribuer à 
soulager la misère dans le 
monde; mais ils ne peuvent 
accepter d'assumer à eux 
seuls les trais d'une alimen­
tation au coût le plus bas pos­
sible pour tous les consomma­
teurs.”

M Sorel a terminé son al­
locution en lançant un appel 
à l'unité et à la coopération 
entre toutes les fédérations 
qui forment l'UCC.

L'étude des résolutions qui 
a débuté hier soir se poursuit 
aujourd’hui Le cahier en 
compte 55. dont plusieurs ne 
devraient pas manquer de 
susciter des surprises

Saulnier: négociations 
dès le retour au travail

Quelques instants après avoir reçu de nouvelles de­
mandes de la part des cinq syndicats qui groupent les 6,300 
employés de la Commission de traasport de Montréal, le 
président du Comité exécutif de Montréal a de nouveau re­
fusé lundi soir de négocier avec les syndicats. Il a précisé 
qu'il n’y aura pas de négociations tant que les grévistes n'au­
ront pas repris le tfavail M. Saulnier a ajouté que, de tou­
tes façons, ces nouvelles propositions sont, à première vue, 
inacceptables

C'est au cours d'une réunion à laquelle participaient les 
conseillers municipaux de la ville de Montreal et de 19 mu­
nicipalités de banlieue qui sont desservies par la CTM que 
M Saulnier a répondu aux grévistes 11 a reçu un appui fer­
me de tous les conseillers présents (sauf M Frank Hanley) 
ainsi que du maire de Montréal

Dans la résolution qu elles ont adoptées, les personnes 
présentes à cette réunion extraordinaire “déclarent pubh 
quement qu'il ne saurait être question de négocier durant 
l'arrêt de travail et n’autorisent personne à le faire à quel­
que titre que ce soit". Ce dernier membre de phrase élimi­
ne donc le comité de citoyens qui est en voie de formation 
présentement et qui aurait tenté d'agir comme médiateur 
dans le différend

Les édiles municipaux ont en outre décidé “de prier les 
employés de la CTM de rétablir les services et d'obéir à la 
loi" et ils ont réitéré leur accord concernant les sugges­
tions du juge François Chevalier, qui a agi comme média­
teur.

Ils ajoutent que, dès le retour au travail, les négocia­
tions peuvent reprendre ou un comité d'arbitrage peut être 
constitué, la CTM s'engageant à accepter la décision des 
arbitres. En attendant le résultat des négociations ou de 
l'arbitrage, selon le cas, les employés recevraient la plus 
élevée des deux propositions de salaires pour les différen­
tes fonctions contenues soit dans l'offre de la CTM soit dans 
les recommandations du médiateur, et ce. rétroactivement 
au 12 juillet.

Appui de Drapeau

L'un des événements dominants de cette réunion a été 
le vibrant appel que le maire Jean Drapeau a lancé aux gré­
vistes en faveur du retour au travail et l'appui très ferme 
qu’il a accordé à M Saulnier.

M Drapeau a décrit la grève comme étant quelque cho­
se de “réellement criminel” en raison de ses effets sur des 
centaines de milliers de Montréalais, en particulier les per­
sonnes âgées et malades II a précisé que des gens sont 
morts par suite de cette grève et a souligné que “certai­
nes personnes en mourront et la vie de certaines autres en 
sera abrégée’’

Il a cité le cas d'un ex-conseiller municipal qui est 
mort la semaine dernière. Ne pouvant avoir un taxi, il n’a 
pu retourner chez lui qu’en marchant et il a succombé à une 
crise cardiaque peu après son arrivée à la maison.

M. Drapeau s’est opposé, comme M. Saulnier, à la re­
prise des négociations. Il a dit que ce n’est pas le temps 
de négocier mais de retourner au travail. Les négociations 
auraient dû être poursuivies avant la grève et non lorsque 
celle-ci est en cours.

Le maire de Montréal a déclaré que des conflits comme 
celui-ci, ainsi que la violence et la désobéissance à la loi 
qui l’accompagne, créent un climat défavorable aux inves­
tissements economiques. Il y a danger que les travailleurs 
montréalais aient à faire face à une situation économique 
semblable à celle qui existait il y a six ou sept ans, alors 
que 10 p.c. de la main-d’œuvre était sans emploi, a-t-il dit.

au clou
Aujourd'hui

Ce*t aujourd’hui que «’ouvre 
dans la vieille capitale le congrès 
de I".Association des commùsa; 
res industriels du Québec réunis 
au château Frontenac Cette as­
sociation a pour hui de iavoriser 
l'expansion économique du Qué­
bec. particulièrement dans le 
secteur de l'industrie Le con­
grès a pour thème: “Financement 
à long terme des industries ". On 
compte sur la participation de 
130 spécialistes des questions 
économiques et industrielles: 
banquiers. hommes d'affaires, 
agents d'immeubles, conseillers 
économiques et industriels au­
près des municipalités, du mi 
nistère de l'industrie et du com­
merce et d’autres organismes 
publics... le club du trafic de 
Montréal tient ce soir, à IXh.lll 
au grand salon du Reine Eliza­
beth, sa troisième soirée annuel­
le de l'industrie Conférencier: 
M. laurier Lapierrc. Troupe in­
vitée: tes Feux F’ollets.. Réu­
nion hebdomadaire à 12hl5, au 
restaurant Sambo, du elub Ki- 
wanis-Maisonneuve L’invité: le 
députe André Léveillé. Sujet: 
“Comment débute une grève'".

A l'université Laval

A l'occasion de la collation 
des grades qui aura lieu samedi. 
21 octobre, l'université l-aval 
remettra des doctorats honorifi 
ques au professeur René Dumond. 
de l'Institut national agronomi­
que de France: à M. Gérard Mo- 
risset. directeur de l'inventaire 
des oeuvres d'art de la province 
de Québec et à M. John-E. Rob­
bins, président de l'université 
Brandon, au Manitoba

Vers l'actuariat

Deux jeunes étudiants de l'u­
niversité Laval sont parmi les 
neuf jeunes Canadiens qui ont 
remporté les prix offerts par 
les compagnies d’assurance-vie 
au Canada dérernés aux étudiants 
ayant obtenu les meilleurs résul­
tats aux examens préliminaires. 
Ces deux étudiants sont MM. 
André Verdon et Jacques Failles. 
Ces prix visent à encourager les 
jeunes Canadiens des deux sexes 
doués pour les mathématiques à 
taire carrière dans l'actuariat.

Nominations

M. Henri Bergevin vient d'être 
nommé président de l'Association 
des principaux de Montréal en 
remplacement de Mlle Thérèse 
Baron devenue récemment sous- 
ministre adjointe au ministère 
de l'éducation... La Société des 
Missions étrangères de Pont- 
Viau vient d'élire son nouveau 
supérieur général, l'abbé Viateur 
Allary, p.m.é; il succède à l’ab­
bé Gilles Oueilet dont le terme 
de dix ans expirait cette année. . 
M Félix Guibert, président de 
Bédard Girard Limitée, vient 
d’accepter la vice-présidence de 
la campagne du Ftêt d’honneur 
dont la campagne de souscrip­
tion a lieu, cette année, du 1er 
au 15 novembre. L’objectif est 
fixé à $250,(MM).

Evitez les dégâts 
causés par la pluie

Faites installer les

GOUTTIERES
"PRIMEAU"

Galvanisé • Cuivra • Alumtnium

Estimation gratuite

■MONTREAL 322-4160 
’ QUEBEC 872-9244

PRIMEAU METAL INC.

Samedi 21 octobre 
De 10H. à midi

au

Centre de Psychologie et de Pédagogie

260 ouest, rue Faillon, à Montréal

EXPOSÉ PÉDAGOGIQUE
par

Mesdames Huguette Uguay et Margret Andersen
sur

MÉCANISMES STRUCTURAUX
Méthode audio-orale de phonétique (prononciation, vocabulaire, struc­
tures du français normatif) pour tous les niveaux à partir du secondaire.

À tous les professeurs intéressés
S.V.P. Téléphoner à :

SERVICE DIS RELATIONS EXTÉRIEURES 

270-2121



4 • LE DEVOIR. MERCREDI. 18 OCTOBRE 1967

EDITORIAL

Le retour de Al. Johnson
Après une absence dont la durée, en rai­

son des inquiétudes qu elle suscitait et des 
graves conflits de travail qui sévissaient ici. 
a paru très longue. M. Daniel Johnson a fait, 
hier, une rentrée encourageante

Disons d'abord un mot de 1 état de santé 
du premier ministre Celui-ci donnait hier 
l'impression d un homme en excellente for­
me Froid et imperturbable, humoriste com­
me il sait l etre quand il est reposé. M. 
Johnson a fait bon marché de certaines ru­
meurs qui avaient circulé au sujet de sa san­
té. On eût préféré que ces dénégations, ou 
plus exactement que des renseignements pré­
cis. vinssent de ses médecins. Mais, en 
l'absence d'indication sérieuse en sens con­
traire. on ne peut que se réjouir de devoir 
prendre à la lettre les affirmations du pre­
mier ministre et lui souhaiter, pour les mois 
à venir, la vigueur nécessaire à l'accomplis­
sement de sa lourde tâche 

•
De tous les sujets qu'a abordés M. John­

son au cours de sa conférence de presse, le 
plus important, celui sur lequel il a fourni 
les déclarations les plus précises, est celui 
des arrêts de travail qui sévissent depuis 
des semaines chez les radiologistes et les 
employés de la Commission des transports 
de Montreal Sur chacun de ces deux conflits. 
M. Johnson a tenu des propos sensés et réa­
listes.

Dans le cas des radiologistes comme 
dans celui de la CTM. l'arrêt de travail a 
duré beaucoup trop longtemps. Le bien pu­
blic a déjà subi, au-delà de toute mesure ac­
ceptable. les effets tragiques de ces conflits. 
Il est urgent que le Parlement mette fin. par 
une intervention spéciale, à ces deux grèves

Certains porte-parole syndicaux ont dé­
jà commis l'imprudence de déclarer que mê­
me une loi du Parlement ne les ferait pas 
marcher Nous ne pouvons que réitérer à ce 
sujet ce que nous écrivions l'hiver dernier à 
propos des instituteurs. Il est possible de 
défier un employeur, fût-ii l'Etat, pendant 
un temps plus ou moins long. Il est possible 
d'échapper aux effets d'une loi existante, 
grâce à des artifices légaux qui font partie 
des droits reconnus aux citoyens. Mais il 
n'est pas possible, sans verser dans la dé­
sobéissance la plus formelle et par consé­
quent la plus répréhensible et la plus digne 
de sanction, de défier la volonté du Parle­
ment. Le Parlement, ce nest plus l'Etat 
employeur ou l'Etat administrateur: c'est le 
peuple lui-même s'exprimant par la voix de 
ses représentants légitimement élus A cô­
té de quelques démagogues, le mouvement 
syndical compte une proportion beaucoup 
plus importante de membres et de dirigeants 
responsables Nous sommes sûr que la voix 
de ceux-ci prévaudra quand viendra le mo­
ment de la décision finale.

Le bien commun exige, avec une clarté 
fulgurante, que le travail reprenne sans dé­
lai dans les transports en commun et chez 
les radiologistes. Si les membres et les di­
rigeants des groupes intéressés veulent évi­
ter de tomber sous le coup d'une loi spécia­
le. ils n om qu'à prendre eux-mêmes, d'ici 
deux jours, l'initiative d un retour au travail 
assorti de toutes les garanties raisonnables 
de règlement sérieux et équitable qu'ils sont 
en droit d’exiger.

Les propos que M. Johnson a tenus hier 
à ce sujet exprimaient, avec une modération 
et une fermeté irréprochables, l'opinion et 
la volonté du peuple montréalais et québé­
cois C'est pourquoi il faut souhaiter que les 
décisions qu'ils annoncent soient ou rendues 
superflues par un règlement libre entre les 
parties, ou respectées avec fidélité dès 
qu elles auront été prises.

•
Les dispositions du Code du travail rela­

tives à l'exercice du droit de grève dans les 
services publics ont donné lieu, depuis trois 
ans. à une accumulation de grèves dont le 
nombre, la durée et la gravité ont dépassé 
de loin tout ce qu'avait pu prévoir le législa­
teur en 1964 On avait compté, dans le 
temps, sur la maturité et le sens des res­
ponsabilités des parties impliquées dans les 
négociations, pour contenir dans des bornes 
raisonnables l'exercice du droit de grève. 
Ces espoirs se sont révélés illusoires. Et 
il suffit de songer aux propos que tenait, 
hier encore, un dirigeant de la Fédération 
des employés d'hôpitaux, pour se rendre 
compte que certains personnages n’ont rien 
appris, que la loi actuelle, conservée telle 
quelle, risque de conduire très bientôt le 
Québec à de nouveaux désastres.

Aussi faut-il préparer sans délai des mo­
difications qui rendront la loi actuelle plus 
réaliste et plus efficace. M. Johnson a lais­
sé entendre, hier, qu'il ouvrirait des consul­
tations à ce sujet avec les dirigeants des 
centrales syndicales.

Nous soumettons respectueusement que 
des pourparlers trop exclusifs entre politi­
ciens et chefs syndicaux risquent d'engendrer 
de nouveaux arrangements tout aussi boiteux 
que ceux qu'on déplore dans le bill 54. S'il 
veut préparer une législation objective et 
durable. M. Johnson devrait dès mainte­
nant instituer une équipe de travail qu'il 
chargerait de lui soumettre un rapport dans 
les trois ou quatre mois. Cette équipe de­
vrait comprendre des personnes venant du 
mouvement syndical et du secteur des em­
ployeurs; elle devrait aussi comprendre 
des experts impartiaux et un ou deux porte- 
parole du public. Une fois instituée, elle ac­

complirait son travail sans dépendre en rien 
ni du mouvement syndical, ni du patronat 
ni du gouvernement. L une des premières 
tâches d'une telle commission pourrait con­
sister à faire une étude minutieuse de tous 
les événements qui ont pu se produire en 
rapport avec certains conflits récents. Une 
fois qu elle aurait pu établir, en ces matiè­
res où le mensonge est trop souvent roi, la 
vérité toute nue. la commission pourrait plus 
facilement discerner les causes des difficul­
tés et proposer des solutions.

Lorsque furent définis certains articles 
névralgiques du Code du travail. M. Lesage 
- oubliant parfois les avis qui lui venaient 
de ses meilleurs conseillers - assuma des 
risques considérables. Il pécha même, avec 
l'assentiment du parti de M. Johnson, par 
témérité II ne faut pas que M. Johnson pè­
che de la même façon. S'il veuf légiférer 
sagement, qu'il mette sans délai au travail, 
dans des conditions d'efficacité maximale, 
quatre ou cinq des meilleurs cerveaux du 
Québec en matière de relations ouvrières. 
Il sera mieux placé, ensuite, pour faire au 
Parlement les propositions que dictera non 
pas la CSN, la FTQ ou la Chambre de com­
merce. mais le bien commun.

•

Le premier ministre a traité, hier, de 
maints autres sujets, notamment de la Cons­
titution, de l'invitation qu'il a faite à M 
Marcel Faribault de se joindre au cabinet, 
du récent congrès libéral et des rumeurs 
d'élection qui ont circulé depuis quelque 
temps.

Sur certains sujets, par exemple, à pro­
pos du cas de M. René Lévesque. M. John­
son a parlé, comme on pouvait s’y attendre, 
surtout en politicien , il n'y a pas grand-chose 
à retenir de ce qu'il a dit à ce sujet. Sur 
d'autres questions, par exemple en ce qui 
touche les rumeurs d’élections prochaines, 
il a parlé comme un homme responsable: on 
ne saurait trop louer son intention bien ar­
rêtée de ne pas précipiter le Québec dans 
une nouvelle élection à ce moment-ci. Cet 
homme passe, avec une aisance étonnante, 
des attitudes les plus partisanes aux décla­
rations les plus responsables. Ce qui plus 
est. il passe d'un style à l’autre sans trop 
déplaire. Car on sent qu'il ne se prend pas 
trop au sérieux lui-même quand il descend 
trop bas; et on perçoit chez lui. quand il 
s'élève, un souci du bien public, un équilibre 
de jugement, voire une fermeté de volonté 
qui le rendent capable d'agir au moment où 
l'on commençait à désespérer qu'il le ferait 
jamais.

Claude R Y AN

Légalisation des loteries

BLOC
NOTES

Jeudi dernier, aux Commu­
nes. le ministre de la justice 
a déclaré, en réponse à une 
question, qu’il avait rencontré 
la veille des personnes qui lui 
ont fait des representations au 
sujet de l'établissement de lo­
teries. et quil ' ur avait dit 
que c'était l'intention du gou­
vernement d'apporter des 
amendements au code pénal à 
ce sujet

C’est une demande qui a 
souvent été adressée au gou­
vernement fédéral de la part 
du Québec, et notamment par 
M Lesage lors d une confé­
rence fédérale-provinciale; 
mais elle s'était toujours heur­
tée à une vigoureuse résistan­
ce parce que l'opinion cana- 
dienne-anglaise semble con­
damner le jeu sous toutes ses 
formes Le changement d'at­
titude qu'annonce la déclara­
tion de M Trudeau mérité 
donc d'être souligné, car il in­
dique que le gouvernement 
central est plus disposé désor­
mais à tenir compte des vues 
particulières du Québec, mê­
me sur des questions névral­
giques

M Trudeau a dit un peu plus 
tard aux journalistes qu à son 
avis la loterie n'est pas une 
forme de taxe progressive par­
ce qu'elle ne tient pas compte 
du niveau de richesse des ci­
toyens, mais qu’il n'y est pas 
opposé Une loterie provincia­
le aurait pour but de procurer 
des revenus au gouvernement, 
mais on ne peut pas la compa­
rer à une taxe parce que l'a­
chat des billets serait faculta­
tif et non obligatoire. Il est 
bien possible aussi que l'on se 
fasse des illusions sur les re­
cettes possibles d une loterie;

la Commission Bélanger a 
émis l'opinion que la province 
ne pourrait pas en tirer plus 
d'une dizaine de millions de 
dollars, ce qui est relative­
ment peu dans le budget pro­
vincial

S'il s'agissait seulement de 
trouver des revenus pour cer­
taines fonctions sociales de 
l Etat. par exemple pour les 
hôpitaux, il y aurait lieu d'hé­
siter à recourir à la loterie. 
Mais ce n'est pas ainsi que le 
problème se pose La loterie, 
bien qu'interdite par le code 
pénal, existe déjà au pays de 
manière illégale et clandesti­
ne. et tout spécialement sous 
la forme de loteries étrangè­
res, comme le "sweepstake" 
irlandais. C'est l'argument 
invoqué par M Trudeau; il 
constate qu'un grand nombre 
de Canadiens participent à 
ces loteries et il juge préfé­
rable qu'on garde au pays l'ar­
gent ainsi dépensé

C’est fort juste, mais il y a 
une autre raison qui a dû in­
fluencer le ministre de la jus­
tice. Les loteries qui ont tant 
de succès au Canada sont illé- 
gak>s. interdites comme des 
délits criminels par le code 
pénal Les gens s'habituent 
donc ainsi à mépriser et à 
violer la loi; les gagnants des 
gros lots sont même considé­
rés comme des héros, leurs 
portraits sont publiés dans les 
journaux, et ils ne sont nulle­
ment inquiétés bien qu'ils aient 
participé à une infraction au 
code pénal

Lorsqu'une loi est inappli­
cable et inopérante, sa viola­
tion répétée tend à dévaloriser 
les autres lois et à miner le 
respect des citoyens pour la

loi d'une manière générale. 
De plus, comme la loterie est 
interdite et clandestine, cette 
forme de jeu devient par sa 
popularité un important moyen 
d'action de la pègre Cette ac­
tivité illégale, qui parait tolé­
rable et sans grand danger, 
peut servir de paravent et de 
façade à d autres activités cri- 
minelles bien plus graves

Une loterie provinciale pour­
rait apporter quelques ressour­
ces à l'Etat et conserver chez 
nous des fonds qui vont à l'é­
tranger. mais la principale 
raison de légaliser cette for­
me de jeu sous la surveillance 
de l'Etat, c'est de corriger 
une situation fausse et équivo­
que. qui répand le mépris de 
la loi et qui favorise la pègre. 

•

L'évaluation
uniformisée

La ville de Montréal a reti­
ré son opposition à l'annexion 
de la Commission scolaire de 
Westmount à la CECM, et cet­
te mesure a été acceptée ces 
jours derniers L’objection de 
la métropole était fondée sur 
la différence qui existe entre 
l'évaluation foncière à West­
mount et à Montréal Si la 
CECM avait appliqué aux pro­
priétaires catholiques de West­
mount le même taux de taxe 
foncière qu’aux propriétaires 
catholiques de Montréal, soit 
$1.35 par $100 dévaluation
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imposable, ces contribuables 
de Westmount auraient payé 
proportionnellement moins 
cher que ceux de Montréal.

M, Saulnier avait donc rai­
son de demander au Conseil 
municipal de s'opposer à cette 
annexion, parce que les contri­
buables montréalais moins ri­
ches que ceux de Westmount 
auraient été appelés à verser 
une subvention aux écoles de 
Westmount , étant donné que les 
propriétaires de cette ville sa­
tellite font un effort fiscal 
moindre par suite d’une éva­
luation plus faible La situa­
tion a été corrigée: on a réta­
bli l’équilibre en majorant à 
$1.52 le taux de la taxe scolai­
re qui sera imposée à West­
mount.

Même si cette solution est 
acceptable, ce n'est pas l'idéal; 
en principe, l’évaluation fon­
cière devrait être uniforme. On 
sait qu’en réalité elle est fort 
inégale, par toute la province, 
et que cela comporte de gra­
ves inconvénients Pour com­
parer l'effort fiscal des con­
tribuables on ne peut pas se 
fier au taux de la taxe, mais 
il faut tenir compte du niveau 
de l'évaluation municipale et 
scolaire par rapport à la va­
leur réelle et effectuer des 
corrections appropriées.

La Commission Bélanger a 
étudié ce vieux problème et a 
recommandé la création d une 
régie provinciale de l’évalua­
tion foncière qui aurait pour

tâche de préparer et d'effec­
tuer graduellement une réfor­
me générale à ce sujet. La loi 
exige déjà que l’évaluation soit 
égale à la valeur réelle, mais 
tel n’est pas le cas. et la Com­
mission estime qu'une nouvelle 
législation ne serait pas plus 
efficace, à moins que le gou­
vernement ne se charge de l'ap­
plication de la loi. par l'inter­
médiaire d'un organisme ap­
proprié et muni des pouvoirs 
nécessaires.

Le gouvernement provincial 
n'a pas encore donné suite à 
cette recommandation du rap­
port Bélanger; c'est une réfor­
me fondamentale qu'il devrait 
entreprendre sans retard, car 
l'uniformisation de l'évalua­
tion foncière exigera vraisem­
blablement plusieurs années. 
La commission Bélanger a re­
commandé que le territoire de 
la province soit divisé par ré­
gions pour les fins de l'évalua­
tion foncière. Dans tous les 
programmes proposés pour 
l'organisation d'un gouverne­
ment métropolitain dans la ré­
gion de Montréal, l'établisse­
ment d une évaluation uniforme 
est Tune des fonctions qu’on 
attribuerait à l'autorité régio­
nale La disparité des évalua 
lions entre les villes de la ré­
gion métropolitaine n'est qu’un 
des nombreux désordres dus à 
l’absence d une autorité ré­
gionale.

PS.
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Pour un ministère de salut public

Par quels moyens résisterons- 
nous à la catastrophe où veulent 
nous entraîner les propagateurs de 
certaines doctrines idéologiques?

Je n en vois qu'un seul, pour 
le moment "un gouvernement 
de salut public.

C'est donc un devoir du parti 
au pouvoir. lequel se tient en 
équilibre sur une corde pourtant 
bien flexible et susceptible de tom­
ber à la moindre rafale. de 
proposer une trêve avec l'oppo­
sition. afin de sauver le pays de 
la catastrophe qui l’attend

J'ai la ferme conviction que 
l'opposition, soucieuse avant tout 
de l'intérêt de la collectivité, 
serait consentante à faire provi­
soirement un bout de chemin avec

l'Union nationale, alors quelle 
deviendrait la vraie et grande 
UNION NATIONALE, à seule fin 
de nous sortir du marasme éco­
nomique et de nous éviter les 
sombres lendemains qui nous at­
tendent, à la suite de la prise 
de position des différentes options 
politiques de certains partis

(...) Un ministère de salut pu­
blic mettrait de l'ordre et de 
l'autorité au sein de nos affaires 
publiques On apprendrait, dans 
certains milieux, à être un peu 
moins arrogant avec le peuple 
qui souffre impunément de cer­
taines exigences, et l'on verrait 
à établir, dans une harmonie ré­
ciproque, une politique qui vise­
rait à faire baisser le coût de 
la vie, à faire régresser le chô­

mage et à faire penetrer un peu 
de chaleur et de lumière dans 
beaucoup de foyers qui vivent en­
core dans une misère noire.

Un ministère de salut public 
serait en mesure de faire enten­
dre une voix forte, lors de la pro­
chaine conférence inter-provin­
ciale, au lieu d'une voix faible 
et débile, empruntée aux tendres 
mélopées des chanteuses d'Ha­
waii

Un ministère de salut public
réglerait une fois pour toutes 
la question des deux nations, d'ac­
cord avec le gouvernement cen­
tral, lequel sentirait à Québec, 
une force invincible, appuyée par 
la collectivité.

HENRY YONNE

T
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Lettre de Belgique

La rentrée parlementaire va 
se faire dans un climat lourd
par Jean-Marie Van Bol

Pour la première fois de­
puis que fonctionne le Parle­
ment belge, sa séance de ren­
trée aura lieu en octobre, c’est- 
à-dire, près d un mois avant la 
date traditionnelle

Les parlementaires ont non 
seulement fait un compte à re­
bours, mais ils ont encore ac­
cepté d’en tirer les conséquen­
ces. Devant l’impossibilité de 
voter à temps les budgets et le 
recours permanent aux douziè­
mes prévisionnels, tous les mi­
lieux politiques ont convenu de 
tenter de pallier ce handicap 
pour 1968 en se réunissant suf­
fisamment à temps pour en dé­
battre et prendre les décisions 
d’application nécessaires

L'opinion voit d'un regard 
sympathique cette attitude d’un 
parlement qui s'efforce de ne 
pas demeurer trop en retrait 
de la popularité, relative mais 
certaine, que le gouvernement 
Van Den Boeynants est parve­
nu à se concilier.

Ce gouvernement s’était fixé 
comme premier objectif l'équi­
libre budgétaire. Il y est par­
venu par une série d’astuces 
que le public commence à ap­
précier de moins en moins, 
même s’il reste très favora­
blement impressionné par l'é­
quilibre du budget présenté 
pour 1968

De l'agacement 
à l'inquiétude

On avait promis - c’était 
un des arguments électoraux 
du Parti de la Liberté et du 
Progrès qu'il n’y aurait pas 
d'impôts nouveaux. S’il y en a 
eu relativement peu. les taxes 
ont augmenté très sensible­
ment et dans de très nombreux 
secteurs.

Les cigarettes coûtent six 
cents de plus, on projette d’ac- 
croltre la taxe de roulage et la 
radio redevance pour préparer 
les émissions de télévision en 
couleur Les chemins de fer 
ont haussé leur prLx. les jour­
naux de province augmentent 
de 30% et l'on débat d’un pro­
jet de rationalisation des pen­
sions dans lequel les employés 
se sentent lésés et, à vrai dire, 
non sans raisons.

Ces ferments d'agitation ne 
sont malheureusement pas les 
seuls. Il s'y ajoute et ceci 
est. à nos yeux, plus grave en­
core - que l'équilibre atteint 
est précaire. Aucun des sec­
teurs-clés n’a été réorganisé 
Ni l'enseignement, ni les soins 
de santé n’ont bénéficié de la 
sollicitude gouvernementale et 
l’on peut craindre que. la lé­
gislature avançant, les partis 
au pouvoir ne se contentent do­
rénavant d’attendre ou de s’en­
tendre pour trouver un bon 
point de chute, quand ce n’est 
pas, disent certains, pour dé­
couvrir comment faire perdre 
la face à leur collègue de gou­
vernement.

Les revendications sociales 
que le parti de l’opposition ne 
manquera pas de soulever si 
les signes avant-coureurs de la 
reprise économique se confir­
ment. seront nombreuses et 
quasi impossibles à satisfaire.

On en est arrivé à une situa-, 
tion paradoxale, où le gouver­
nement garde une certaine fa­
veur du public bien qu’il soit 
parvenu a dresser contre lui. 
pour des problèmes précis, 
des groupes croissants d'élec­
teurs. L’éventail de taxes qu'il 
a ouvert et dont il envisage 
d'accroître encore l’ampleur 

rrait bien attiser la flam- 
de mécontentement qui 

agite déjà trop de milieux.

Le fond du problème

A ces difficultés propres à 
la plupart des gouvernements, 
s’en ajoutent d’autres qui sont 
bien à l’image de nos moeurs 
politiques.

L'Université Catholique de 
Louvain est une université bi­
lingue établie en territoire 
flamand. Les néerlandophones

de ce pays ne veulent plus de 
ce statut qui crée, à leurs 
yeux, un Etat dans l’Etat, un 
dangereux foyer d'expansion 
francophone. "Les Wallons de­
hors" est un slogan auquel 
nous sommes aujourd'hui mal­
heureusement habitués. Enco­
re faut-il. si l'on accepte de 
voir les choses de cette façon, 
savoir où implanter la section 
francophone de l’Université et 
délimiter sa zone d’influence.

L'Université Libre de Brux­
elles. connaît, elle aussi, des 
problèmes de croissance et de 
bilinguisme.

Une ancienne plaine de ma­
noeuvres militaires, bien si­
tuée à la périphérie de Brux­
elles pourrait convenir à 1U- 
niversité de Bruxelles, mais 
comment lui accorder le droit 
de l’occuper, sans reconnaître 
en contre partie à Louvain le 
droit pour ses deux sections de 
s'implanter aussi à Bruxelles?

Toute personne de bon sens 
estimerait qu’il s'agit là d’un 
très sage "package deal”.

Les réactions que l’on enre­
gistre donnent à penser que 
ces personnes de bon sens ne 
forment qu’une infime minorité 
des Belges et le gouvernement 
hésite à se prononcer.

Le risque politique est très 
réel, il faut en convenir.

Pour le Parti de la Liberté 
et du Progrès, l’un des parte- 
naires de la coalition, per­
mettre à Louvain de se poser 
en concurrent de l’Université 
Libre de Bruxelles, c’est aban­
donner officiellement son anti­
cléricalisme et risquer de per­
dre un bon nombre d électeurs.

Pour le Parti Social Chré­
tien, autre partenaire du bon 
sens, c’est accepter aussi que 
Bruxelles-ville se francise en­
core davantage et s'aliéner les 
Flamands qui forment le gros 
de ses forces, tout en permet­
tant d'espérer de regagner des 
points daas la partie franco­
phone du pays.

Les Universités sont des 
brûlots qui n’en finissent pas 
de brûler sur la mer politique 
et chaque parti voudrait bien, 
sans que cela ne se voit trop, 
s'en écarter avant qu’ils n'ex­
plosent

La réorganisation 
du pouvoir

S'écarter de ce problème 
linguistico-universitaire n’évi­
terait pas de se heurter à un 
autre; celui de la réforme cons­
titutionnelle dont l’exigence et 
l’urgence se font de plus en 
plus sentir.

C'est le gouvernement pré­
cédent - catholiques et socia­
listes - qui avait jeté les pre­
mières bases de cette réorga­
nisation du pouvoir.

L'actuelle équipe ministé­
rielle s’est limitée à convenir

par Pierre Vadeboncoeur,
conseiller technique de la C.S.N.

J'ignore si, dans le tumulte 
des artieles de presse à sens 
unique et au milieu des elameurs 
orchestrées que la grève des 
transports suscite, il est bien 
des gens qui puissent encore ju­
ger sainement les attitudes de 
l'administration municipale en 
rapport avec cette grève, (’a n’y 
parait pas. Je ne sais par quel 
mystère, on ne parait pas spé­
cialement intéressé à s'interro­
ger sur la politique de chaul- 
lard de l'administration dans les 
circonstances actuelles. On ne 
semble pas vouloir mettre en 
question, avec la rigueur qui 
commence à s'imposer, la poli­
tique autocratique, dictatoriale, 
provocatrice et dangereuse de 
l'administration dans le climat 
présent, qu elle-mème a lait le 
nécessaire pour survoltcr

Je ne me résous à écrire ees 
lignes qu'aprés mûre réflexion. 
Je prie le lecteur de m'accorder 
la grâce de croire qu’elles sont

d une trêve linguistique qu’il 
apparaît de plus en plus illis- 
soire d’espérer prolonger 
longtemps encore.

Le problème est de savoir 
ce qui peut, ce qui doit, être 
fait pour calmer les revendi­
cations des uns, sans réveil­
ler les passions des autres.

On peut craindre que le sou­
ci d’aborder sains et saufs au 
port des élections ne bloque le 
gouvernement sur ces délicats 
problèmes d'équilibre et qu’il 
n’utilise dorénavant toute son 
habileté à se maintenir seule­
ment en équilibre.

L'inévitable économie

Si les problèmes politiques 
qui se posent au gouvernement 
méritent toute son attention, 
l'évolution des problèmes éco­
nomiques conditionnera, c’est 
évident, une part de la facilité 
dont il disposera pour y ré­
pondre.

Le jour de l’an, le Premier 
Ministre avait annoncé des 
jours difficiles en 1967. A son 
avis, l’économie belge exi­
geait des soins attentifs et ur­
gents. En réalité, le Premier 
Ministre voulait obtenir des 
pouvoirs spéciaux II y a réus­
si A l'époque, on s'était d’ail­
leurs étonné du curieux remè­
de que constituait la levée 
d'impôts nouveaux dans une pé­
riode de faiblesse conjonctuel- 
le. Ce n’était pas particuliè­
rement "Keynesien"

Depuis lors, l'économie bel­
ge est restée en très faible ex­
pansion, trop faible pour assu­
rer le plein emploi. Les ex­
portations belges au cours des 
premier et deuxième trimes­
tres ont dépassé respective­
ment de 8 5 et 2% leur niveau 
de 1966 La demande intérieu­
re d'investissement et de con­
sommation s’est maintenue à 
un niveau rarement inférieur à 
celui de la période correspon­
dante de 1966. La production 
industrielle du premier se­
mestre dépasse ainsi légère­
ment le niveau de 1966

Cependant, à notre retour 
de vacances, Monsieur Van 
Offelen. Ministre des Affai­
res économiques, a mis en 
évidence des signes de repri­
se conjoncturelle. Au même 
moment, un projet de budget 
de 240.5 milliards de F B 
($5 milliards) a été arrêté et 
présenté en équilibre

Si la "concertation" au plan 
gouvernemental apparaît ainsi 
parfaite, le moment semble 
cependant venu de souligner 
qu’il ne s’agit là que d’un 
point de départ, qui ne pren­
dra tout son sens que dans les 
mesures d’expansion qu’il per­
mettra. L'année politique 1967- 
1968 sera, à cet égard, à n'en 
pas douter, une année de véri­
té.

pesées. Je connais assez les 
grèves et l'hisloire politico- 
syndicale du Québec pour me 
permettre de rappeler à une ad­
ministration publique qui lait du 
100 à l'heure en plein milieu 
d'une foule qu'elle agit actuel­
lement, dans la situation com­
plexe où elle se trouve, enivrée 
comme elle parait l'étre par les 
moyens du pouvoir, comme une 
étourdie.

Il y a six mille grévistes. Leur 
cause est juste. La position de 
la ville est insoutenable, en stric­
te raison comme en équité. Non 
seulement l'administration relu- 
se-l-elle au groupe en grève des 
salaires qu’elle a accordés libé­
ralement à d'aulres groupes, 
mais elle prétend sabrer dans 
la convention collective antérieu­
re des employés de la C.T.M. 
d'importantes garanties qu'ils 
avaient déjà, touchant, entre au-

Suit* à la page 2: Opinions
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Le Cameroun, 
pays en expansion 
et microcosme de l’Afrique

Quoi que puisse croire une 
grande partie de l'opinion oc­
cidentale abusée par les fré­
quentes convulsions que con­
naissent de nombreux Etats 
africains, la stabilité politique 
existe en Afrique L'un des 
meilleurs exemples en est la 
République fédérale du Came­
roun dont c'est aujourd'hui la 
journée national à l'Exposition 
universelle de Montréal. Et à 
cette occasion, le Cameroun 
est représenté par nul autre 
que son jeune et brillant chef 
d'Etat, le président Ahmadou 
Ahidjo, qui dirige depuis une 
dizaine d’années les destinées 
de son pays. En effet, il fut 
d'abord chef du gouvernement 
d'un Etat camerounais encore 
sous tutelle française de 58 à 
60. puis premier président de 
l'Etat indépendant du Came­
roun à partir de janvier 1960, 
enfin depuis 1962, président de 
la République fédérale du Ca­
meroun

Ce que des observateurs, 
même avertis, peuvent se 
tromper En janvier 60, alors 
que le Cameroun accédait à la 
plénitude de la souveraineté, 
le New York Times écrivait 
que c’était là l'un des nouveaux 
Etats africains dont l’avenir 
était le plus sombre, la stabi­
lité la plus mal assurée , ce mê 
me journal la même année (oc­
tobre 60) saluait en termes di­
thyrambiques l'accession du 
Nigene à iindependance. 
voyant dans le grand pays an­
glophone un facteur de stabi­
lité, une promesse de pro­
grès et un modèle de démo­
cratie pour tout le continent 
noir' Sept à huit ans plus tard, 
le Cameroun connaît une paix 
intérieure complète, l’ordre 
et la stabilité et il a toujours

le même président: le Nigena 
est plongé dans la guerre ci­
vile. a vu se succéder trois 
chefs d'Etat dont deux ont été 
assassinés et, depuis 1965, vit 
dans un état de confusion et 
d’anarchie.

La réussite d'Ahidjo
Dans beaucoup de jeunes 

Etats, l'indépendance réussie 
c'est d'abord une équipe et un 
homme: pour le Cameroun, cet 
homme s'appelle Ahmadou 
Ahidjo qui a su accomplir le 
tour de force d'unifier l’un des 
pays les plus divers - et par­
tant les plus représentatifs 
donc les plus difficiles de l'A­
frique.

Contrairement à toutes les 
prédictions, cet homme du 
Nord, ce Musulman, a su se 
faire accepter par le sud et 
le centre. occidentalisés, 
chrétiens ou animistes, et à 
faire avancer considérable­
ment la cause de l'unité natio­
nale, Les problèmes subsis­
tent certes, nombreux, mais 
le chemin parcouru est éton­
nant: l'action terroriste de 
l'U. P C. est depuis longtemps 
un mauvais souvenir et le gou­
vernement camerounais a pu 
se donner tout entier aux tâ­
ches du développement

Miroir de l’Afrique

Le Cameroun est incontes­
tablement l'un des pays les 
plus intéressants et les plus 
attachants de l'Afrique noire, 
justement par sa diversité sur 
tous les plans: diversité ethni­
que, diversité géographique, 
diversité religieuse, niveaux 
divers d évolution ou de déve­
loppement selon les régions 
Ce pays représente à certains
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égards un miroir ou un résu- 
sumé de l'Afrique contempo­
raine De Douala, métropole, 
grand port de mer. ville trépi­
dante. à Maroua. dans le nord, 
on parcourt non seulement 
une distance considérable mais 
on franchit aussi plusieurs 
décennies sinon un siècle, on 
éprouve l'impression d'être 
passé dans un autre monde, 
daas une autre civilisation En­
tre les chefs traditionnels, ma­
jestueux du Nord musulman, 
ces célèbres lamidos et les 
Kirdis. populations animistes 
de la même région, entre les 
uns et les autres et les ouvriers 
du port, les techniciens, les 
commis de Douala, il y a pour­
tant quelque chose de commun, 
l'attachement chaque jour plus 
vif à cette réalité camerou­
naise qui prend forme, la con­
science nationale qui chaque 
jour s’affirme plus vive.

Minorité anglophone

Ces traditions, ces cultures, 
ces confessions diverses font 
leur synthèse à Yaoundé, la 
coquette capitale en rapide ex­
pansion, où le gouvernement a 
le plus constant souci de l'équi­
libre à respecter, dans tous 
les secteurs et à tous les ni­
veaux de l'administration, en­
tre tous les éléments qui for­
ment la population Souci d’au­
tant plus méritoire que le Ca­
meroun est de surcroît bilin­
gue. entendons qu'il a deux 
langues officielles, le français 
et l'anglais, cependant que dans 
la vie quotidienne coexistent 
plusieurs langues vernaculai­
res.

République fédérale bilingue, 
le Cameroun actuel résulte en 
effet de l'union de l'ex-Came- 
roun français, le Cameroun 
oriental, à une partie de l ex- 
Cameroun britannique, appelée 
Cameroun occidental Le pre­
mier est d’ailleurs beaucoup 
plus important que l'autre en 
superficie, en population et en 
ressources, le rapport étant en 
gros des 4/5 à 1/5. Chacun 
des deux Etats fédérés a sa pro­
pre Assemblée législative et 
son gouvernement, cependant 
que l'Etat fédéral est de type 
présidentiel, dans une formule 
où l’on retrouve des éléments 
du régime américain et du ré­
gime français. C’est pour toutes 
ces raisons que le Cameroun 
résume admirablement l'Afri­
que contemporaine, en incarne 
la diversité et les difficultés 
mais aussi les ressources et. 
les promesses.

Le Cameroun compte au 
jourdhui environ 5,500.000 
habitants sur une superficie de 
près de 200,000 milles carrés 
soit environ le tiers de celle 
du Québec. On sait que le Ca­
meroun fut protectorat alle­
mand de 1884 à 1916. après 
la première guerre mondiale, 
il fut divisé en deux, la partie

orientale allant à la France 
comme mandat puis, après 1945 
comme territoire sous tutel­
le - et l’occidentale à la Gran­
de-Bretagne Cette dernière 
devait rattacher ’’son'' Came­
roun au Nigeria voisin et mê­
me l y intégrer lors d'un réfé­
rendum organisé en 1961, la 
partie méridionale du Came­
roun ex-anglais optait pour le 
rattachement au Cameroun 
français devenu indépendant, 
et la partie septentrionale pré­
férait rester intégrée au Nige­
ria. Le Cameroun a toujours eu 
et continue de garder des re­
lations étroites avec quatre 
Etats voisins qui formaient 
jadis l'Afrique équatoriale 
française: le Tchad, la Répu­
blique Centrafricaine, le Con­
go-Brazzaville et le Gabon.

L'économie du Cameroun 
est encore principalement 
agricole, ses premières expor­
tations consistant en café, ca­
cao, bananes, bois précieux, 
coton, arachides, palmistes, 
etc. L'implantation de la cultu­
re du caoutchouc a donné d'in­
téressants résultats Le pays 
possède cependant d'importan­
tes ressources de minerai de 
fer, dont les réserves sont 
estimées à cent millions de 
tonnes.

Taux de scolarisation élevé

Le gouvernement attache une 
grande attention au développe­
ment de l'infrastructure la 
modernisation du port de Doua­
la - qui sert de débouché à 
plusieurs pays voisins et la 
construction, en cours, du fa­
meux Transcamerounais de­
vraient donner un nouvel essor 
à l’économie du pays Cela, 
d’autant plus, que le niveau de 
formation technique et le taux 
général de scolarisation sont 
sensiblement plus élevés 
que dans la moyenne des pays 
africains. Le sud Cameroun 
en particulier a un taux de 
scolarisation qui approche les 
80% et il compte avec les 
Bamiléké l'une des ethnies les 
plus industrieuses et les plus 
progressives d'Afrique centra­
le. L'enseignement secondai­
re et l'enseignement technique 
sont déjà fort développés dans 
le sud et Yaoundé renferme une 
Université importante, l'Uni­
versité fédérale du Cameroun, 
avec quelque 2,500 étudiants, 
plusieurs grandes Ecoles.

Dans le domaine des rela­
tions extérieures, le Came­
roun a eu à la fois le souci 
de l'unité africaine, mais en­
visagé de façon réaliste, du 
non-engagement et de la di­
versification, étant entendu 
que pour des raisons éviden­
tes les rapports avec la Fran­
ce restent particulièrement 
importants. Membre très 
actif de l’O.C.A.M. (Organi­
sation commune africaine et 
malgache) et de TO.U.A (Or­
ganisation de l'Unité afri­
caine). le Cameroun l'est 
aussi des Nations unies et de 
toutes les grandes institutions 
internationales qui en dépen­
dent. Avec ses voisins immé­
diats. le Cameroun participe 
à une union douanière, mem­
bre de la zone franc, il a 
comme unité monétaire le 
franc C.F.A. (communauté fi­
nancière africaine)

Le président Ahidjo peut 
être légitimement fier de ce 
qu’il a apporté au Cameroun 
et de ce qu'il a fait pour l'A­
frique. Avec ceux de ses col­
lègues qui ont nom Senghor. 
Houghpouet-Boigny, Tsirana- 
na, etc. il compte parmi les 
"sages" du continent africain, 
plus soucieux de réalisations 
concrètes et de progrès quo­
tidiens que de bruyantes con­
ferences et de déclarations ly­
riques sur l'unité africaine

Lettre de Paris

La difficile reconversion 
de l'agriculture française
par Jacques Duquesne

On attendait les ouvriers: ce 
turent les paysans qui arrivè­
rent Après les ordonnances 
de l’été sur la Sécurité socia­
le, et certaines hausses de 
prix dans les services publics, 
tous les milieux politiques es­
comptaient une "rentrée socia­
le" difficile, marquée par des 
grèves dans la fonction publi­
que et dans quelques indus- 
tries-elés Celles-ci ne se sont 
pas encore produites: le gou­
vernement avait bien joué en 
choisissant la période des va­
cances pour promulguer ses 
ordonnances: les événements 
extérieurs (conflit israeio- 
arabe. "affaire canadienne")
1 ont servi en attirant l'atten­
tion. les états-majors syndi­
caux hésitent sur la tactique; 
leur base" paraît peu comba­
tive. Sur le froril industriel 
tout reste calme. On peut tou­
jours craindre, cependant, 
qu'une grève partielle et loca­
lisée. survenant à propos d'un 
problème limité, ne déclanche 
un mouvement plus général 
Aussi, les autorités s'atta­
chent-elles à prévenir tout 
mouvement de ce genre Avec 
succès jusqu à présent

Sur le front agricole, par 
contre, c'est l’émeute. Voici 
quelques jours, des manifesta­
tions, en Bretagne, faisaient 
plus de 200 blessés, des voitu­
res étaient incendiées, l'en­
trée d’une préfecture et quel­
ques magasins saccagés. Cette 
renaissance du "malaise 
paysan" a quelque peu surpris 
les citadins l'agitation paysan­
ne était devenue permanente 
depuis 1953 mais elle s'était 
pratiquement interrompue en 
1964. après avoir connu son 
paroxysme en 1961.

Les causes principales

Ses causes sont toujours les 
mêmes: une agriculture de ty­
pe artisanal, dispersée, et re­
tardataire. ne parvient plus à 
faire vivre tous ses fils; la ri­
chesse du pays n’est pas telle 
qu elle puisse lui permettre de 
faire survivre artificiellement 
cette agriculture en lui donnant 
des ballons d'oxygène sous for­
me de subventions; elle n est 
pas telle non plus qu elle puis­
se lui permettre de guider la 
nécessaire reconversion agri­
cole au rythme souhaitable.

La Vème République a fait

sur glace
Vermouth rouge, doux-importé d'Italie 

Vermouth blanc,sec-importé de France

L'exemple de l'Irlande
(...) L’Irlande constituait au­

trefois une sorte de province 
dans le Royaume-Um; son éco­
nomie, comme celle du Québec, 
était étroitement reliée au monde 
anglo-saxon, et l'Angleterre re­
présentait pour elle, ce que l'On­
tario représente pour nous

Or. il y a quelques années, 
l'Irlande du sud devenait un état 
souverain

D n'y a pas eu, à cette occa­
sion. ni fuite de capitaux, ni exo­
de de compétences, ni période de 
transition bouleversante, ni dé­
sastre d'aucune sorte

Au contraire, dès l'accession 
de l'Irlande du sud à la souverai­
neté. les investissements ont aug­
menté. le commerce extérieur a 
pris de l’expansion, et le chô­
mage a diminué

L'exode des compétences a 
aussi diminué, et les Irlandais 
travaillent avec plus d ardeur 
pour contribuer au progrès du 
pays où ils se sentent mainte­
nant maîtres chez-eux..

ROBERT VADNAIS

beaucoup pour I agriculture 
Elle a pris notamment des me­
sures permettant le regroupe­
ment des terres, facilitant 
l'installation des jeunes, et le 
départ à la retraite des vieux 
agriculteurs.

Toutes ces mesures ont fa­
vorisé l'exode rural Lors du 
prochain recensement général 
de la population, en 1968 on 
pourra constater que la Fran­
ce compte plus de cadres que 
de paysans Ceux-ci étaient 
plus de cinq millions en 1954. 
à peine plus de trois millions 
cette année Mais, faute de 
moyens. I exode ne s est pas 
toujours accompli dans les 
meilleures conditions 11 a mê­
me été freine On peut citer le 
cas significatif d'un petit pay­
san breton, qui avait compris 
que ses 9 hectares de terre et 
ses quatre vaches ne lui per­
mettraient pas de faire vivre 
sa famille; il s'était inscrit 
dans un "centre de formation 
professionnelle accélérée" 
pour apprendre en six mois le 
métier de plombier, l'ayant 
appris, il a couru en vain tous 
les bureaux d embauche de la 
région, la mort dans l'âme il 
a repris la culture de ses 9 
hectares. L'industrie n'est pas 
assez développée, ni assez dé­
centralisée. pour accueillir 
tous ceux qu une évolution iné­
luctable, économiquement sou­
haitable. pousse à quitter la 
terre.

L’Europe n’est pas 
une panacée

Ce serait l'impasse quasi 
totale s'il n'y avait les pers­
pectives européennes, ("est 
du moins ce que l'on a cru 
Depuis 1962. les paysans, ont 
espéré, et on les y a encoura­
gés. que l'Europe verte, le 
Marché Commun agricole, leur 
ouvrirait des débouchés, leur 
permettrait d obtenir des prix 
élevés pour leur production 
En réalité, ces perspectives 
séduisantes ne le sont que pour 
les exploitations les mieux pla­
cées. celles qui ont une taille 
suffisante et qui sont situées

sur les grands axes euro­
péens: autrement dit les pro­
ducteurs de céréales du Nord, 
de l'Est, et du Bassin Pari­
sien

Le fruit de la lassitude

Les autres cumulent tous 
les désavantages: en Bretagne 
ou dans le Massif Central, ils 
sont loin des grands axes, loin 
des centres de consommation, 
loin aussi des zones industriel­
les qui pourraient absorber un 
surcroît de main-d’oeuvre: ils 
se livrent de façon artisanale 
à I élevage; le progrès techni­
que a fait dans ce secteur une 
apparition plus tardive, la re­
cherche l'a longtemps délais­
sé les risques du métier sont 
plus grands, les coûts plus 
élevés Stimulés par le gouver­
nement. beaucoup ont essayé 
de se reconvertir en se lan­
çant dans l'aviculture Trop 
nombreux ils se sont fait con­
currence. et l'ont d autant plus 
mal supportée qu'ils s'étaient 
endettés pour se reconvertir. 
On les a ensuite persuadés de 
produire du porc Ils l'ont fait 
Mais le porc, à la production, 
ne se vend pas plus cher qu'en 
1947 Ils se sont donc lassés 
Et c'est cette lassitude extrê­
me qui explique la violence 
des actuelles manifestations 
paysannes

Les dirigeants des syndicats 
agricoles avaient essayé de 
jouer la carte de la concerta­
tion avec le gouvernement 
qui leur avait valu une législa­
tion nouvelle jugée par eux sa­

tisfaisante — et avaient pane 
sur l'Europe Ils risquent 
d'être aujourd hui débordes 
par leurs troupes D’autant 
plus que divers mouvements 
rivaux présentent des program­
mes partieuherement démago­
giques de nature à séduire des 
petits paysans peu informés 
des réalités économiques

Pour éviter le déborde­
ment par la gauche . les diri­
geants syndicaux avaient orga­
nisé les manifestations qui ont 
dégénéré en émeute afin di- 
saient-ils. d' avertir le gou­
vernement" Celui-ci est dé­
sormais bien averti Que peut- 
il faire’’ Que va-t-il faire? Le 
ministre de l’agriculture. M 
Edgar Faure, est assez habi 
le pour dissiper le malaise 
On l'a d'ailleurs placé à ce pos­
te. en janvier 1966 pour ten­
ter de regagner au régime le 
soutien des masses paysan­
nes Depuis quelques semai­
nes. ce n est pas un secret il 
est en conflit avec M Debre 
car les mesures qu'il préconi­
se sont jugees inflationnistes 
par le ministre des finances 
Paradoxalement, les émeutes 
paysannes le renforcent donc.

Que fera Paris?

Ce qu'il veut faire est sim­
ple Dans l'immédiat, soute­
nir les marchés en achetant, 
en stockant, ou en trouvant de 
nouveaux débouchés. Et sur­
tout retourner a Bruxelles pour 
obtenir des partenaires de la 
France dans le Marché Com­
mun une véritable préférence 
pour l'écoulement des produits 
français, et une hausse des 
prix "européens" pour les 
productions animales S'il y 
parvient, ce qui sera long et 
difficile, le problème de struc­
ture de l'agriculture françai­
se ne sera pas résolu pour 
autanl II faut s'attendre à 
ce que le malaise paysan per 
siste des années encore, tant 
que l’agriculture n'aura pas 
terminé sa mue. Il en coûte 
de se mettre à l'heure du XXe

Invitation à la 
r*çaiad« d»s 

gouriTMm !
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lettres

Poudre aux yeux

(...) Premier argument de mon­
sieur Kierans "le Québec con­
tribue à 25') des impôts recueil­
lis par Ottawa, et il retire 35"> 
des sommes versées par Ottawa 
aux provinces". D'accord Mais 
ce qu'il ne dit pas. volontaire­
ment. c'est que les deux pour­
centages mentionnés ne portent 
pas sur le même montant En ef­
fet. Ottawa ne verse pas tout ce 
qu'il reçoit aux provinces, mais 
il en garde une grande partie 
pour la défense Ce qui fait que 
le 35') que le Québec reçoit est 
inférieur au 25% qu'il débourse 
Mais quand même, on peut tou­
jours essayer, le peuple ny ver­
ra que du feu If croira naï­
vement gagner 10% en sous­
trayant 25% de 35% et je leur au­
rai foutu une bonne peur N'est- 
ce pas, monsieur Kierans

Deuxième argument de mon­
sieur Kierans: "Les grandes com­
pagnies seront forcées de quitter 
le Québec, parce que ce sont des 
firmes canadiennes qui font le 
plus gros de leur commerce à 
travers le Canada" Mais où 
est l'argument là-dedans’ Ces 
compagnies se seraient-elles ins­
tallées et demeureraient-elles 
ici pour nos beaux yeux??’’

Troisième argument de mon­
sieur Kierans “Ne recevant 
plus l aide d'Ottawa, le Québec 
devra trouver 2.3 milliards par 
année, donc hausser les impôts, 
réduire les services etc.'’ Rien 
de plus faux, car soit dit en pas­
sant, l aide accordée par Ottawa 
provient de nos poches et. au 
lieu de payer l'impôt à Ottawa, 
on le garderait simplement pour 
le Québec, donc, nul besoin de 
hausser les impôts, mais sim­
plement d'effectuer le transfert 
de l’argent là où il doit aller

CLAUDE DESCHENES
Val-Morin. 5 octobre 1967
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Arts et spectacles
Course pour le prix Nobel en littérature

MALRAUX NO! SENGHOR, NERUDA, GREENE...SI
STOCKHOLM - A la veille de 

l'attribution du prix Nobel de 
littérature, décerné jeudi, les 
pronostics vont bon train dans 
les millieux littéraires de 
Stockholm où l’on s'efforce en 
vain de percer le secret des 
académiciens suédois.

Les "18" semblent en effet 
cette année plus prudents que 
jamais et bien décidés à éviter 
la répétition des “fuites" qui 
naguère ont permis de con­
naître à l'avance les noms 
des lauréats Nelly Sachs et 
Josef Agnon l'an dernier, Sar­
tre il y a trois ans

D ores et déjà, on ne “joue" 
plus sur le nom d'André Mal-

Langham laisse 
Stratford

(STRATFORD i De chaleureux 
applaudissements ont salué Mi­
chael Langham. directeur artisti­
que du Festival de Stratford de­
puis 1955. alors que samedi soir, 
il est apparu sur la scène pour la 
dernière fois à ce titre de direc­
teur du festival shakespearien.

M Langham assumera encore 
la direction de la compagnie du 
festival pour Antoine et Géopâ­
tre’' et “The Government Inspec­
tor". version anglaise de l'oeu­
vre de Nicolas Gogol, pour une 
série de représentations en cours 
depuis hier soir, à l’Expo-Théâ- 
tre

Pour la saison 1968 à Stratford, 
Michael Langham sera remplacé 
à la direction artistique par Jean 
Gascon et John Hirsch

Rencontre avec deux 
critiques français

Cette semaine même où il se 
trouvait à Montréal, un article de 
Lacôté paraissait dans Tas let­
tres françaises" sur les poètes 
du Québec (au sujet du numéro 
de “La voix des poètes” con­
sacré à notre poésie). Dans le 
même numéro des “Lettres fran­
çaises". on pouvait lire un ar­
ticle où il était question de Rous- 
sil, et un autre relatif au Festi­
val du Film de Montréal

Quant à Kdith Mora, même si 
elle ne peut consacrer une chro­
nique hebdomadaire à la poésie, 
elle le fait avec un grand souci 
de faire connaître les oeuvres 
qui lui semblent les plas impor­
tantes

CE SOIR 
A 8H.15
~Blue

Bonnets
SOIRÉE DES DAMES

V ^

AUJOURD'HUI

O théâtre du 
rideau voit

Du konsft ou dim à 20 h. 30 
dim., mâtiné, à 14 h. 30

Comédw U* 0*0.9* * «.liod
Adaptation d« BoriHot «t Crèdy

DENISE
FILIATRAULÏ

FRANÇOIS CARTIER 

Att STELLA 
Tél. 844-1793
4664 St-DMiii 

Métro Lau.i*.

raux qui avait été avancé ces 
derniers temps par certains. 
Ses “Anti-mémoires” fait-on 
remarquer, sont venus trop 
tard, les statuts de la fonda­
tion Nobel prévoyant expres­
sément que les candidatures 
doivent être proposées avant 
le 1er février de l’année d’at­
tribution M. Malraux pourrait 
donc être favori pour 1968, 
mais alors il ruinerait cette 
année — en raison du critère 
linguistique qui joue un rôle 
important - les chances d'au­
tres candidats de langue fran­
çaise comme Jean Giono. Ara­
gon. Samuel Beckett ou André 
Chamson.

Course ouverte

Par contre, les chances de 
Léopold Senghor restent en­
tières. le président sénégalais 
représentant une région géo­
graphique que l'Académie sué­
doise n'a encore jamais cou­
ronnée Cet argument joue éga­
lement pour le poète hollandais 
Simon Vestdjick, la poétesse 
bulgare Elisaveta Bagriana et 
le Japonais Yukio Mishima

Autres noms cités parmi les' 
“possibles": l'ambassadeur du 
Guatemala à Paris, Miguel An­
gel Asturias, plusieurs fois 
“grand favori ". le Chilien Pa­
blo Neruda, toujours “battu à 
l'arrivée", Graham Greene.

Robert Graves. Alberto Mora­
via. les Suisses “allemands” • 
Friedrich Durenmatt et Max 
Frisch, les Allemands Heinrich 
Boell, Uwe Jonnson et Gunther 
Grass. Un nom est encore cité 
avec insistance: celui de ro­
mancier suédois Eyvind John­

son; d’autres avancent celui du 
Norvégien Tarjei Vessas.

Mais en fin de compte on ne 
désigne pas de "super-favori’’ 
et l’on s’accorde, dans les 
milieux littéraires, à qualifier 
la "course” de "très ouver­
te”.
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"UN DE CES FILMS PARFAITS, UNE 
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UN EFFET TERRIBLE REMARQUABLE. UNE BEAUTE D’UN 
REALISME POETIQUE SON CHARME EST PROFOND ET BASE 
PROFONDÉMENT SUR LA RÉALITÉ VOUS DEVEZ VOIR CE 
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PREMIÈRE CE SOIR ET 
JUSQU'À DIMANCHE

CANADIAN OPERA
COMPANY

Directeur: HERMAN GEIGER-TOREL

CE SOIR. VENDREDI ET DIMANCHE À 8 H P M

"LES CONTES D'HOFFMANN"
OFFENBACH

Avec : TURP, BOKY, MITTELMAN 
Otto Werner-Mueller, chef d'orchestre

"LOUIS RIEL"
HARRY SOMERS

DEMAIN ET SAMEDI À 8 H
avec : Bernard Turgeon 

Victor Feldbrill, chef d'orchestre

Billets : $4 SS.S7. $10 $12.
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PEACE DES AÏÏTi 173 ou**t. 3aint.-Coth.rin. VI. 2-2112 
turns Egalement en vente a la POtrri 

ET A CANADIAN CONCEITS A A8TIST3 !
1122 OUEST. SHHM8QOKE 

932-2171

PANAVISION ’ EASTMANCOLOR

ÉTUDIANTS

X
PHILOCTÉTE

de Sophocle

Gilles P#lletier 
François Tassé 
Lionel Villeneuve 
Jean-Pierre Masson 
Robert Rivard 
Bertrand Gagnon 
Ronald France 
louis Aubert 
Jacques Konto 
Gilles Renaud 
Marc Bellier 
Guy Paré 
Robert du Pard 
Armand labelle

1 8 octobre au 18 novembre 
Mere. 18 oct.: 1ère Complet 
Jeudi 19 oct.: Complet 
Vend. 20 oct.: Complet 
Samedi 21 oct.: 8K.30
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PRO MUSICA
PLACE DES ARTS SALLE PORT-ROYAL

Dimanche à 16 h 30

12 nov. - Quatuo» AMADEUS
26 nov. - Quatuor PRO ARTF d# Zagreb. •*

WALTER JOACHIM vtoloncallitte 
10 déc - JEAN JACQUES KANTOROW, vioionitte 

«t ALBERT LOTTO, pioni*tt 
14 jonv. - Orchéstre I MUSICl 
4 fév - OCTUOR DE ZURICH

18fév. - JANET BAKER soprano et JOHN NEWMARK pianiste 
17 mors - QUATUOR A CORDES D'IOWA et GILLES MANNY, pianiste 
7 avril - TRIO DI BOLZANO, piano, violop et violoncelle

____ ___________adulte*. $25, taxe comprise étudiants. 6 0 21 ans. $10 taxe comprise
Preuve d'ôge requise pour une première inscription Chèques à Tordre de PRO MUSICA. 
1270 0 , rue Sherbrooke Tél 845^)532 Prière d'inclure une enveloppe pré-adress*e et 
crftronchie pour le retour des billets
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Ce soir jusqu'au 27 octobre 
au Jardin des Etoiles de La Ronde,
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La revue parisienne par excellence, 
avec les chansons, la gaieté et 

évidemment les plus belles filles de 
Paris, de vraies parisiennes!

En vedette
M ick Micheyl - Les Doriss Girls

Bernard Dheran, Michel Renault 
Daniele Fuger, Les Marthys

Deux représentations chaque soir:
20h et 22h15 Billets: $2.50, $3.00, $3.50 
Réservations Téléphoniques 397-2622/2623

expoez

°bestivalrCMondial
DES SPECTACLES

PLACE DES ARTS é SALLE WILFRID-PELLETIER

24 AU 28 OCTOBRE

LE BALLET NATIONAL 
DU CANADA

DIRECTEUR ARTISTIQUE: CELIA FRANCA

24 - 25 OCTOBRE À 8 H. P M

’ ROMEO ET JULIETTE"
PROKOFIEV

26 OCTOBRE À 8 H. P.M

"LA PRIMA BALLERINA"
“BAYADERKA"

27 - 28 OCTOBRE À 8 H. P M

"LE LAC DES CYGNES"
TCHAIKOVSKY

SOIREiS: $2.30. 33.50 $5.50, $6 30. 57 50 
MATINEE 28 OCT $2 $2 50 $3 50, $4 50 *5.50

SHUTS MAINTENANT EN VENTE 
Au bureau de» Billets dé la Placé Vill«-Mart« 397-8410 

PLACE DIS ARTS 1 *»5 ou*»t. Sointé-Cathérin* VI 2-2112
billets Egalement en vente a la porte

ET A CANADIAN CONCERTS & ARTISTS ! 
932-2171 1822 OUEST SHERBROOKE

MATINEE
28 OCT A i H 30 P M

6Xp067#7% Testival^Mondial
%Jr DES SPECTACLES

» Françoise

UimistiÊ Prix
Toshiro
Mifune

Foutéuih retevéi en vente por lu potte ou ou théâtre Jules Jacob Musique .
Morgan >magasins Boulevard. Rockland. Dorval) Roi des Bos Prix, Rokmd Faucher 
CT font Viou ENFANTS ADMIS LE SOIR ACCOMPAGNÉS D'UN ADLATE______________

« né pas
manquer
durant

OXfXItf

MPERIAL
METRO STI 
TION PLACE 
DES ARTS

1430 SUur, MO. - AV. t-7102 ou 3«03

LE PATRIOTE *
PAULINE JULIEN

Tous les soirs à 9H.30 et minuit

1474 est, Ste-Catherine - Rés. 521-6666
à compter de 1 1 h o.m.

SPECTACLES 
À VENIR

Du 23 oct. au 29 oct
TEX

Du 30 oct. au S nov.
JEAN-LOUP CHAUBY

2 h. 30 et 8 h. 15 p.m.PLACE DES ARTS 
THEATRE MAISONNEUVE

NATIONAL THEATRE 
OF GREAT BRITAIN

DIRECTEUR: LAURENCE OLIVIER
"DANSE DE MORT" Strindberg Ce soir, vendredi et 24- 28 oct. 
"LOVE FOR LOVE" Congreve Demain, dimanche et 25-28 oct. 

”A FLEA IN HER EAR” Feydeau Samedi et 27 oct. 
MATINÉES A 2 H 30

"A FLEA IN HER EAR" Feydeau Samedi et 27 oct. 
"LOVE FOR LOVE” Congreve Dimanche et 28 oct 

BILLETS DISPONIBLES POUR MATINÉES SEULEMENT
PLACE DES ARTS i 8 H 30 P M
THEATRE PORT-ROYAL " u "•

BALLET ROLAND PETIT
LUNDI et jusqu'au 28 oct.

DIRECTEUR ARTISTIQUE: ROLAND PETIT

avec (ORCHESTRE ARS NOVA
DIRECTEUR ARTISTIQUE: MARIUS CONSTANT

"OCTANDRE" Varèse

"L'ÉLOGE DE LA FOLIE"
Matinée le 28 octobre à 2H.30 p.m.

Soirée: S3.50. $4.50. SS.50 
Matinée: S2.50, $3.50. S4.50

EXPO-THÉÀTRE 2 H 30 ET 8 H. 30 P.M.

STRATFORD FESTIVAL COMPANY
DIRECTEUR ARTISTIQUE : Micha«l Langham

"ANTONY AND CLEOPATRA"
Ce soir, vendredi et 23, 2S, 27 octobre à 8 h. 30 p.m.

52.50 - $4.00 - $5.50 - $6.50 
Samedi et 28 octobre à 2 h. 30 p.m.

S2.S0-$3.50-S4.S0-SS.SU

THE GOVERNMENT INSPECTOR"
Demain et 24, 26, 28 octobre à 8 h. 30 p.m.

$2.50 - $4.00 - $5.50 - $6.50 
Vendredi et 26, 27 octobre à 2 h. 30 p.m.

$2.00-$2.50-$3.50-$4.50

BILLETS MAINTENANT IN VENTE 
Au buréou des Billets* la Placé VOa-Maria. 337-8410 

PLACE DIS ARTS. 173 ouest, Sainte-Catherine. VI. 2-2112 
BILLETS EGALEMENT EN VENTE A LA PORTE 

H A CANADIAN CONCERTS 4 ARTISTS 
9)2-2171 1822 OUEST. SHERBROOKE

DERNIÈRES SEMAINES!
Cet fiimt doivent quitter l'affiche 

et ne tarant prêtentét nulle part ailleun 0 Montréal

Les films à voir:
g MILLIONS DE

SPECTATEURS 
À TRAVERS LE MONDE 
L'ONT DÉJÀ APPLAUDI. . .ri

ET VOUS ?
SCOn —IN COULEURS

ALERTE A TOUTES LES POUCES
6509 ST HUBERT JEAN-TALON, A L'IST DE Rll-iX
STATION BEAUtlEN STATIONNEMENT GRATUIT

1ST ITTCATHERIN 
STATION BEAUDRY

® CANADIEN © PLAZA JEAN-TALON

UN FILM 
Df

ANDRÉ 
CA Y ATT!

DANY CARREL

Cendrmoti
Il e«f itAcetéaJre 
de velr ce film
dé. le début
HORAIRE 
11 » 2 45

Tft 2M-4M3 STATION SERRI - 858 1ST. STE-CATHERINE

ma s<»iir... 
mon amour
à voir absolument

LA CRITIQUE****

EN SUÉDOIS - SOUS-TITRES ANGLAIS
IN SEMAINE 7 JO-9 M 
DIMANCHE 1 JO-J M 
S JO-7 JO-9 JO

1706 1ST. STI-CATHIRINt - 52S-8400

uinitivm

pestii/at

Bientôt LOUIS DE FUMES

LS FILM QUI/HÊKITl L OSCAK DU DIRS!
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THÉÂTRE
Nous 'appelons que les spectacles 
commencent o l'heure et que les por 
les sont fermées des le lever du rideau 

COMEDIE CANADIENNE «evue 
Terre des Femmes avec Munelle 

Mittord 20h 30
EXPO-THÉÀTRE • Stratford Company 

Festival: "Antony and Cleopatra" 
LA KONDt Icoboret! - Prestige de 

Paris '20 15 et 22 30

L’ECHANGE (Theatre de la Place Ville 
Maoe Machbeth au* tenebres 
dt J Mignolet Tous les soirs ô 
?0h 30

THEATRE DE L'ESCALE (Bateau theô 
tre accoste au quai de la rue Mc 
Gill) Yesterday The Children

Were Dancing de Gratien GeU- 
nos (jusqu'au 28 act ) lundi a 
samedi: 20h 30 Pauline Julien.

TÉ PATRIOTE - I Boite a chansons 
Pauline Juiine

IA POUDRIERE Any Wednesday 
De mardi o vendredi 2lh Same 
di 19h et 22h Relâche dimon 
che et lundi

PLACE DES ARTS
THEATRE WILFRID-PEllETIER: Cana­

dian Opera Company: “Les contes 
d'Hoffmann" d'Offenboch - 20h 

THEATRE MAISONNEUVE: National 
Theatre of Great Britain: “Danse 
de mort" de Strindberg 20h.l5 

THEATRE PORT-ROYAL Relâche

CINÉMA
ALOUETTE Thoroughly Modem 

Millie Mat 2 15 Soiree 8 I 5
AMHERST - "Superman contre l'inva­

sion des Martiens" 12.45 - 3 55 .
7 00 10.05 - "Superargo contre
Diabolikus" 11.15 - 2 20 5 25
8 35

ATWATER In the Heat of the 
Night" 1.00 - 3 10 5.20 7 25
9 35

AVENUE Becket' i 25
3.25 5 20 7.20 9 20.

BIJOU - "Le voyage du Père" 12.30 - 
3 43 - 6 36 9.49 "Appelez-

moi Maître" 1 55 - 5.08 8 21 
CANADIEN ’L'incompris" 12 20 -

3.20 6 25 9 30 Alerte a toutes 
les polices" 2 00 5 00 - 8 20

CAPITOL "The Big Mouth-' lu ou 
12 40 3 20 6 10 9 03

CHAMPLAIN - "Deux minets pour Ju­
liette" 12.15 408 9 57 - ”«e
Gentleman de Londres" 2 23 
6 16 10 09

CHATEAU - ' Les forfaits du Marquis 
de Sade" 1 00 - 3.50 - 6 50 - 
9.50 - "La poupee de Cendre"
2.20 - 5.20 8 20

CINERAMA THEATRE IMPERlAt 
Grand Prix tous les soirs 8 30

du lundi au sam 2.00 mer et 
sam Dim 2 00 et 7 30

CRÊMAZIE "Deux minets pour Ju- 
liettt" 12 20 4 10 8 00 • "Le
Gentleman de Londres" 2 15 

6 15 10.05
DAUPHIN La Cuiee Sur sem 

7 30 9 30 Sam et dim 1 30
. ; 30 5 30 7 30 9 30
ELECTRA "La femme reptile" 12.10 - 

3 29 - 6 48 10.07 - "Rospoutine
le moine fou" 1.47 - 5.11 - 8.30 

ELYSEE - Salle Resnais "Masculin - 
Féminin" • Sam et dim 1.30 - 
3 30-5 30-7 30 9 30 - Sur sem. 
7.30-9 30
(sam 10 00) Salle Eisenstein "Des 
oiseaux petits et gros ' même ho­
raire.

EMPIRE - Festival Jeanne Moreau dès 
6.30

FESTIVAL Ma soeur Mon Amour 
Sem 7 30 9 30 D.m 1 30
3 .30 S 30 7 30 9 30

FLEUR DE LYS - Piege pour Cendril- 
lon 12 30 2 45 5 05 - 7 20 •
9 40

FRANÇAIS - Les forfaits du Marquis 
de Sade 1.00 - 3.50 - 6.50 - 
9 50 - "La poupee de Cendre"
2 20 - 5 20 - 8 20

GRANADA * "La poupée de Cendre"
1 00 3.55 - 6 50 - 9 50 - Les
forfaits du Marquis de Sade"
2.25 5 25 8 20

JEAN TALON "L'incompris" - sur 
sem 6 25 9 30 - Le d.m 12 20 -
3 20 6 25 - 9 30 Alerte a
toutes les polices" sur sem 5 00 
8 20 - Le D.m 2 00 5 00 - 8 30

KENT The Family Woy 1 00 
3 05 5 10 7 15 9 20 

LOEW S - "Two for the Rood" 10 30 
12 40 2 50 - 5 00 - 7 15 - 9 30 

MERCIER ' La femme Reptile" 
12.10 - 3.29 - 6 48 10 07 - "Ras-
poutine le moine fou" 1.47 - 5.11 -
o nrs

PALACE The War Wagon" 10 40 
12 50 3 00 - 5 .10 - 7 20 - 9 30 

PAPINEAU - "Superman contre T inva­
sion des Martiens" 2 55 - 6.15 - 
9 35 - “Superargo contre Diaboli­
kus" 1.20 - 4 40 - 8.00 

PARISIEN Belle de Jour" 10.45 - 
12 50 3 00 • 5.15 • 7 30- 10.00 

PLACE DU CANADA • “le voleur" -
12.30 • 2 50 - 5 10 ■ 7.30 - 9 40 

PLACE VILLE-MARIE - “Birds, The
Bees and the Italians" 12.40 - 
2.50 - 5,05 - 7.15 - 9.25 - Petite 
Salle “Blow-up" 12.10 - 2.20 ■
4.30 - 6 40 8 50

PLAZA “l'incompris" 12 20 • 3.20 ■
6.25 - 9 30 - “Alerte à toutes les 
polices" 2 00 - 5.00 8 20

RIVOLI ■ “Superargo contre Diaboli- 
kus" 2.55 ■ 6.15 ■ 9.35 - “Super­
man contre Tinvosion des Mar­
tiens" 1.20 - 4.40 ■ 8.00 

ST-DENIS - “Le voyage du Père" 
12 30 - 3.43 - 6.36 9 49 - 

SEVILLE - “A Man for oil Season" - 
2.15 ■ 8.15

SNOWDON - “Romeo and Juliet" 
2.15 - 8.15

STRAND “The Dirty Dozen" 10.00 - 
12.40 - 3 20 • 6.10 ■ 9.00

TÉLÉVISION
MERCREDI

C B F T O
9 50 Bonh 9.50 Bonjour Expo 
10.00 Télévision scolaire

"Le dessin technique"
10 30 Monsieur Surprise

présente "Le crayon 
magique'"

10.45 La Souris-Verte 
1100 L aventuner des mers 
1130 Long métrage

"Une nuit au Moulin 
Rouge" - music-hall 
Britannique 

1.00 Téléjournal 
1.15 Cinéfeuilleton

Le chien des Basker-
ville'"

1.30 Long métrage: "Beth- 
sabée" - mélodrame -f français (1948-49)

300 Femmes d’auiourd’hui
4.00 Bobino
4.30 La boîte à surprise
500 Robin-Fusée............. c
5.30 Ultraman................... c
6.00 Jeunesse oblige Les

copains d’abord
6.25 Nouvelles du sport
6.30 Téléjournal
6.45 Aujourd'hui . . . . c
730 A guichet fermé
8.00 D'Iberville................. c
8.30 Cinéma du mercredi;

“Les cavaliers de 
terreur" - aventures

la

- français (1964)
1000 Les Cailloux............. C
10.30 Les Couche-tard . . c
11.00 Téléjournal
11.20 Supplément régional
11 30 Nouvelles du sport
11 35 Sauve qui peut . . . . c
12.30 Téléjournal

C F T M QD
7.15 Mire et musique
730 Les p'tits bonshommes
7 45 Métro-matin
345 36 - 24 - 36
9.00 Toast et café , . . c

1000 Voix de femmes
1035 Leçons de beauté
10.45 L'école du bonheur
11.00 Voix de femmes
11.30 Eternel amour
1200 Première édition
12.15 Ciné-roman

“Quand te tues-tu?" 
(No. 1)

12.30 Ciné-midi
"Chaque minute comp­
te" - policier - fran­
çais

200 Les contrebandiers 
de la mer" - drame - 
Italien

3.30 A vous de jouer
4.00 Le dernier des mohi- 

cans
430 Le zoo du Capitaine

Bonhomme............... c
5.30 Zorro
6.00 Télé-métro............... c
640 Sports-images .... c
6.50 Télé-Métro................ c
700 Dernière heure . c
7 15 Télé-Métro................ c
7.30 Le fugitif
8.30 Réal Giguère illimité c

Mongez du beurre

fabriqué par

JM*3*

9.30 La grande vallée . . C
1030 Deux pianos............. C
10 45 En première page et

météo......................... c
11.00 La ronde des sports c
11.15 Cinéma

"King Kong " - aven­
tures - américain

12.45 Dernière édition
1255 Fermeture

C B M T O

815 Test Pattern and Mu-
SIC

9.09 Today on CBMT
9.15 Montreal Notebook
9.30 Quebec School Tele-

cast
10.00 Quebec School Tele-

cast
1030 Friendly Giant
10.45 Chez Hélène
1100 Mr, Dress-up
1126 Pick of the Week:

"Man Alive"
11.55 CBCT.V. News
1200 Serial Six
12.30 Search for tomorrow
1245 The Guiding Light . c

1.00 Calendar.................... c
1 30 As the World Turns c
2.00 Love is a Many-Splen-

doured Thing........... c
230 Coronation Street
3.00 Take Thirty
3.30 Edge of Night . . . . c
4.00 Communicate .... c
4.30 Barney Boomer
500 The mark of Zorro
530 Let's Go.................... c
600 He and She ............. c
6.31 Evening Report
7.00 Seven on Six
7.24 Sports
730 The Mothers-in-Law c
8.00 Mission impossible c
9.00 Twenty million ques-

tions.......................... c
930 Festival:

"Slow Dance on the 
Killing Ground"

1100 CBC National News
11.19 Viewpoint
11.27 Night Report
1136 Sports Final
11.43 Movie Cavalcade: 

"Teenage Millionnai­
re"

100 Final report

CFCF (B
900 Sign on News
9.15 Your guide to Expo
930 University’ on the air

10.00 Romper Room.......... o
10.30 Magic Tom............... c
1100 Mike Douglas Show c
12.30 Little People

1.00 It's a Match
1 30 Mr. and Mrs . . . c
200 In Town.................... c
2.30 People In Conflict
3.00 Magistrate Court
330 It's YoLir Move
4.00 The Buddies .... c
430 Family Theatre:

"The Cimarron Kid"
- western

600 The Pierre Berton
Show

6.30 Pulse c
700 The Invaders .... c
8.30 CFL Football: B.C.

Lions vs Ottawa Rough 
riders

1030 Sports Hot Seat . . . c
11.00 The National News
11.18 Pulse......................... c
11.43 Leadership Training
11.48 Pajama Playhouse: 

"Here 1 Am a Stran­
ger" -drame

1.30 Your Guide to Expo c

Condition féminine

ÊÊSm

mmm
Un bébé de dix mois de roce blanche vient de transformer la vie d'une femme séparée 
qui n'espérait plus avoir d'enfants. En effet, bien que vivant seule, Mme Helen McCall 
de race noire, a été habilitée à adopter une petite fille, ce qui était son rêve depuis 
plusieurs années. Agée de 42 ans et résidant à Portland, Oregon, Mme McCall voudrait 
maintenant adopter un petit garçon pour tenir compagnie à son premier enfant.

(Téléphoto AP)

Un projet de loi sur la discrimination 
des femmes est adopté aux Nations unies

NATIONS UNIES. N Y. - La 
commission sociale de l'as­
semblée générale a adopté 
lundi à l'unanimité le projet de 
déclaration concernant la sup­
pression de la discrimination 
à l’égard des femmes. Ce pro­
jet devra encore être approuvé 
par l’assemblée générale 
avant d'être définitif

La présidente de la com­
mission sociale. Mme Mara 
Radie (Yougoslavie) a décla­
ré que l’approbation de ce pro­
jet par la commission socia­
le était ’Tune des décisions 
les plus importantes de This- 
toire des Nations unies”.

Cette déclaration qui n'aura 
force exécutoire que dans la 
mesure où ces principes se­
ront incorporés dans la lé­
gislation de chaque Etat, s’ils 
n'y figurent déjà, stipule no­

tamment que la discrimination 
à l'égard des femmes est in­
compatible avec la dignité hu­
maine et le bonheur de la so­
ciété et de la famille

Aux termes de cette décla­
ration la femme doit avoir le 
droit d’acquérir et de gérer 
des biens, dans le mariage 
notamment, de choisir libre­
ment un époux et de partici­
per aux decisions concernant 
l’éducation des enfants, ainsi 
que la liberté de divorcer.

Cette déclaration reconnaît 
également à la femme le droit 
de pouvoir voyager et quitter 
le pays où elle habite, dans 
l’autorisation de son mari, 
ainsi que le droit de voter et 
d'exercer des fonctions pu­
bliques.

La paix, le bonheur du mon­

de ainsi que le développement 
national des pays demandent 
la participation de la femme à 
toutes les activités humaines, 
affirme la déclaration adoptée 
par la commission sociale

PARIS - Le cancer, 
les maladies de coeur et les 
lésions du cerveau sont les ma­
ladies les plus meurtrières. 
Toutefois, le cancer vient en 
tète en frappant inégalement 
hommes et femmes. Selon l’é­
tude de l’Institut national fran­
çais de la statistique. 98.655 
personnes sont mortes du can­
cer en 1966. alors qu’on n’en 
comptait que 78,949 en 1356. 
Le taux de mortalité par le 
cancer est. sur 100,000 habi­
tants, de 244.1 pour les hom­
mes et de 176.1 pour les fem­
mes. On note en outre que les 
femmes sont spécialement 
frappées à partir de 60 ans 
par la maladie.

Les affections cardiaques ont 
tué, en 1966, 98,622 personnes, 
tandis que 63,380 étaient vic­
times de lésions cérébrales.

L’alcool continue lui aussi à 
tuer; 5.636 morts sont dues

Séance d’information 
pour les enseignants

Mesdames Huguette Uguay 
et Margret Andersen, auteurs 
de la méthode de français oral 
“Mécanismes structuraux” 
donneront une séance d’infor­
mation, samedi le 21 octobre 
de lOhrs à midi, au Centre 
de Psychologie et de pédago­
gie, 260 ouest, rue Paillon. 
Montréal.

Tous les professeurs inté­
ressés à connaître cette nou­
velle méthode audio-orale sont 
chaleureusement invités On 
leur demande de s'inscrire im­
médiatement en communiquant 
avec le Centre, tél 270-2121

Activités multiples des 
amicales de Ste-Croix

La Fédération féminine des 
amicales de Ste-Croix a tenu 
récemment sa réunion annuel­
le dans le cadre du pavillon 
du Québec à l’Expo Cette 
réunion avait été placée sous 
le signe de la fraternité qui 
baigne depuis près de six mois 
sur la Terre des hommes.

La présidente, Mme Thérè­
se Thérien. après avoir rendu 
compte des activités nombreu­
ses de Tannée écoulée, a expo­
sé les projets à venir. Il y au­
ra d'abord une série de cours 
sur l'histoire des arts chi­
nois et pré-colombiens, au 
collège Basile-Moreau; en 
plus, on compte organiser 
un service de bénévolat pour 
permettre aux membres de la 
Fédération qui le peuvent de 
consacrer un peu de leur 
temps aux vieillards et aux 
déshérités.

Au cours de la réunion, un 
hommage spécial a été rendu 
à Soeur de la Réparation qui 
fut directrice de cette Fédé­
ration pendant 22 ans, à l’oc­
casion de son 50e anniversai­
re de vie religieuse. Une con­
férence sur la fraternité hu­
maine fut prononcée par le 
Père 0. Melançon, c.s.c.. et 
un buffet fut servi par le pa­
villon du Québec à Tissue de 
cette rencontre.

Les personnes intéressées 
aux activités de cette Fédéra­
tion peuvent obtenir des ren­
seignements en téléphonant à 
747-7109 ou 661-4608

directement à l’alcool, tandis 
que la cirrhose du foie, qui 
trouve souvent son origine dans 
l’alcoolisme, a causé la mort 
de 17,178 personnes Tan der­
nier, en France.

Les accidents à la baisse

L'étude de l'Institut national 
de la statistique provoque une 
surprise, puisqu'elle établit 
qu’en France les décès par 
accidents, et plus spécialement 
les accidents d’automobiles, 
ont à peine augmenté de 1965 
à 1966 Les accidents de la 
route ont tué Tannée dernière 
12,277 personnes contre 12,061 
en 1965.

Enfin, sur le plan général, 
les Français meurent moins 
d’année en année Le taux de 
mortalité, qui était de 12 p.c. 
en 1957, est tombé à 10.8 en 
1966

COURS DE FINE CUISINE FAMILIALE
- de BASE ou de RÉCEPTION -

Commençant début octobre 
une leçon par semaine 

le jour ou le soir
par le professeur et chef bien connu

M. HENRI BERNARD
pour renseignements et prospectus s'adresser à

INSTITUT D ART CULINAIRE
École détenant un permis en vertu de la toi des Écoles prof, privées

1253 McGILL COLLEGE. Montréal Tél. 861-9697 Plan cTamaigrissemenf 
Recette à domicile

Le cancer est la maladie la 
plus meurtrière en France

Radio vedette

SOLANGE CHAPUT-ROLLAND

FÉMINA
tous les jours 

à 10 h 30

CBF/690
radio qualité • radio vedettes

radio-canada

D est facile de perdre rapide­
ment, chez soi, des livres de 
graisse disgracieuse! Etablissez 
vous-même ce plan de recette. 
C’est très facile—et c’est peu 
coûteux. Allez simplement chez 
votre pharmacien et demandez 
quatre onces de Concentré 
Naran. Versez ceci dans une 
bouteille d’une chopine et ajou­
tez assez de j us de pamplemousse 
pour la remplir. Prenez-en deux 
cuillerées à soupe par jour, selon 
le besoin, et suivez le plan N aran.

Si votre premier achat ne vous 
montre pas un moyen simple et 
facile de perdre la graisse super­
flue et ne vous aide pas à retrou­

ver la sveltesse de votre ligne; si 
les livres et les pouces réduisibles 
de graisse superflue ne dispa­
raissent pas du cou, du menton, 
des bras, de la poitrine, de 
l’abdomen, des hanches, des 
mollets et des chevilles, retour­
nez simplement le flacon vide 
pour vous faire rembourser. Sui­
vez cette méthode facile recom­
mandée par les nombreuses 
personnes qui ont essayé ce plan 
et retrouvez votre ligne. Notez 
comme tegonflementdisparaitra 
vite—combien vous vous senti­
rez mieux. Plus alerte, plu.» 
active et d’apparence plus jeune

Sur votre agenda
OCT. INVITATION LIEU

18 Réunion mensuelle à 14h du Conseil 
des femmes de Montréal. M. Eric 
Wesselon, fera une causerie sur 
"‘L'ipiportanee de l’éducation par 
l’art dans un monde qui rapproche arts 
et sciences”. Le thé sera servi

18 Journée des dames auxiliaires de 
l’hôpital Notre-Dame chez Dupuis. Des 
chrysanthèmes seront offerts aux en­
trées du magasin. Revue de modes à 
14h Défilé de modes enfantines à 16h 
Germaine Gloutnez présentera un me­
nu de Noël. Un buffet spécial sera ser­
vi au restaurant du réz-de-chahssée 
de llh30 à 14h Pour plus de rensei­
gnements. 737-8931.

20 M Otto Thur donnera une conférence 
sur “Les sciences sociales et l'ave­
nir du Québec à 20h

20 Stage de folklore organisé par la Fé­
dération Loisirs - danses qui débute 
vendredi soir pour se terminer diman­
che soir. Renseignements; Claire 
Chapdelaine. 4265, rue Papineau. Mtl

21 Réunion annuelle de l’Amicale de l'é­
cole St-Alphonse, à 14h30. Il y aura 
dégustations de vins et fromages In­
vitation spéciale aux élèves des an­
nées 37,47 et 57.

21 Bal de la Marine RMCS. Donnacona.

Auditorium du Y.M.- 
CA. 1355 ouest, 
boul. Dorchester Mtl.

Dupuis Frères

Collège Sophie Ba- 
rat, 1239* est, boul. 
Gouin. Mtl.

Auberge Le P'bt Bon­
heur, Lac Quenouil­
le, Que.

550 est, boul. Cré- 
mazie, Mtl.

2055. rue Drummond. 
Mtl.

21 Bal de l’Association des anciens élè- 7141 ouest, rue Sber 
ves de Loyola à 20h30 brooke, Mtl.

Des livres pour enfants... 
racontés par des parents

Comme les adultes, les jeunes enfants adorent avoir 
"leur magazine”. Il en est un très bien fait, Pomme 
d'Api. * qui s’adresse aux 3, 4 et 5 ans.

Pour ceux qui ne connaîtraient pas déjà le magazine 
français, disons que chaque exemplaire est double: une par­
tie s'adresse aux jeunes lecteurs et leur propose des histoi­
res et des jeux; Tautre comporte des jeux, des découpages, 
des bricolages, des fiches spéciales pour chants-poèmes, 
des suggestions pour la confection d’un mini-livre, etc, et 
prévoit un club Pomme d'Api pour les papas et les mamans 
et tous ceux qui s’occupent des petits. Cette seconde partie 
se détache facilement de la première qui demeure intacte et 
peut être conservée pour lecture subséquente.

•
Dans une interview parue 

récemment dans Lecture Jeu­
nesse. M. Yves Beccaria, di­
recteur en France des publica­
tions jeunesse de la Maison de 
la bonne presse, explique 
comment à été élaboré Pom­
me d’Api:

"Nous avons d’abord réali­
sé une étude très poussée des 
meilleurs journaux de petits 
de tous les pays (Italie, Polo­
gne, USA en particulier). Une 
critique systématique des arti­
cles, illustrations, jeux et bri­
colage, tout cela avec le con­
cours d’éducatrices spéciali­
sées; des essais dans des jar­
dins et auprès de mères de fa­
mille. des réalisaüons-tests, 
nous ont permi d’établir une 
doctrine et de fixer nos princi­
paux objectifs:

être compris de l'enfant de 
3-4-5 ans: étude du vocabulai­
re, des phrases, des images; 
lien logique entre le texte et 
l’image. Une conseillère “lan­
gage" revoit en détail chaque 
numéro;

réaliser un journal le plus 
beau possible; Tenfant est de 
plus en plus sensible à la qua­
lité graphique, aux couleurs de 
ce qui l'entoure;

— faire de Pomme d'Api non 
seulement un instrument de 
distraction et d'éducation, 
mais avant tout une occasion 
de dialogue et d’échanges en­
tre parents et enfants, entre 
éducateurs et enfants."

Un seul regret: le coût élevé 
de la revue: $7 pour douze nu­
méros. Cela peut faire reculer 
certains parents, mais la qua­
lité de Pomme d’Api est telle 
que la dépense est certes justi­
fiée, particulièrement dans 
les foyers où les petits ne fré­
quentent pas la maternelle, 
car le périodique devient alors 
un excellent élément éducatif 
et récréatif.

Pour les fillettes de 
8 à 11 ans

Une nouvelle aventure de 
Fantômette qui cette fois se 
multiplie par sept... Des cris­
taux blancs enfermés dans un 
tube de métal.. Quel est ce 
mystérieux produit? Une subs­
tance précieuse? Un poison?

Le tube disparaît et Fantô­
mette se met à sa recherche, 
ainsi que Tiaséparable trio de 
filles: la grande Ficelle, la 
grosse Boulotte et la brune 
Françoise. L’enquête se révè­

le périlleuse et Fantômette 
doit affronter Crânuf et Cheve- 
luf. deux inquiétants personna­
ges.

Cette histoire, tout en sacri­
fiant au goût des jeunes pour 
les enquêtes policières et les 
séries, leur présente néan- 
moins un livre amusant où 
l’intérêt est soutenu. Une pu­
blication Hachette, lajs sept 
fantômettes, par G. Chaulet, 
appartient à la Nouvelle biblio­
thèque rose.

Le perroquet qui bégayait
par Alfred Hitchcock

Le maître du suspense en­
treprend de résoudre le mys­
tère de Shakespeare, le perro­
quet bègue. Il est aidé dans ses 
recherches par trois jeunes 
détectives, Hannibal Jones, 
Bob Andy et Peter Crentch, 
trois garçons pleins d'allant 
dont la réputation commence à 
grandir à Hollywood et au Ca­
nada. Un livre de la collection 
Idéal-bibliothèque fait pour 
plaire aux garçons et filles de 
10 ans et plus.

Des livres en cadeau

Vous avez un cadeau d’anni­
versaire à offrir'.' Voici dans 
la collection “Les grands li­
vres Hachette" deux titres 
nouveaux Le premier s’adres­
se aux jeunes que les classi­
ques commencent à intéres­
ser: il s’agit des Trois mous­
quetaires, d’Alexandre Dumas 
Abondamment illustré, le livre 
dans un texte condensé, est de 
lecture facile.

Le second intéresse davan­
tage les filles On trouve réu­
nies trois aventures de la sé­
rie Alice par Caroline Quine: 
Alice détective, Alice au bal 
masqué et Alice et le chande­
lier.

Et pour terminer, signalons 
une autre histoire du journal 
Tintin : Berck Rataplan et le si­
gne du toro. Elle s'adresse à 
tous, petits et grands de 7 à 77 
ans De prix abordable, ces 
bandes illustrées constituent 
une récompense amusante 
pour Técolier qui a fourni un 
gros effort pendant le mois.

Renée R

* Au Canada, on peut s’abonner 
à Pomme d’Api en s'adressant à 
Periodica, 5090. rue Papineau. 
Montréal 34.

AVIS
LÉGAL ï,
Dan* Taffair» de

GOLDSTEIN AGENCIES LTD. (Eaillie) 
Edward KARPMAN, C.A., Syndic

EQUIPEMENT DE VERIFICATION ELECTRONIQUE 
ET PIECES TV EN CIRCUIT FERME - CAMERAS 
ET MONITEURS - MACHINES ET RUBANS DYMO 
- HAUT-PARLEURS - CONDENSATEURS - 

AMPLIFICATEURS - QUINCAILLERIE 
MATERIEL DE BUREAU

«eront vendus en lots séparés par

ENCAN PUBLIC
MARDI LE 17 OCTOBRE 1967 

à 11 H. du matin
au 450 ouest, av. Port-Royal, Montréal

MARCHANDISE et EQUIPEMENT ayant une valeur 
de $25,083.92 (au prix du distributeur)
CMêtMcUvri vtriéi (Dwctti) » Pannwu d* Umpes indicatricas at dispt- 
iltlf é ampauias de cadran — MitrapNoitas Clarieon at avtrai pradvHi 
Clarion — Assnrtimant considérable da prndulta ’Midland" -» Quincaillarie 
earléa - Assnrtimant varié d'éqvlMffl*«t da vérification élactranl«aa — 
Systèmes Intercom — Amplificateurs — Récepteurs - Heut-perleun - TV 
B.I.C. AIM an circuit fermé — Caméras at 2 mnnitanrs da TV an circuit 
fermé — Machines at rvbam Dyme — Itjuipetnent Sace da vérificatinn — 
Pred«rts "Reid Une" — Its.

MATERIEL et MEUBLES DE BUREAU ayant une valeur 
d'inventaire de $6,517.
Caknlatrica élactrlf*# Undtrwnad Olivetti mndèle 24 — Calcnlatrica Undar- 
svaad Olivatti madéla 22 — Machina à écrira électrique Undenrooé "scrip- 
tar" — Machine k écrira électrique Undarwaad "Fnrvm" - Machina è 
palycapier Lwmnprlnt — Petit caffre-fnrt è l'épreuve du feu — Machine è 
dictée Stenurette — 7 bureaux variée — 4 cabinets-classeurs — Machine è 
miméofraphler Gestetner "200" avec cabinet — Cabinet Vlsiracerd — Ma­
chine é marquer Monarch — Machine autematlqui Derby peur cecheter 
plastique — Fewteuils — Chaises — Unité Chremalex à cacheter par •• 
chajleur pour empaquetages — Balance Fairbanks — Luminaires fluoresctnts 
(• pl.) - Rayonnât# d'aeiar - Itc.

INSPECTION : U matin da l'ancan, dapuls 9 h.

BISSELL & BISSELL LTD.
LES PLUS IMPORTANTS ENCANTEURS A MONTREAL

I \
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C'EST LA LOI OUI EXIGE LA NEGOTIATION

“Tout employeur qui, ayant reçu l’avis prescrit, fait défaut de reconnaître comme représentants de salariés 
à son emploi les représentants d’une association de salariés accréditée ou de négocier de bonne foi 
avec eux une convention collective de travail, commet une infraction et est passible d’une 
amende de cent à mille dollars pour chaque jour ou fraction de jour que dure l’infraction.’’*

' Article 123, Code du travail du Québec.

JT-#

m

ÈT.

LE SYNDICAT DES EMPLOYÉS DU TRANSPORT DE MONTRÉAL (CSN)
i

I
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• NOMBRE DE VISITEURS 

ATTENDUS 230,000 A 15h, hier, 
82,499 visiteurs alors qu’on en 
attendait 223.000 pour toute la 
journée. Total depuis l’ouvertu­
re, 46,751,328.
• JOURNEE DU CAMEROUN
PLACE DES NATIONS - La

journée débutera vers 10H30 par 
un spectacle des danseurs et mu­
siciens de l’ensemble national 
du Cameroun. Vers Uh. le com­
missaire général de l’exposition, 
M. Pierre Dupuy accompagnera 
M. El Hadj Ahmadou Ahidjo, pré­
sident de la république fédérale 
du Cameroun, à son arrivée sur 
la tribune d’honneur. Une céré­
monie otheieUe suivra. A 14h3ü 
et 15h, les danseurs et musiciens 
de l’ensemble national du Came­
roun présenteront des specta­
cles folkloriques.

PLACE D AFRIQUE - Uh30 
et midi, spectacles donnés par 
les danseurs et musiciens de 
l’ensemble national du Cameroun, 
la; président et la délégation of­
ficielle visitent le pavillon du 
Cameroun et les autres pavil­
lons de la place d’Afrique.

TROIS NOUVEAUX TIMBRES 
Une série de trois timbres appo­
sés sur une enveloppe de ‘pre­
mier jour” est en vente au pa­
villon du Cameroun de la Place 
d’Afrique pour marquer la ve­
nue à l’Expo 67 du président de 
la république fédérale du Came­
roun, El Hadj Ahmadou Ahidjo. 
à l’occasion de * la journée na­
tionale de son pays.
• AUDITORIUM DU PONT - 

Pour terminer la Série des con­
férences internationales Mac- 
Lean-Hunter, le financier mexi­
cain Juan O. Monqgterio parle­
ra de la saine évolution du capi­
talisme dans les trois pays de 
l’Amérique du nord. Président 
du comité international du con­
seil d’administration de la Ban 
que commerciale du Mexique, 
M. Monasterio est de plus mem­
bre de plusieurs commissions 
bilatérales chargées des rela­
tions du Mexique avec d’autres 
pays.
• PAVILLON DU QUEBEC 

20h30 et 22h. Deux fois chaque 
soir, au restaurant du pavillon. 
Claude Gauthier donne un tour 
de chant. Il est accompagné par 
le quintette d’André Perry.

ASSURANCE
INCENDIE
L. M. DESUETS

Montréal 861-5395 
St-Hilaire 467-9311

AUJOURD’HUI 
AU PAVILLON 
DU CANADA

Le Katimavik : une immense 
pyramide reposant sur sa pointe . 
magnifique vue d'ensemble de 
l'Expo. Des centaines d éléments 
d'exposition intéressants 
resources et énergie, 
communications et transports; 
temps nouveaux. 
Ciné-carrousel ; films 
dramatiques sur la croissance du 
Canada, présentés dans cinq 
cinémas tournants 
Grimpez dans l'Arbre des 
Canadiens .
Restaurant, cafétéria, casse- 
croûte .
Le Centre d'activité créa­
trice, pour enfants de 3 à 11 ans. 
permet aux petits de se divertir 
sous la surveillance de personnes 
expérimentées Musique, art 
dramatique.arts.école maternel­
le, terrain dejeu . tout est gratuit 
De 10h a m. à 6h p m *

THÉÂTRE
midi
Fred Mooney,
organiste de Toronto
2 h. 30 p.m.
The Halifax Trio
3 h. 45 et 5 h. p.m.
Les Feux Follets
relâche de lundi 
6 h 15 p.m
Katimavik-Revue,
une réalisation de Gratien 
Gélinas et de Wayne & Shus­
ter mise en scène de Alan 
Lund - relâche le lundi.

A NOTER
Toutes les représentations ou 
théâtre sont GRATUITES mais il 
faut se procurer des billets 
Les billets pour les deux représen­
tations des Feux Follets seront dis 
tribués le jour même des représen 
tâtions (guichet face au théâtre) 
à partir de 2 h 45 de l'après- 
midi.
Les billets pour "Katirnavik-Revue" 
seront distribués le jour même de 
la representation (guichet face au 
théâtre) à partir de 5 h. 15 de 
l’aprés-midi
Il est interdit de photographier et 
d'enregistrer les spectacles

KIOSQUE A MUSIQUE
2 h. 30 p.m. et 5 b. p.m.
musique de pavillon
sous lo direction de
Edmund Assoly
chaque jeudi à 2h. 30 p.m. 
défilé de la mode canadienne; 
une production de Iona Mo­
nahan.
3 h. 45 p.m.
Tommy Common
chanteur de folklore

Terre-Neuve achète le 
pavillon tchécoslovaque

ST-JEAN, T -N. (PC) - Le 
premier ministre de Terre- 
Neuve. M Joseph Smallwood, 
a annoncé que le gouvernement 
de sa province avait acheté 
le pavillon de la Tchécoslo­
vaquie à l’Expo 67 de Mont­
réal.

(A Montréal, cependant, le 
sous-commissaire général de 
la participation tchécoslova­
que. M. Zdenek Koudelka. a 
déclaré qu’il ne sait pas si 
le pavillon de son pays sera 
vendu ou donné. Il n’a pas 
commenté autrement la nou­
velle annoncée par M. Small­
wood.)

M Smallwood a déclaré 
qu un autre pavillon avait été 
acheté, mais qu’il préférait 
ne pas le nommer immédia­
tement. Il a également dit

que le gouvernement de Ter­
re-Neuve espère acquérir 
deux autres pavillons

Il a déclaré que les deux 
pavillons seront démembrés 
avec soin, empaquetés et 
transportés dans un bateau 
affrété à cette intention, à 
Bot wood Terre-Neuve. De 
là. l’un des pavillons sera 
transporté par camion à Gan­
der. et l’autre à Grand Falls, 
où ils seront réassemblés 
pour être utilisés comme cen­
tres artistiques et culturels.

Le premier ministre a dé­
claré que le pavillon tchèque 
avait coûté $4.000,000. au mo­
ment de sa construction, mais 
il n’a pas révélé le prix que 
son gouvernement l’avait payé.

Pétition de l'UCEQ en 
faveur d'une seconde 
université française

Le secrétariat de l’UGEQ 
vient de lancer une pétition à 
toutes les unités de base mem­
bres (facultés universitaires. 
coUèges classiques, CEGEPS, 
écoles normales, instituts de 
technologie) en faveur de la 
création dans les plus brefs 
délais possibles d’une seconde 
université francophone à Mont­
réal.

’’Si le problème touche les 
étudiants du niveau pré-uni­
versitaire de la région de 
Montréal, dit le secrétariat, 
nous croyons qu’il n’y a pas 
lieu de faire circuler la péti­
tion uniquement parmi ceux- 
ci: la mise en place de cette 
université si elle s’effectuait 
aux conditions appropriées 
pourrait concerner tout autant 
l’ensemble du système scolai­
re pré-universitaire et uni­
versitaire du Québec en ce 
quelle permettrait de faire 
entrer une bouffée d’air frais 
dans notre enseignement supé­
rieur.

3e phase de l’offensive

"La pétition s’insère à l’in­
térieur d’un plan d'ensemble 
destiné à accélérer la mise 
en place de cette université:

après la manifestation du 25 
septembre dernier et la parti­
cipation de l'UGEQ à la cons­
titution d’un groupe de pres­
sion composé de la CSN. de la 

! FTQ, de l'université de Mont­
réal, du collège Sainte-Marie, 
et de la Chambre de commer­
ce de Montréal. Celle-ci cons­
titue en quelque sorte la troi­
sième phase de l’offensive.

"Elle porte sur deux plans: 
d'une part sur la création dans 
les délais les plus brefs pos­
sible de cette université et 
d'autre part sur la nécessité 
d’insérer sa mise en place 
dans le cadre de la coordina­
tion générale de l'enseigne­
ment universitaire québécois. 
Car ce n’est pas tout de bâtir 
une seconde université encore 
faut-il voir de quelle façon 
elle va entrer à l'intérieur du 
plan de développement univer­
sitaire et encore faut-il au 
préalable établir ce plan de dé­
veloppement universitaire. Car 
ce serait une erreur néfaste 
que de se limiter à la mise en 
place de cette université sans 
voir pour autant son rôle dans 
l'établissement de mécanisme 
efficace de coordination et de 
planification de l’enseignement 
supérieur’’

Porollèle entre lo lutte 
du peuple vietnamien et 
celle du peuple du Québec

A l’occasion du départ de la 
délégation étudiante sud-viet­
namienne (FNL) qui séjour­
nait au Québec depuis le 27 
septembre, l’Union générale 
des étudiants du Québec a 
publié une déclaration con­
jointe où elle réaffirme, de 
concert avec l'Union des étu­
diants pour la libération du 
Sud-Vietnam, son plein appui 
à la lutte “juste et victo­
rieuse” du Sud-Vietnam con­
tre ‘l'agression des Etats- 
Unis ".

Le communiqué, signé par 
MM. Pierre Lefrançois, pré­
sident de l'UGEQ, et Ly Van 
Sau, chef de la délégation 
étudiante sud-vietnamienne, 
établit d'autre part un paral­
lèle entre la lutte du peuple 
vietnamien pour sa libération 
nationale et la lutte du peuple 
québécois pour son autodé­
termination. Voici quelques 
extraits de cette déclaration .

‘ Le comité exécutif de 
l’UGEQ et la délégation de 
l'UELSV expriment leur plei­
ne satisfaction sur les résul­
tats de cette visite qui a aidé

Les dons de sang

La Croix-Rouge 
lance un appel 
aux étudiants

La collecte annuelle des don­
neurs de sang à l’université 
de Montréal, inaugurée lundi, 
n’a attiré que 104 donneurs 
alors que 500 étaient attendus. 
Cependant, les étudiants de po­
lytechnique ont donné 957 fla­
cons de sang jeudi et vendre­
di de la semaine dernière.

Cette collecte à l’université 
se terminera vendredi et la 
Croix-Rouge a confiance que 
les étudiants se montreront 
aussi généreux que par les an­
nées passées.

Les équipes de la Croix- 
Rouge accueillent les étudiants 
dans le grand salon du Cen­
tre social, de lOh du matin 
à 6h du soir Jeudi, une col­
lecte additionnelle aura üeu 
dans le hall d’entrée de l’aile 
U-l, 2900 bout Mont-Royal.

La Croix-Rouge rappelle à 
tous les étudiants de 18 ans et 
plus qu'ils peuvent donner de 
leur sang et que ce sang est 
particulièrement précieux en 
ce moment du fait que la grè­
ve des autobus a réduit consi- 
dérablement le nombre des 
donneurs qui se présentent 
d’habitude aux centres perma­
nents.

à une compréhension mutuelle 
plus profonde des problèmes 
de nos organisations et de nos 
pays.

“L'UGEQ condamne jusqu’à 
la dernière rigueur les mé­
thodes criminelles de massa­
cre et de destruction massi­
ve utilisées par les Etats- 
Unis faisant du Sud-Vietnam 
un champ d’expérimentation 
de leurs engins de mort. 
L’UGEQ condamne énergique­
ment le bombardement sys­
tématique par les forces aé­
riennes des Etats-Unis, des 
écoles, des hôpitaux, des di­
gues de la République démo­
cratique du Vietnam

“L’UGEQ réaffirme son ap­
pui total aux revendications 
légitimes des étudiants et du 
peuple sud-vietnamien expri­
mées dans les objectifs de lutte 
du Front national de libéra­
tion du Sud-Vietnam, à savoir 
l’indépendance, la démocra­
tie. la paix, la neutralité, la 
prospérité du Sud-Viet nam(...).

L’UGEQ estime que la lutte 
actuelle des étudiants et du 
peuple du Sud-Vietnam est 
très semblable à la lutte des 
étudiants et du peuple québé­
cois pour son droit à l’auto­
détermination. L’UGEQ fait 
appel à tous les étudiants 
du Québec à redoubler leurs 
efforts pour soutenir la lutte 
des étudiants et du peuple du 
Sud-Vietnam, en particulier 
dans l'action de masse que 
l’UGEQ organisera le 17 no­
vembre prochain de. concert 
avec les 87 unions nationales 
membres de l’UIE. l'Union in­
ternationale des étudiants.”

“La délégation de l’Union 
des étudiants pour la libéra­
tion du Sud-Vietnam exprime 
ses remerciements sincères 
à l’UGEQ et aux étudiants du 
Québec pour leur sympathie et 
leur soutien à la cause du 
peuple du Sud-Vietnam. Ce 
témoignage de solidarité avec 
les étudiants du Vietnam est 
pour eux un grand stimulant. 
La délégation au nom de 
l’UELSV, exprime son plein 
soutien aux revendications lé­
gitimes de l’UGEQ et des étu­
diants du Québec pour une po­
litique d’éducation démocrati­
que, pour les progrès sociaux 
et pour le droit du Québec à 
l’autodétermination.
“La délégation de TUnion 

des étudiants pour la libéra­
tion du Sud-Vietnam est plei­
nement convaincue que les 
liens d’amitié et de solidarité 
entre l’UGEQ et l’UELSV se 
resserreront et se développe­
ront davantage dans l’intérêt 
commun de nos organisations 
respectives.”

M. Jean Martineau (à gauche), président du Conseil des arts du Canada, remet le prix 
Maison à la poétesse Anne Hébert, de Montréal, au philosophe Marshall McLuhan et à 
l'architecte Arthur Erickson. La cérémonie de la remise du prix de $15,000. s'est déroulée 
dans un motel de Vancouver. (Téléphoto PC)

Restauration forestière 
par ensemencement aérien

QUEBEC - la retalorisafion iorestière des 
terrains dévastés par le leu, les insectes, les 
maladies ou les coupes abusives, est l’une des 
préoccupations majeures du ministère des ter­
res et forêts du Québec.

A cet effet, en collaboration avec les repré­
sentants du laboratoire de recherches forestiè­
res du ministère fédéral des forêts et du déve­
loppement rural, d'importants travaux expéri­
mentaux ont été conduits, tout spécialement da»s 
le canton de Betsiamites (Saguenay), dans un 
brûlis non régénéré.

Après avoir procédé à la starification du ter­
rain, e’est-a-dire à la mise à nu du sol, au 
moyen d'appareils spécialement construits pour 
ce genre de travail, on a réalisé son ensemence­
ment à l’aide d'un hélicoptère.

C’était la première lois qu’au Québec l’on 
employait cette méthode rapide pour le reboise­
ment.

Pour effectuer celte expérience, le Québec a 
bénéficié des connaissances des forestiers du 
ministère des terres el forêts de l’Ontario. Ce­
lui-ci a gracieusement prêté ses techniciens et 
son équipemeni qui consiste en un appareil dis­
séminant la graine de semence du haul des airs.

Si ces essais se révèlent fructueux et pra- 
tiques, le serxiee de la restauration forestière, 
à qui incombent les travaux de reboisement, 
a l’intention d'utiliser, à la mise en valeur de 
vastes territoires, cette méthode qui réduirait 
de beaucoup le coût de la revalorisation fores­
tière des terrains improductifs.
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Dons le comté de Duplessis

Défection de quatre 
dirigeants libéraux

SEPT-ILES (PC) - Quatre 
dirigeants de l'Association li­
bérale du comté de Duplessis 
ont annoncé leur démission 
Il s’agit du Dr Roch Banville, 
ex-vjee-président de la Fede­
ration libérale du Quebec, sec­
tion de la Côte-Nord, de MM 
Raynald Côté, qui cumulait 
les fonctions de secrétaire ré­
gional de la Côte-Nord et se­
cretaire de l’Association li­
bérale de Duplessis, Chester 
Whitton, l'un des vice-presi­
dents de l'association et le 
publiciste de l’association. M. 
Laurent Bisson

Au cours d’une entrevue à 
SeptJles. le Dr Banville a 
déclaré qu'avec le depart de 
M. René Lévesque, "le parti 
a perdu le souffle de la vraie 
démocratie et le souci de la 
constante remise en question 
des réalités politiques du Qué­
bec”.

Le Dr Banville était egale­
ment membre du conseil su­
périeur du parti, de la com­
mission politique et du comi­
té spécial des affaires consti­
tutionnelles présidé par M. 
Paul Génn-Lajoie

Les quatre démissionnaires

avaient tous participe aux as­
sises de la Fédération libéra­
le du Québec qui se sont dé­
roulées en fin de semaine à 
Québec et au cours desquel­
les M. Lévesque a annoncé 
qu’il quittait le parti libéral.

Entre-temps, le président de 
l’Association libérale de Du­
plessis. M Allen Lozier, a 
laissé entendre qu'il prévoyait 
la défection dàutres mem­
bres du parti

M Lozier a commente que 
le départ de M Lévesque était 
une perte pour le parti libéral 
et qu’il aurait préféré un vote 
secret, tel que demandé par 
le députe de Laurier, sur les 
options constitutionnelles étu­
diées lors du congrès de la 
fin de semaine

Sans préciser qu’il démis­
sionnerait à son tour. M. Lo­
zier a toutefois déclaré: “Je 
tenterai de terminer mon man­
dat, mais je n'en donne aucu­
ne garantie Je n’ai pas pri­
sé le vote ouvert sur la ques­
tion des options René Léves­
que n'aurait pas dû se retirer 
C'est une perte pour le par­
ti...".

Appel à tous! Aujourd’hui, chez DUPUIS, de 9 h. 30 à 5 h. 30 
Journée des DAMES AUXILIAIRES de l’Hôpital Notre-Dame

TOUT ACHAT EFFECTUÉ CHEZ DUPUIS VOUS DONNE UNE CHANCE!

GAGNEZ•••
UN VOYAGE ALLER-RETOUR 

POUR DEUX PERSONNES A LOS ANGELES

VIA AIR CANADA
CONDITIONS DU CONCOURS

Déposez votre facture (ou fac-similé) portant vos nom et 
adresse dans le baril au rez-de-chaussée ou dans les 
boîtes désignées à cette fin à tous les étages du ma­
gasin. le nom de l'heureux gagnant sera annoncé à 
5 h. 30 au rez-de-chaussée les employés de la Maison 
Dupuis et les membres de leur famille sont exclus de ce 
concours.

PARTAGEZ LA JOIE GÉNÉRALE TOUT EN FAISANT 
VOS ACHATS CHEZ DUPUIS. TENTEZ VOTRE CHANCE!

Cette journée est dédiée au profit des oeuvres charitables de ('ASSOCIATION DES 
DAMES AUXILIAIRES DE l'HÔPITAl NOTRE-DAME, dont les services multiples et bénévoles 
viennent en aide à des milliers de personnes, sans distinction de race ou de religion 
et qui sont traités â l'Hôpital Notre-Dame ou aux cliniques de cette institution. Soyez 
des nôtres, vous serez peut-être l'heureux gagnant

STATIONNEMENT FACILE POUR PLUS Di lOOO VOITURES « Deux parts de stohonnemeni pour vous servir 
Boulevard de Maisonneuve o 2 pas du magasin •» rue Saint Christophe (*n face du magasin). Tau» spéciaux 20 
première heure, 15* chaque heure additionnelle ou fraction d heure

PERSONNALITÉS 
ET ARTISTES 

INVITÉS 
DEMONSTRATIONS

UN BUFFET FROID SERA SERVI DE U H A 3 H 
à la salle à manger Maisonneuve.

Adultes : 2.75 - Enfants : 1,24
MENU
Oeufs farcis, céleri, olives, oignons, radis - Aspic de légumes - Aspic 
de tomates Viandes froides assorties : jambon, porc, salami, 
dinde, saumon, rôti de boeuf Pièces montées : un jambon, une 
dinde, une tangue, un saumon, une longe de porc. Salades : poulet, 
pommes de terre, choux, du Chef Desserts : Pâtisseries miniatu 
res. Moka, St-Honoré, Aspic aux fruits.

1 h. 30 à 4 h. 30
La Para M -M Dasmarait
Dominicain, autéur de plu 
sieur* livres à succès, sera au 
comptoir du livre

REZ-DE-CHAUSSÉE

3 h. à 4 h.
Mme Germaine Gloutnex
conseillère en art culinaire 
bien connue, démontrera Tort 
de dresser une table

TROISIÈME ETAGE

4h à4h 30
Mme Nicole Germain

animatrice bien connue de la 
télévision, commentera un dé­
filé de modes pour enfants

troisième Etage

5 h. 15 à 5 h. 30
MU* ShirWy Théroux

jeune chanteuse bien connue 
des téléspectateurs se fera un 
plaisir de rencontrer tes odmi 
rateurs.

DEUXIEME ETAGE

5 h. 1 S à S h. 30
M ien Roger

le sympathique Monsieur Télé 
vision recevra avec son souri 
re habituel ses nombreux ad 
miroteur»

deuxième Etage

MERCREDI LE 18 OCTOBRE 1967
Journée des DAMES AUXILIAIRES de l'Hôpital Notre-Dame

PROGRAMME DE LA JOURNEE DU 18 OCTOBRE
1 1 h. 30 à 3 h. : Rez-de-chaussée - Un succulent buffet froid, 
préparé par le chef Dupuis, sera servi à la salle â manger Maisonneuve . . 
Musique par M Pietro Rossi, accordéoniste Adulte 2.75, enfants 1 24

1 h. 30 à 4 h. 30 : Rez-de-chaussée - le Père Marcel-Marie Desma­
rais, Dominicain, sera au comptoir du livre.

1 h. 4S à 4 h. 30 : Rez-de-chaussée • Démonstration de maquillage 
par la Maison Académie.

2 h. à 3 h. : Deuxième étage - Défilé de modes par les Dames 
Auxiliaires de l'hôpital Notre-Dame

3 h. à 4 h.: Troisième ttage • Mme Germaine Gloutnez, conseillère 
en art culinaire bien connue à la radio et â la télévision, démontrera 
l'art de dresser une table. Un menu de Noël sera distribué aux clients à 
cette occasion.
4 h. à 4 h. 30 : Troisième étage - Défilé de modes pour enfants. 
Commentaires par Mme Nicole Germain. Rayon des enfants.
5 h. 1 5 à S h. 30 : Deuxième Étage - Mademoiselle Shirley Théroux, 
artiste de grande réputation et Monsieur Télévision, Jen Roger, seront à la 
disposition de leurs admirateurs. Comptoir du soulier.
5 h. 30 : Rez-de-chaussée - le nom de l'heureux gagnant du voyage 
Montréal - Los Angeles via Air Canada sera annoncé.

VENTE DE CHRYSANTHÈMES - Durant toute la journée, les Dames Auxiliaires de l'Hôpital Notre-Dame vendront des chrysanthèmes au profit de 
leurs multiples oeuvres de chanté. k

Pinirqinti /ms vhv: Ihi/mis... Aujourd'hui
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L'annonce de la fermeture des aciéries de la dosco, à Sidney, en 
Nouvelle-Écosse, en plus de soulever un débat d'urgence aux Communes 
lundi, a provoqué une manifestation étudiante dans les rues de cette 
ville. Quelque 300 étudiants du Xavier College se sont réunis devant 
un hôtel de Sidney où devait se dérouler une rencontre intergou­
vemementale. (Téléphoto PC)

Le geste de Dosco compromettrait la 
relance del" ' Cap-Breton
par Claude lemelin

MONTEBELLO - Le pré­
sident de la Société de déve­
loppement du Cap-Breton 
s'est dit atterré par la déci­
sion de Hawker-Siddeley et 
de Dosco de fermer leurs 
aciéries de Sydney. "Cette 
décision nous a pris complè­
tement par surprise, a-t-il 
déclaré, en soulignant que per- 
sonne n'avait eu vent de l'af­
faire avant jeudi dernier

M. Ord a dû quitter préci­
pitamment le congrès de l’As­
sociation canadienne des expor­
tateurs, dont il est le prési­
dent, pour assister à la réu-

MONTEBELLO (de notre en­
voyé) - L’entrée en vigueur des 
réductions tarifaires du Kennedy 
Round encouragera fort proba­
blement la transformation au 
pays de nos richesses naturelles.

C’est l’opinion qu'a émise hier 
M. K. Clarke, vice-président de 
('International Nickel devant les 
membres de l'Association cana­
dienne des exportateurs lors d’un 
colloque auquel participaient en 
outre M. Eric Wyndham White, 
directeur général du Gatt, M. 
J. H. Warren, sous-ministre fé­
déral du commerce et M. R. A. 
Engholm, président de l’Asso­
ciation canadienne des manufac­
turiers

M. Clarke a signalé qu'on s’est 
intéressé surtout jusqu'ici - et 
avec raison - à l'impact du Ken­
nedy Round sur les exportations 
canadiennes de produits manu­
facturés, Car, a-t-il rappelé, les 
tarifs douaniers frappant ces 
produits étant relativement éle­
vés, ils ont été l’objet des coupes 
les plus importantes; de plus, 
l'entrée en vigueur de ces ré­
ductions tarifaires entraînera 
des modifications structurelles 
de notre industrie secondaire. 
Enfin, les produits manufacturés 
constituent depuis quelques an­
nées le poste le plus dynamique 
de notre commerce extérieur.

Mais on aurait tort, selon lui, 
de négliger l'industrie primaire. 
Celle-ci est en effet comptable 
d'environ 70 pour cent de nos 
exportations tangibles et son 
chiffre d'affaires à l'étranger de­
vrait augmenter de 50 pour cent 
d’ici 1972. L'an passé, par exem­
ple, nous avons vendu pour $2.9 
milliards de produits minéraux, 
$2.2 milliards de produits de la 
forêt et $2.0 milliards de pro­
duits alimentaires à l'étranger 
- soit au total $7.1 milliards 
contre seulement $2.5 milliards 
de produits manufacturés.

Le secteur minier

Traitant ensuite du secteur 
minier, M. Clarke a affirmé que 
les réductions tarifaires dont 
les Canadiens peuvent tirer par­
tie, sans être très considérables, 
portent surtout sur les produits 
semi-ouvrés, de sorte que leurs 
effets d'entraînement pourraient 
être importants.

Ainsi, le tarif américain sur 
le cuivre, présentement suspen­
du, ne pourra être rétabli qu’à 
50 pour cent de son taux actuel. 
Les tarifs américains sur les 
produits semi-finis du cuivre, 
la tuyauterie de cuivre et le 
magnésium ont également été 
coupés de moitié. Quant à leur 
tarif sur les lingots et es pro­
files d'aluminium, les Etats- 
Unis ont accepté de les réduire 
de 20 pour cent.

Pour ce qui est du Marché 
commun, le Canada n'a pu ob­
tenir l'abolition du tarif de 9 
pour cent sur l’aluminium; il 
espère toutefois se faire concé­
der une augmentation du contin­
gentement frappé d’un droit in­
variable de 5 pour cent. L’Eu­
rope des six a également accep­
té de réduire de 20 pour cent ses 
tarifs sur les profilés de cuivre 
et divers produits d'aluminium. 
Les droits européens frappant 
les produits semi-finis indus­
triels passent de 15 pour cent à 
12 pour cent, ceux frappant le 
magnésium de 10 pour cent à 
8 pour cent.

nion convoquée hier soir a 
Sydney par le premier minis­
tre de la Nouvelle-Ecosse, M 
Smith. M. Jean-Luc Pépin, 
ministre fédéral de l'énergie, 
des mines et des ressources 
et le ministre Allan McEachen. 
député aux Communes du com­
té néo-écossais de Inverness- 
Rk-hmond devaient assister à 
cette réunion, à laquelle ont 
participé les autorités muni­
cipales et des représentants 
des syndicats métallurgistes 
de Sydney. Il nous a été im­
possible de savoir avant de 
mettre sous presse si la di­
rection de Dosco ou de Haw-

Un des facteurs principaux qui 
militaient en faveur de la loca­
lisation des usines d’affinage 
près des marchés plutôt qu’à 
proximité des dépôts miniers - 
l’existence de droits relative­
ment élevés sur les produits 
semi-finis alors que les mine­
rais et concentrés entraient gé­
néralement en franchise - ne 
jouera donc plus avec la même 
force, particulièrement sur le 
continent nord-américain. On est 
donc en droit de s'attendre, à 
plus ou moins brève échéance, 
à une expansion de l’affinage et 
de la fonte des métaux et des 
minéraux au Canada.

Nouvelle orientation de l’ACM

Dans l’exposé qu’il a fait hier 
à Montebello, le président de 
l’Association canadienne des 
manufacturiers s’est livré à une 
analyse de la structure des coûts 
dans l'industrie canadienne beau­
coup plus nuancée que ses décla­
rations antérieures ne le lais­
saient prévoir.

En effet, M. Engholm a conve­
nu avec M Sharp "que les cau­
ses de l'inflation des prix et des 
salaires ne peuvent être locali­
sées dans un seul secteur de 
l’économie.” L’homme d'affai­
res a également affirmé que l’é­
cart de productivité entre le Ca­
nada et les Etats-Unis peut s’ex­
pliquer par une multitude de fac­
teurs, surtout d’ordre quabtïca- 
üf - la formation technique des 
travailleurs, la compétence des 
entrepreneurs, l'efficacité de la 
gestion de nos richesses natu­
relles, les techniques de produc­
tion et le reste; "Je serais bien 
en peine de dire, a-t-il ajouté, où 
le bat blessé. En outre, le pre­
sident de l’ACM a admis, en ré­
ponse à une question, que la con­
currence étrangère sur les mar­
chés intérieurs pourra faciliter 
ie contrôle des prix et des coûts 
de production au pays. Enfin, il 
a répété qu’il est dans l’intérêt 
des industries manufacturières 
de se spécialiser davantage; il 
en résultera non seulement d'im­
portantes économies d’échelle, 
selon lui. mais aussi un poten­
tiel accru d’exportations.

Le discours de M. Engholm, a 
signalé avec satisfaction un haut- 
fonctionnaire du ministère fédé­
ral du commerce, reflète peut- 
être une orientation nouvelle de 
l'opinion des milieux d'affaires 
canadiens sur la productivité et 
les coûts de production, centrée 
moins exclusivement sur le ni­
veau des salaires et des dépen­
ses publiques - ses boucs émis­
saires traditionnels - et qui tien­
drait compte davantage des fac­
teurs qualificatifs et structurels.

Néanmoins, M. Engholm a sou­
tenu "qu'on ne peut ignorer le 
fait qu'en 1966 les salaires ont 
augmenté beaucoup plus rapide­
ment au Canada qu'aux Etats- 
Unis. Je tiens à préciser, a-t-il 
poursuivi, que je parie du taux 
d’accroissement des salaires 
plutôt que de leur niveau, qui de­
meure inférieur à celui qui pré­
vaut aux Etats-Unis. Car meme 
si certains syndicats, qui peuvent 
à l’heure actuelle négocier en 
position de force, réussissent à 
obtenir la parité des salaires 
dans leur secteur, la partie uni­
verselle ne pourra être atteinte 
aussi longtemps que subsistera 
l'écart de productivité entre les 
deux pays.”

ker-Siddeley y était repré­
sentée.

L'ordre du jour de la réu­
nion, selon M Ord, devait 
porter sur une question fonda­
mentale: Dosco acceptera-t- 
elle de revenir sur sa déci­
sion et, dans l'affirmative, à 
quelles conditions “Dans l’a­
venir immédiat, a-t-il ajouté, 
il n'y a pas d’autre chose à 
faire".

Car la Société de dévelop­
pement du Cap-Breton, de l’a­
vis de son président, "ne peut 
évidemment s'engager à four­
nir du travail aux travailleurs 
qui seraient mis à pied au 
printemps de 1968. Nous avons 
pour mission d'installer pro­
gressivement dans Tile une 
structure économique viable; 
il nous faudra y attirer de 
nouvelles industries, à haute 
embauche de main-d’œuvre, 
et cela ne se fait pas du jour 
au lendemain. "

La subvention: 
un problème délicat

Toutefois le maintien de la 
production sidérurgique à Syd­
ney, ne serait-ce que pour

n
ies années, posera selon 
rd des problèmes déli­
cats, surtout si elle nécessi­
te une aide gouvernementale.

En effet, les gouvernements 
ont souvent amorti le déclin 
d'une industrie ou facilité sa 
modernisation par l'imposi­
tion de tarifs douaniers ou 
l’octroi de subventions, sur­
tout lorsque celle-ci était me­
nacée par la concurrence 
étrangère: ils ont également 
versé des subventions aux en­
treprises établies ou qui 
étaient prêtes à s'établir dans 
une région en état de stagna­
tion. Mais ils ont rarement 
accepté de subventionner ou 
de privilégier autrement que 
par leurs politiques d'achats 
une entreprise isolée, qui ne 
pouvait affronter ni la concur­
rence étrangère, ni celle des 
entreprises du même type éta­
blies au pays sur les marchés 
intérieurs. Que dira Stelco, 
que dira Dofasco si le gouver­
nement fédéral décide de sub­
ventionner Dosco? On peut 
présumer qu'elles auront tôt 
fait de lui rappeler les vertus 
de la concurrence et de la 
discipline des marchés..

Pourtant la fermeture à brè­
ve échéance des aciéries de 
Sydney compromettrait pour 
longtemps, au dire de M Ord, 
la relance de l’économie du 
Cap-Breton. Elle entraîne­
rait également un gaspillage 
énorme de capital social - 
car on ne pourrait éviter le 
dépeuplement de la région de 
Sydney - et aussi de capital 
humain: car s’il est vrai que 
les métallurgistes ne poussent 
pas dans les arbres, comme 
le disait il y a quelques an­
nées le président de Stelco 
en mettant en doute le réalis­
me des projets de Sidbec, on 
ne peut non plus les planter 
dans les champs...

Une solution japonaise?

Le président de la SDCB 
n'a pas nié que la relance des 
projets de Sidbec pourrait 
peut-être permettre aux acié­
ries de la Dosco de continuer 
de produire durant au moins 
quelques années; il a rappelé 
à cet effet les conclusions 
d'une étude de rentabilité pré­
parée par le “Voluntary Plan­
ning Board" de la Nouvelle- 
Ecosse.

Toutefois, . le ministre de 
l industrie et du commerce 
de cette province a annoncé 
hier qu'un groupe d'industriels 
japonais étaient intéressés 
par les aciéries, celles-ci 
pourraient en effet alimenter 
la nouvelle usine de montage 
de voitures japonaises qui 
s est installée à Point-Edward, 
dans le nord du Cap-Breton, 
où les gouvernements tentent 
d'implanter depuis quelques 
années un mini-pôle de crois­
sance.

La réduction des tarifs 
profitera également à 
notre industrie primaire

Une décision 
imposée, dit 
M. Stan field

OTTAWA (PC) - Le chef na­
tional des conservateurs, M 
Robert Stanfield, a exprimé 
l’avis que les dirigeants de la 
Dominion Steel and Coal Corp. 
n’avaient pas l’intention de 
fermer l’aciérie de Sydney, 
en Nouvelle-Ecosse Selon lui. 
la décision a été imposée par 
la société-mère Hawker Sid- 
deley de Grande-Bretagne

Au cours d’une interview. 
M. Stanfield a fait savoir qu’il 
a été, et qu’il est toujours, 
surpris de la décision de Dos­
co.

Le leader conservateur, qui 
était premier ministre de la 
Nouvelle-Ecosse jusqu’au 
mois dernier, a soutenu que 
les discussions entre les di­
rigeants de Dosco et le gou­
vernement provincial au cours 
des derniers mois s’étaient 
poursuivies comme si Dosco 
devait continuer à exploiter 
son usine de Svdnev.

“Ce n’est pas la une chose 
que le gouvernement de la 
Nouvelle-Ecosse a imaginée, 
a-t-il précisé. C’est une ques­
tion qui a été constamment 
mise en évidence par les gens 
de l’aciérie de Sydney qui ont 
effectivement réclamé du gou­
vernement plusieurs millions 
de dollars au printemps pour 
effectuer certaines améliora­
tions, prenant toujours pour 
acquis, comme je l’ai dit. 
que l’aciérie poursuivrait ses 
activités.”

AVIS
Avis est par les présentes donné, con­
formément aux clauses de l'article 
1571-D du code civil de la Province 
de Québec, qu'une cession-transport 
de toutes créances de livre et autres 
créances recevables, présentes et 
futures, de FACTORY MARION 
REGD., de la ville et district de 
Montréal, province de Québec, à 
WILLING AND BRUNET INC. 6 titre 
de garantie, faite et exécutée le 
13iéme jour du mois d'octobre, 1967, 
a été enregistrée au Bureau de la 
division d'enregistrement de Mont­
réal, le 16ième jour du mois d'octobre 
1967, sous le numéro 2019761.
Daté le 16e jour d'octobre 1967.

BRISKIN YANOFSKY & KAHN
Procureurs pour 

Willing and Brunet Inc.

Province de Québec,
Municipalité Scolaire de 
Saint Léon-de-Westmount,
360 avenue Clarke,
Westmount.
AVIS PUBLIC est par les présentes 
donné à tous les propriétaires de 
biens-fonds et habitants tenant feu et 
lieu dans cette municipalité, que par 
résolution unanime de MM. les Com­
missaires, un rôle de perception pro­
visoire représentant 90% du montant 
des taxes scolaires payé pour 1966 • 
1967 est déposé en conformité avec 
l'article 396A de la Loi de l'Instruction 
Publique, et que toute personne inté­
ressée est tenue de payer le montant 
de ses taxes au soussigné, à mon 
bureau, dans les vingt jours qui sui­
vront le présent avis.
Donné à Westmount, ce dix-septième 
jour d'octobre 1967.

Guy Picard,
Secrétaire-T résorier.

AVIS

Avis est par les présentes donné, 
conformément à l'article 1571-D 
du code civil de la Province de Qué­
bec, que Lamy Limitée dont la prin­
cipale place d'affaires dans la Pro­
vince de Québec est située dans le 
district judiciaire de Montréal a 
transporté toutes ses créances et 
comptes de livres actuels et futurs 
à La Banque Provinciale du Canada 
à titre de garantie, par acte por­
tant la date du 19ème jour du mois 
de septembre 1967 et enregistré ou 
Bureau de la division d'enregistre­
ment de Montréal, P.Q. le 26e 
jour du mois de septembre 1967, 
sous le numéro 2015662 ainsi qu'au 
Bureau de la Division d'Enregistre- 
ment de Québec, Qué. le 27e jour 
du mois septembre 1967 sous le nu­
méro 615869 au Bureau de la Di­
vision d'Enregistremtnt de St-Hya- 
cinthe, Qué. le 27e jour du mois de 
septembre 1967 sous le numéro 
142212, au Bureau de la Division 
d'Enregistrement de Trois-Rivières, 
Qué. le 26e jour du mois de septem­
bre 1967 sous le numéro 258276 et 
au Bureau de la Division d'Enre­
gistrement de Chicoutimi, Qué, le 
27e jour du mois de septembre 1967 
sous le numéro 21 1359,
Daté à Montréal, P.Q. ce 6éme jour 
du mois d'octobre 1967.

La Banque Provinciale 
du Canada.

CANADA
Province de Québec
District de Montréal.

COUR SUPÉRIEURE
No 13,536 ex parte
REAL MARTINEAU, médecin, 
des cité et district de Montréal.

Requérant
-vs-

PIETRO UCCELLI. autrefois de 
Ville Jacques-Cartier, district de 
Montréal, maintenant habitant en 
Italie.

Intimé
-et-

LE REG1STRATEUR de la Divi­
sion d’Enregistrement de Cham- 
bly

Mis-en-cause
AVIS

PAR ORDRE DE LA COUR
Il est ordonné a PIETRO UC­
CELLI. intimé, de comparaître 
dans le délai d’un (I) mois de la 
dernière publication. Une copie de 
l’Avis de 60 jours a été déposée au 
Greffe de la Cour Supérieure. 
Montréal, le 13 octobre 1967.
Mes MARTEL BRASSARD,. 
DESCHAMPS. CANTIN & 
CANTIN
200 rue St-Jacqucs. suite 1102. 
Montréal.

AVIS
Avis «si par les présentes donné qué 
le contra» en dote du 10 octobre 
1967 par lequel fédéral Auto Parts 
liée, a transporté et cédé toutés ses 
dettes de livre présentes et futures à 
la Banque de MonEréal, a titre de 
garantie, a été enregistré au bureau 
de la Division d'Enregistrement de 
Montreal le 12 octobre 1967 sous le 
Mo 2019185. Banque de Montréal 
le 12 Octobre 1967

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR PROVINCIALE
No 79254
SIMCOE & ERIE GENERAL 
INSURANCE COMPANY, 
corps politique dûment incorporé 
suivant la loi. ayant sa principale 
place d’affaires au 4333 rue St- 
Catherine ouest dans les cité et 
district de Montréal

demanderesse 
- contre-

ERANK KAUER. demeurant et 
résidant dans la cité de Toronto 
province d’Ontario, mais d’adres­
se inconnue.

défendeur

IL EST ENJOINT au défendeur 
FRANK KAUER à l’intention 
duquel une copie du bref et de la 
déclaration a été laissée au greffe 
decetteCour.de comparaître dans 
un délai de trente (30) jours
Montréal, le 13 octobre 1967

WILFRID LEFEBVRE. 
Greffier-Adjoint.

Me J Leavitt,
1070 rue Bleury,
Montréal.
Avocat de la demanderesse

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR PROVINCIALE
No 64073
MURRAY HILL LIMOUSINE 
SERVICE. LTD , corps politique 
dûment incorporé ayant sa prin­
cipale place d’affaires à 1380 de la 
rue Barré a Montréal district de 
Montréal

demanderesse 
-contre -

REJEAN SCOTT, gentilhomme, 
autrefois domicilié et résidant a 
1607 rue Jeanne D’Arc à Mont­
réal district de Montréal.

défendeur
IL EST ENJOINT au défendeur 
REJEAN SCOTT a l’intention 
duquel une copie du bref et de la 
déclaration a été laissée au greffe 
de cette Cour, de comparaître 
dans un délai de trente (30) jours. 
Montréal, le 13 octobre 1967

Wilfrid Lefebvre 
Greffier - Adjoint

Nantel, Mercure, Poliquin &
Lamontagne
507 Place d’Armes
Suite 1800
Montréal
Avocats de la demanderesse

CANADA
Province de Québec 
District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 736 234

GAETAN E. LAGARDE, avo­
cat, résidant au 4169 rue St-Hu- 
bert, ville et district de Montréal,

Demandeur

- vs -
MARCEL L’HEUREUX, de la 
ville et district de Montréal,

défendeur

PAR ORDRE DE LA COUR
Le défendeur MARCEL L’HEU­
REUX, est par les présentes re­
quis de comparaître dans un délai 
de trente jours à compter de la 
dernière publication. Une copie 
du bref d’assignation et de la dé­
claration a été laissée au greffe de 
la Cour Supérieure a son inten­
tion.
Montréal, le 13 octobre 1967

Maurice Caron
Protonotaire adjoint C S M. 

Me. Gaétan E. Lagarde,
Avocat,
4169 rue St-Hubert.
Suite 201,
Montréal, P.Q.
Procureur du demandeur.

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No. 13-532 ex parte 
SOCIÉTÉ CENTRALE D’HY- 
POTHÉQUES ET DE LOGE­
MENT, corporation légalement 
constituée, ayant son siège social 
dans la Cité d’Ottawa, province 
d’Ontario et une place d’affaires 
dans le district de Montréal au 
2350 Chemin Manclla Ville Mont- 
Royal, province de Québec,

Demanderesse
- vs -

M. JOHN A WREN, autrefois ré­
sidant au 13129 rue Aragon. 
Pierrefonds, province de Québec 

Défendeur
AVIS

PAR ORDRE DE LA COUR
Avis est donné a M. JOHN A 
WREN, défendeur, selon un ju­
gement de la Cour Supérieure de 
Montréal dans le dossier No- 
13,532 Ex Parte en date du 13 
octobre. 1967, que l’Avis de 60 
jours tel que requis par les articles 
I040A et suivants du Code Civil 
de la Province de Québec a été dé­
posé au Bureau du Protonotaire. 
Ledit Avis de 60 jours concerne 
un emplacement ayant front sur la 
rue Aragon Cité de Pierrefonds. 
connu et désigné comme étant le 
lot 104-67 sur les Plan et Livre 
de Renvoi Officiels de la Paroisse 
de Ste-Geneviève. Avec bâtisse 
dessus érigée portant le numéro ci­
vique 13129 Aragon,
Selon cet Avis si vous ne remédie/ 
pas en dedans de soixante (60) 
jours de la date de la première pu­
blication. au défaut décrit dans 
ledit Avis. LA SOCIÉTÉ CEN­
TRALE D’HYPOTHÈQUES ET 
DE LOGEMENT deviendra pro-

firiétaire de la propriété immobi- 
ière décrite ci-haut. Une copie 

de l’Avis de 60 jours a été déposée 
au Greffe de la Cour Supérieure 
de Montréal 'a votre intention. 
Montréal le 13 octobre, 1967 
Me ROSAIRE PIOTTE 
2350 Chemin Manclla 
Ville Mont-Royal 
Montréal,
Procureur de la demanderesse

AVIS
Avit oit par loi présentes, donné qu’un 
contrat signe le 28 septembre, 1967 
sous les termes duquel toutes les cré­
ances présentes et futures de Vali 
Designs Inc., furent vendues 6 la Ban­
que Canadienne Impériale de Com­
merce. fut enregistré, lé 16 octobre 
1967 ou Bureau d'Enregistrement, 
Division d'Enregistrement de Mon­
tréal, sous te numéro 2019763- 
Montréal, Qué- le 16 octobre, 1967. 

BANQUE CANADIENNE 
IMPERIALE DE COMMERCE 
Par: H.T. Davie*. Gérant

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 739 147
DAME LISE COCHELIN.com- 
mis, épouse séparée de biens de 
RICHARD MICHAUD, demeu­
rant et domiciliée au numéro 2010 
rue Stanislas, Cité de St-Laurent, 
district de Montréal,

demanderesse
-vs-

Richard MICHAUD, employé 
des postes, des mêmes lieux,

défendeur.

PAR ORDRE DE LA COUR
Le défendeur, RICHARD MI- 
CHAUD, est par les présentes re­
quis de comparaître dans un délai 
de trente jours a compter de la 
dernière publication Une copie 
du bref d’assignation et de la dé­
claration a été laissée au greffe de 
la Cour Supérieure a son intention.

Montréal, le 12 octobre 1967 
Protonotaire adjoint C S M. 
Maurice Caron.

Mes Filion. Lafontaine. Laurier, 
Bélanger et Bouchard. 

Avocats,
159 ouest, rue Craig,
Suite 320.
Montréal, P.Q.
Procureurs de la demanderesse.

CANADA
Province de Québec
District de Montréal.

COUR SUPÉRIEURE
No 13,530 ex parte
SOCIÉTÉ CENTRALE D’HY- 
POTHÉQUES ET DE LOGE­
MENT, corporation légalement 
constituée, ayant son siège social 
dans la cité d'Ottawa, province 
d’Ontario, et une place d’affaires 
dans le district de Montréal, au 
2350 Manella, en la ville de Mont- 
Royal, province de Québec.

demanderesse
-vs-

M. WILLIAM CUTNER. autre­
fois domicilié et résidant au 149 
rue Trenton, en la ville de Châ- 
teauguay, province de Québec,

défendeur

AVIS
PAR ORDRE DE LA COUR

Avis est donné a M WILLIAM 
CUTNER. défendeur, selon un ju­
gement de la Cour Supérieure de 
Montréal dans le dossier No: 
13.530 Ex Parte en date du 13 oc­
tobre. 1967, que l’Avis de 60 jours 
tel que requis par les articles 
I040A et suivants du Code Civil 
de la province de Québec a été dé­
posé au Bureau du Protonotaire 
Ledit Avis de 60 jours concerne un 
emplacement situé en la ville de 
Châteauçuay connu et désigné 
comme étant le lot 114-196 aux 
Plan et Livre de Renvoi Officiels 
de la Paroisse de St-Joachin de 
Châteauguay. Avec la bâtisse des­
sus érigée.
Selon cet Avis si vous ne remédie/ 
pas en dedans de soixante (60) 
jours de la première publication, 
au défaut décrit dans ledit Avis 
LA SOCIÉTÉ CENTRALE 
D’HYPOTHÈQUES ET DE 
LOGEMENT deviendra proprié­
taire de la propriété immobilière 
décrite ci-haut. Une copie de l’Avis 
de 60 jours a été déposée au Gref­
fe de la Cour Supérieure de Mon­
tréal à votre intention.
Montréal, le 13 octobre 1967
Me ROSAIRE PIOTTE 
2350 Manella,
Ville Mont-Royal,
Montréal.
Procureur de la demanderesse

CANADA
Province de Québec
Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No: 13,531 Ex Parte 
SOCIÉTÉ CENTRALE D'HY- 
POTHÉQUES ET DE LOGE­
MENT. corporation légalement 
constituée, ayant son siège social 
dans la Cité d'Ottawa, province 
d'Ontario, et une place d'affaires 
dans le district de Montréal, au 
2350 Manella, en la Ville de 
Mont-Royal, province de Québec- 

Demanderesse
- vs -

M ROLLAND DUBEAU, au­
trefois résidant au 4474, rue 
Benoit, Pierrefonds, province de 
Québec,

Défendeur
AVIS

PAR ORDRE DE LA COUR
Avis est donné à M ROLLAND 
DUBEAU. défendeur, selon un 
jugement de la Cour Supérieure de 
Montréal, dans le dossier No- 
13,531 Ex Parte, en date du 13 
octobre, 1967, que l’Avis de 60 
jours tel que requis par les articles 
I040A et suivants du Code Civil 
de la Province de Québec a été dé­
posé au Bureau du Protonotaire. 
Ledit Avis de 60 jours concerne 
“Uncertain emplacement situé en 
la Cité de Pierrefonds connu et 
désigné comme étant le lot numé­
ro 175-72 aux Plan et Livre de 
Renvoi Officiels de la Paroisse de 
Ste-Geneviève. Avec la bâtisse 
dessus érigée portant le numéro 
civique 4474 rue Benoit.”
Selon cet Avis, si vous ne remédie/ 
pas en dedans de soixante (60) 
jours de la date de la première pu­
blication au défaut décrit dans 
ledit Avis ci-haut mentionné, la 
SOCIÉTÉ CENTRALE D HY- 
POTHÊQUES ET DE LOGE­
MENT deviendra propriétaire de 
la propnété immobilière décrite 
ci-haut. Une copie de l’Avis de 60 
jours a été déposée au Greffe de 
la Cour Supérieure de Montréal a 
votre intention.
Montréal le 13 octobre, 1967 
Me ROSAIRE PIOTTE 
2350 Manella 
Ville Mont-Royal,
Montréal,
Procureur de la demanderesse

CANADA
ProvKK» 6» Québoc
District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 718 638
DAME PAULINE GÉLINAS 
TRAHAN, ménagère, résidant 
dans les cité et district de Mont­
réal, séparée en biens.

Demanderesse. 
- vs -

VIATEUR BOISVERT, autrefois 
de la Cité de Montréal, actuelle­
ment d’adresse inconnue,

Défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR

Le défendeur VIATEUR BOIS­
VERT est par les présentes requis 
de comparaître dans un délai de 
trente jours à compter de la der­
nière publication. Une copie du 
bref d'assignation et de la décla­
ration a été laissée au greffe de la 
Cour supérieure à son intention. 
MONTRÉAL, 16 octobre, 1967 

(S) WILFRID BRODEUR 
Protonotaire adjoint C S M 

MM. Liberman, Segall & 
Finkelberg 
Avocats.
Suite 350
901, rue Bleury, Montréal

VILLE DE 
MONTREAL

f . Expropriation ot pouotsion 
préalable an vu* d* rétablit**- 
ment d'un pan coupé, à l'angi* 
nord-eit de* rue* Notre-Dam* 
et Beaugrand -
C S M 670 - Rapport du B.i.M
AVIS PUBLIC est par les présentes 
donné que le 1er octobre 1967, con­
formément 6 la loi, le Bureau des E* 
propriations de Montréal o dépose I 
au bureau du greffier de la ville son 
rapport, en date du 26 septembre 
1967, concernant l'expropriation ci- 
dessus et que ce rapport sera présen 
té pour confirmation et homologo 
tion, à la Cour supérieure ou à l'un 
de ses honorables juges, division de 
pratique, chambre no 31, au palais 
de justice à Montréal, le 22e jour de 
novembre 1967, à 10.30 heures du 
matin ou aussitôt que Conseil pourra 
être entendu.

Le greffier de la ville
ROBERT BOUCHARD c.r

HÔTEL DE VILLE.
Montréal, le 18 octobre 1967

VILLE DE 
MONTRÉAL

Expropriation et possession préalable, aux fins d'une rue, 
d'un certain immeuble situé dans le prolongement de la rue 
de Marseille, à l'est du boulevard de l'Assomption: C.S. 1105- 
Plan M-119 Longue-Pointe -
La Ville de Montréal donne, par les présentes, avis que le 6 décembre 
1967, à 10 heures 30 du matin, au 7e étage de l'édifice connu sous 
le numéro 506 est, rue Sainte-Catherine, 6 Montréal, province de 
Québec, le Bureau des expropriations de Montréal commencera 6 
procéder à l'examen et à l'évaluation des immeubles ou parties d'im­
meubles expropriés décrits ci-dessous et des dommages résultant de 
l'expropriation qui, selon les articles 955 et suivants de sa charte, 
a été décrétée par résolution du Conseil municipal le 7 décembre 1966, 
conformément au plan d'expropriation M-119 Longue-Pointe.

Les immeubles ou parties d'immeubles dont l'expropriation o été 
décrétée pour les fins susdites, du cadastre de - la Paroisse de la- 
Longue-Pointe de la division d'enregistrement de Montréal, sont les 
suivants :

Item
1

Numéro de 
cadastre

P.15

Subdi­
vision Numéro de rue

Lot Boul. l'Assomption

PAGE, MERCIER & BEAUREGARD
Procureurs de la Ville de Montréal

Hôtel de Ville,
Montréal, le 18 octobre 1967

VILLE Di 
MONTRÉAL

Expropriation et possession préalable, aux fins de la rue Tif­
fin, de certains immeubles situés au sud-ouest de la rue 
Taillon - C.S. 1097-

La Ville de Montréal donne, par les présentes, avis que le 14 décembre 
1967, à 10 heures 30 du matin, au 7e étage de l'édifice connu sous 
le numéro 506 est, rue Sainte-Catherine, à Montréal, province de 
Québec, le Bureau des expropriations de Montréal commencera à 
procéder à l'examen et à l'évaluation des immeubles ou parties 
d'immeubles expropriés décrits ci-dessous et des dommages résultant 
de l'expropriation qui, selon les articles 955 et suivants de sa charte 
a été décrétée par résolution du Conseil municipal le 7 décembre 1966, 
conformément au plan d'expropriation T-73 Longue-Pointe.

Les immeubles ou parties d'immeubles dont l'expropriation a été 
décrétée pour les fins susdites, du cadastre de la Paroisse de la
Longue-Pointe de ta division d'enregistrement de Montréal, sont
suivants :

Numéro de Subdi­
Item cadastre vision Numéro de rue

1 404 P-898 Lot rue Tiffin;
2 404 897 Lot rue Tiffin;
3 403 P-962 Lot rue Tiffin;
4 403 P 962 Lot rue Tiffin;

Hôtel de Ville,
Montréal, le 18 octobre 1967

PAGE MERCIER 6$ BEAUREGARD,
Procureurs de la Ville de Montréal

PETITES ANNONCES DU “DEVOIR” 
844-3361

AIDE DOMESTIQUE
Maman hospitalisée cherche pour 
Alain 7 et Jean 6 ans, dame 30-50 
ans, responsabilité de maison devra 
loger, fins de semaine libres, réfé­
rences, 728-8029

20-10-67

AIDE DOMESTIQUE DISPONIBLE
Faites foire vos gros travaux d'au­
tomne par M Thibault, murs et plo 
tonds $6 00 planchers S3 00 Tél. 
844-1301. Apres 7 00 P M

17-1267

APPARTEMENTS À LOUER
7M? pieces rénovées, libre immé­
diatement Delorimier près Sherbrcokè
J508 De Lorimier. J.N O

À VENDRE
Attention,ameublement complet style 
français, italien, espagnol, contempo­
rain, Scandinave, colonial et Maria 
Chapdelaine. tapis, draperies, séries 
complètes des plus beaux tissus de 
décorations 30% d'escompte. Décora­
teurs professionnels à votre service. 
Sur rendez-vous seulement: Maison 
Québécoise Inc. Tel. 322-6820. 
24-10-67

Parchemin documentaire France 
1437, avec sceau vert, bonne con­
dition, entente entre Aristocrate et 
entrepreneur de St-Guentin, An­
jou, offres de $60.00 et plus. 
Passeport français 1820, bonne 
condition offres $5.00 et plus. 
Écrire M. Roper, 4 Harrow Gar­
dens, Warlingham, Surrey, Great 
Britain.

 19-10-67

TV noir et blanc, luxueux cabinet 
marque "Philco" 20'', particulier Tél
731-8398.

19-10-67

Maison hiver-été, chalet 4 saisons, 
repris de finance 20 milles de Mon 
tréal, termes faciles, occupation immé­
diate 473-6867 soir 387-5541 

21-10-67

'DÉMÉNAGEMENT
ROUSSIUE TRANSPORT Déméno 
gement local, longue distance. Em-

i battage et entreposage 725-2421 
J.N.Q

DEMANDE D’EMPLOI
Traductrice expérience cours McGill 
français impeccable, désire emploi1 
Écrire Case 53 le Devoir.

19-10-6/

DIVERS
TOP MART INC,. 15 est, rue Ste 
Catherine Tél.. 845-0401. Station 
de métro Samt-Laurent Vente de li 
quidation de manufacturiers. Imper­
méables $6. veston de sport en cor 
duroy $6; complets en térylene et 
fortrel $25; imperméables doublées 
pour l'hiver $15, vestons de sport 
$10, $15; pantalon $3, $6.50, etc.

J.N.O.

LOGEMENT À LOUER
DUPLEX (bas) 5833 Clonranald, 5 
pièces, endroit attrayant, sera totale­
ment redécoré "pour adultes". $150.
Tél. HU 9-6096 ou 5831-33
Clonranald. 20-10-67

PENSION

LE CHÂTEAU DU BOIS 

DE I0U10CBE
Résidence de distinction pour:

DAMES ET MESSIEURS

10,620 Bois de Boulogne.

Ascenseur - Chapelle - Tous les 
services - Repas.

2* Étage additionnel 
disponible

en octobre et novembre

Vous pouvez réserver la chambre 
ou suite de votre choix.
Visites de 2 à 5 hres tous les 
jours, le soir sur rendez-vous.

331-8442
20-10-67

«mmbbbhmmmmmviMIMM
Perdu

Chat gris argent, cicatrice sur jambe 
arrière, N.D.G Montréal-Ouest. Tél 
484-8583 après p.m. Récom­
pense.

20-10*67

PROPRIÉTÉ A VENDRE
REPENTIGNY, Split-level, $26,000. 
pour $18,500. comptant $2,000. 
foyer, deux salles de jeux, neuf 
pièces, vente ou location. Tel. 352- 
0435. 19-10-67

i TAILLEUR
(Vous avez maigri ou engraissé 7 
jFaites reoiuster vos vêtements, hobitî 

* paletots, transformés en devant 
simple dernier style.

DROLET TAILLEUR 
SPECIALITE

Habits et costumes sur mesure 
351 est, rue GUIZOT

Tel. 388-2532 J N O
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NOMINATIONS A CONSOLIDATID-BATHURST
LE DEVOIR. MERCREDI. 18 OCTOBRE 1967 » 11

A F D CAMPBELL S O ELDER
R.A. Irwin, président de Consolidoted-Bathurst Limitée, a réitéré la nomina­
tion de A.F.D. Campbell et S.D. Elder comme vice-présidents de la compa­
gnie. M. Campbell, qui était trésorier et chef des finances de les Papeteries 
Bathurst Limitée, devient vice-président et trésorier de Consolidated-Bathurst 
Limitée Avant de se (oindre a Bathurst en 1957, M. Campbell était contrô­
leur adjoint de la compagnie Ford du Canada. M. Elder se joignit a Conso­
lidated Paper Corporation Limited en 1950 et plus récemment, occupait le 
poste de vice-président au service de la finance de Consolidated. Il occupe 
maintenant le poste de vice-président aux services des finances et de la 
gestion. Ces nominations ont été faites à la suite de la récente mise en 
commun des exploitations de Consolidated et de Bathurst.

Valeurs minières hors-liste
ABETA 
ALBATROSS 
ACONIC 
ADVANCE RI 
AFRICANA 
AM Al MNG 
AMER CHIB 
AMERIC 
ARNORA 
BALD MTN 
BEAUCHEMIN 
B HOLDING 
BOMA CM'S 
BURREX 
BRACE MAC 
CDN JAVELIN 
CHIB TOWN 
CLEARWATER 
CLE( O 
COLUMBIA R 
CUVIER 
DASSON 
DEIESSEPS 
DORAI 
DUBISSON 
DUCROS 
ELMAC 
EN OLA EX PL

10 
25 

2 
6 

35 
5 
2 

Ott 
OH 

2 
OH 

15 
10 
11 
11 

9* 
105 
OH 

20 
60 

3 
OH 
75 
15 
3

68
2

OH

13 
30

5
8

45
Bid

5
25

1H
4 

40
20
15
14 
13 
10

110
25
23
65

5 
10 
80 
25
5

78
4

10

GANDA SILVER 
GOLD STAR 
GASPE COPPER 
GIBSON 
GASPESIA 
G l NICKEL 
HUCAMP 
IMP MIN 
INDEPENDENT 
IROQUOIS 
JACK WAITE 
JUBILEE 
JUMA
KEWAGAMA 
KUKATUSH 
l B HOUSE 
LEEDS MILS 
UTTIE TEX 
LUN ECHO 
MT CARTIER 
MADEX 
MAIN OKA 
MARINER 
MARTIN BIRD 
MATT AGAMI EX 
MILADO 
MOLYBIA 
NAGANTA

7
5

45
5

OH
2*
40

OH

9V*
19 
14

OH
25
31
22

7
25
V6

Ott
OH

20 
12

10
15

7
8 

25 
3V*
50
25

6
20

3
65

9
6

10
21
18
10
30

5
32
1?
30
!»

5
10
25

Bid

NEW BA SKA 
NEMROD 
N M COPPER 
NEW INSCO 
N ASSOC DEVP 
NATL MAI 
NEW LORIE 
NOUVELLE 
NIPIRON 
NORQUE 
OK LEND 
OLYMPUS 
NEW PASCALiS 
QUEBEC EXPl 
QUE JO 
RAND MAL 
RAN LUX

10
5

5h
20

4!6
120

7
38
25

7
1

Ott
28
15

3
2

OH
SCANDIA MINING Ott
SEW AWAY
scon CHIB
STARLIGHT 
SULLICO 
THUNDER BAY 
TIMROD 
WACO PETE 
WATSON LAKE 
WM LEYS 
YOUNG DAVE

80
10
8
1
2

15 
10 

8V* 
25 

7*6 
130 

9 
48 
35 

9 
2 

25 
33 
20 

6 
4 

25 
20 
4 
2 

1V* 
5V, 
95 
Bid 
11 
3

INGÉNIEURS-CONSEILS

BEAUCHEMIN - BEATON - LAPOINTE
INGÉNIEURS CONSEILS
ÉTUDES • ESTIMATIONS • PLANS «SURVEILLANCE

pour travaux publics, municipaux et industriels
6655 CHEMIN DMA COTI DES NEIGfS MONTREAL 26 CANADA 

731 -9521

COMPTABLES AGRÉÉS
BELZILE. CARDINAL. 

ROY & CIE
Comptables agréés

AlAIN BEUrilE, C.A 
PIEUSE CAKDINAl. C.A 

CLAUDE ROY C A

2345 est. 
Montréal

. Bélanger 
729-35226

PROVOST & PROVOST
Comptables agréés

ROGER PROVOST. C A 
Syndic Licencié

ROLAND PROVOST, C A

928 est. bout St-Joseph 
526-1661

Lucien Daluné, C.A.
Comptables agréés

276 ouest, rue St-Jacques 
Suite 110 845-4194

VIAU & ROBIN
Comptables agréés

LUCIEN 0 VIAU. C A 
H LIONEL ROBIN, C A.
JACQUES R CHADUON. C.A 
ARMAND H VIAU, C.A 
J SERGE GERVAIS. C A

4926 ave Verdun. Verdun 
769-3871

Duval, Bateau & Cie
COMPTABLES AGRÉÉS

1 59 ouest, rue Craig, Montréal 1 861-9987

Mallette, Normand in & Cie 

René de Cotret & Cie
Comptables agréés

Jean Oitiguy, C.A. 
lotm-P Morin. C.A 
Pierre J Séguin. C A 
André St Arnaud, C.A 
Bernard, P roui», C.A 
Jacques latrémouille, C A 
Jacques Carrière. C A

Yvon Normandin. C.A 
Michel Motard. C A 
Paul-E Mollette. CA 
Gilles R Normandin, C A 
Paul René de Cotret, C A 
Léopold Beauchemtn. C.A 
André Massé C.A.

Paul André Lachance. C.A 
Gaston Robrtaille. C.A 
Jacques-Rene de Cotret C A 
Robert R Menard. C.A 
André Roussel C A 
Jeon J lecovalier, C.A 
Guy letebvre C.A

1440 ouest, Ste-Catherine, Montréal - 866-2891
Ottawa - Québec • Drummondville - Nicole! 

Trois-Rivières - St-Jérôme - Gatineau - Chicoutimi

THORNE, GUNN. HELLIWELL & CHRISTENSON
Incorporant

AIMÉ GALARNEAU & CIE
Comptables agréés

R J R Dawson, C.A. 
D P ArtVens. C A 
D M long. C.A 
W G Hogg C.A.
I. Graves, C A

J. F Lewis. C.A 
J.D Hogg. C.A.
A. C. ShockeH. C.A. 
E G Word C.A.
I A Wright. C.A

C A Poissant, C A, 
A Golorneau. C.A 
H J Garbacz. C.A. 
P Gouvreou, C.A. 
D Huard, C A

Conseil: R. S Sabler C.A.
800 Place Victoria. Suite 2604 • Tél. 878-3011

Bureaux 6 travers le Canada et correspondants dans le monde entier

Samson, Bélair, Côté, Lacroix 
et Associés

Comptables agréés
Maurice Samson, C.A 
Jean Lacroix, C A 
Dollard Huot, C.A 
Albert Gorneou, C A 
Benoit Sylvain, C.A. 
Denms Bell. C A 
Raymond Couillard, C A 
Marcel Duchorme. C.A 
Gilles Lévesque. C.A. 
Emile Mollette. C A 
Emilien Gauthier. C.A 
Bertrand Laroche. C A 
Pierre Pharand. C.A 
Roland Levesque. C.A 
Robert Blanchette C.A 
Jacques Trempe, C.A 
Pierre Vermette. C A 
Walter Rochford, C A 
Richard Jean, C A

Paul Gonthter. C.A,

Lucien P Beloir. C A 
Lionel Roussin. C.A 
Raymond Fortier, C A 
Clement Primeou, C.A 
Pietre Lesage, C.A 
Pierre Chouinord, C.A 
Gilles Trahan, C A 
Marcel Mercier. C A 
Pierre David. CA. 
Robert Goriepy. C A 
Marthe Gauthier, C A 
Roland Truchon. C A 
Clément Duchesne. C.A. 
Yves Beaulieu. C.A 
Roger Jeannette. C A 
Jean Faucher. C A 
Gilles Beauvais. C A 
Conrad Ménard, C.A 
Pierre legault, C.A

Poul-E Bonnier. C A.

Leon Côte C.A 
Hensley Bourgouin, C A 
Percy Auger, C A 
Marcel Imbleau. C A. 
Vianney Forget, C A 
Pierre Barry, C A 
Adrien Côté. C A 
Jean-Paul Boyer. C A 
Real Auger C.A 
Jean-Paul Barbeau. C.A 
Jacques Miller. C A 
Jean Fovreau, C.A 
Paul A Michaud. C.A 
Denis Ménaid, C A 
Jeon M. AITord C.A. 
Andre Lesage C A 
Gerard Mongeou, C A 
Régean Myre. C A 
Pierre Pollender, C.A.

0 A Menard. C A

MONTRÉAL - QUÉBEC - RIMOUSKJ 

360, rue Saint-Jacques, Montréal 842-4691

BOURSE DE MONTREAL.

Court fournit par la PRESSE CANADIENNE
KmI fer ni Ck V«rf« IW B«s ferns. Ck

Abitibi 13% $8» 8» 8» 1 » lmp Tob 350 $12» 12» 12»
6847 $28'. 27» 27» Ind Acc 3010 $21 » 21 21 — »

B 1 : 330 $35 < 35» 35 » ingi.s 150 $12» 12» 12»
Algoma 765 $22 21» 22 - » Inland G 200 $10 10 10
Ang CP 100 $7» 7» 7» - » Int Nick 1275 $117» 117» 117» 4- ’ «
Arg C Pr 100 $9» 9» 9» Int Utti 1800 $39» 38 * 38 »
Atl Sug 600 $10» 10» 10 4 — ‘'4 Int 1 32 Pr 150 $38 - 38» 38» -1
Bank Mont 6215 $11» 11» 11» Inter PI 4655 $20 19 » 20 - »
Bank NS 864 $13» 13 13 — •« Inv Gr A 1850 $9 8» 9 4- »
Banq CN 1701 $10» 10 10» 4- » Jamaica Ps 565 $18» 18 18
Banque D 1000 $10 ; 10» 10» Labatt N 500 $14» 14*7 14»
Banq PC 1050 $8 . 8 2 8» — » Laura S 1475 $i7 7 17 17» 4 1»
Bell Ph 7152 $44 s 44 . 44» Laur Fin 500 450 450 450 - 10
Bow Mer P 100 $5C 50 50 Lobiaw A 600 $7 7 7
Brazil 394 $13» 13» 13» Lob'aw B 725 $71 7 7» 7»
Ba Oïl 1075 $37 » 37 37» 4 » Loeb M 1000 $14 7 14*» 14» -1
B C Forest 325 $20'-, 20' 20 - » MacKinn 100 $12» 12 » 12» 4- »
Banco 18619 33C 300 305 -25 MacMillan 310C $27» 27 » 27 » — »
CAE 3906 $12» 11» 12» 4- » Markbor 400 $5*. 5» 5»
Cal Pow 250 $24 , 24» 24» — » Mass F 3831 $20 19» 20 4- »
Can Cem 164 $35; 35 35 - 3 McAllister 495 $!1» 11» 11» — »
Can C Pr 119 $2? 22 22 Meichers 255 $32 > 32 32
C Dom Sg 918 $23 23 » 23» 4- » Miron 6 pr 460 465 465 465
Can Iron 185 $19 19» 19» Molson A 1035 $20 » 20»' 20*7 — »
Cdn Brew 3476 $7 » 7» 7 » Molson B 460 $22 22 22
Cdn Br Pr 75 $42 . 42» 42» 4 » Mont Loco 100 $15» 15» 15» + »
C B Al A 300 $16» 16-7 16» Mt Trust 125 $!4 14 14 — »
C lm 8 C 21009 $12* 12 12 -» Moore Co 13400 $31*4 31» 31*. -1
CIL 2170 $17 ? 17» 17 Mussens 610 $6 6% 61 4- »
Ct Pow 50 $34 34 34 Mal Cont 700 $8» 8 8*4 4 »
C Marconi 427 $6» 6» 6» N B Tel 746 $14» 14-, 14 7
CPR 2650 $63 » 62» 62» -1» Nfld Lght 767 $9 » 9» 9» _ »
CPR 4 pr 8100 $9» 9» 9» Noranda 1620 $53 4 52» 52»
Cdn P Ftna 1100 $14 * 14 14 Nor CQTL G 3366 $12» U» 12»
C P P Sec 100 $16 • > 16» 16*7 NS Lp 825 $9 T, 9 9
Cent Del 11160 $19» 18» 19 — » Ogilvie 165 $11» U» 11» - »
Chemcell 1035 $9» 9 • 9» - » Oshawa A 75 $25» 25» 25»
Cominco 2050 $28 27» 27» Pac Pete 1325 $20» 19» 20*»
Con Bath 1452 $30 ' « 29» 30 Pow Corp 2250 $9 8» 9
C Bath wts 900 500 495 495 Price 2766 $10» 10» 10*4 — »
C Glass 
Cr Zell A 
Crush Int 
Denault 
Denison 
Dist Seag 
D Bridge 
D Coal pr 
D Corset 
Do f asc o 
Dofasco A 
D Glass 
Dosco 
D Stores 
Dom Text 
Domtar 
Dom ta r Pr 
Du Pont 
Dupuis A 
Falcon 
Fam Play 
Fin Cl 
Fleetwood 
Fraser 
Fneman 
Fr Pete 
Fulcrum 
Giengair 
Gr Br C I 
GL Paper 
Gr W Lite 
Hollmger 
Home A 
Home B 
Hud Bay 
Husky Oil 
Husky wts 
Imp Oil

250 $13» 
300 $19-* 
500 $11» 
850 $10 
828 $83 
870 $381 : 
665 $17 
205 $10'* 
860 $9*

15400 $22» 
50 $91» 

760 $9 '«
425 $6» 

1235 $18» 
10565 $21 
2490 $12 

150 $17» 
65 $26 r 

200 $5 * 4 
300 $91» 
625 $39 » 

1675 $11» 
800 $20 

1000 $20 » 
LOP

5450 700 
400 385 
885 240 

>r 75 $4? 
315 $20 * 
50 $50 

1175 $25 » 
650 $2? 
100 $25 
350 $59*4 

2395 $22» 
900 $12 

4540 $65»

13» 
19» 
11» 
10 
82 
37» 
16 * 
10» 
9 s 

22» 
911

13*7 
19 4 
11» 
10 
82 
38» 
16» 
10» 
9» 

22» 
91'

Que Phone 
Redman 
Rio Algorn 
Rio Alg rts 63617 
Rolland A 350 
Ronalds 
Rothmans 
Royal Bank 16105 $14 
Royal Trust 900 $18

1065 $15»
100 $ 1 1 ' 4
544 $34 ,

100 
$8» 

350 $15» 
325 $25

Royatde

9» 9»
6» 6» 

17» 17»
21 » 21'î

100 $16 
220 $31

11 
17 
26 
5

90 
39 
11
19
20 

8 8
700 700
375 375
230 230

12
17‘?
26»
5»

91»
39
11
20
20

700 $30 
50 $31» 

160 $13» 
4955 $34» 
627 $15» 
400 $49 

7170 $22

42
20 
50 
25 
21» 
25 
59» 
21» 
ll1 

65 *

42
20»
50
25»
22
?5
59»
22»

12
65»

-5
-10

Scott Las 
Snell Can 
Shell In P 
Shell In W 
Simpsons 
Sogemmes 
Southam 
Steel Can 
Stembg A 2375 $19 
Texaco Can 195 $31 
Tor Dom 15300 $12 
Tr Grp A 1045 
T C Corp 460 
Tr Can PL 
Tr Mt PL 
Tr Gen C pr 
Un Carbide 
U Auto A 
U Wstbrne 
Versafd 
Waiax 
Walk GW 
W Coast T 
West Pac 
Weston A 
Weston B 
Zeller S

15» 
11» 
34*7 
90 

8
15» 
25 
14» 
18» 
16

30 :• 31 
30 30
31» 31 'a 
13» 13» 
34» 34 ■ i 
15» 15»

. 10 
-1

-1
1»

$7» 
$7» 

969 $28» 
1120 $19 v 
320 $22 
400 $20 
100 $19 
100 $6» 
300 $10 
200 $18 

1565 $34» 
765 $2417 
100 $6» 
350 $17*4 
400 $19» 
1520 $33

7»
28

21» 
18» 
30 
14» 
7» 
7» 

28
19» 19» 
22 22
19
19
6»
9»

18
33»
24»
6»

17»
19

. 33»

19
19
6»

10
18
34
24*4
6»

17»
19
33'.

BOURSE DE NEW YOR!
Cours fournis pot la PRESSE ASSOCIÉE

ACF Ind 
Address 
Admiral 
Alcan A! 
Alleg Cp 
Allis Chat 
Amerade 
Am Can 
Am Cyan 
Am Mot 
Am Smelt 
Am Std 
A Tel T 
Am Tob

5400 50 48 » 491
13600 68 » 67» 67 ^ 
15400 25 » 23» 24',
25300 26 » 25* 4 25 -
6700 13» 13» 13 i

90100 36 33 » 36'.
5700 77 » 76 , 77
7100 53» 53 53

30500 33 » 32 , 32
50400 13» 12
6300 68 » 67
7000 28 » 28

74400 51» 51
12100 33

Amsted 
Anaconda 
Armco St 
Armst Ck 
Avco Corp 161300 51 *

13» 
68 
28 
51» 

33 33»
33 » 34 ; 
45 » 45 7

Ampex Cp 22000 34
1200 45
9700 46 » 46 » 46
6000 51» 51» 51 
3100 54 » 53

49',
53»
50»

CH. Ventes Haut Bas ferm. Ck
4 » Int Harv 9900 35 » 35» 35» 4 »
-1» Int Nick 8800 110» 109 109 - »

Int Pap 44100 27» 27» 27*4 - »
~ » Int T T 24900 114 - 113» 114» 4- *4
— » Johns M 4700 58 57» 57» - »
4 2» Kays R 2400 30» 29» 29» - »
-1 » Kellog 11500 41 » 41 41*4 *4

Kennecot 8900 46» 46 a 46 »
Kresge 3100 76» 76 4 761 ? 4- »

+ *'4 Lib Mc N 7000 15 14» 14» »
-1 Litton In 18300 104» 102» 104 » 4 1 »

Lock Air 3800 63» 62» 63 » »
— » Loews Th 9200 120 110» 120 4-9

Mad S Gar 6700 11» 11 11»
4- » Magvox 26200 47» 46» 47» + »
— » Mallory 4800 60» 59» 59» 1
-f » Marath 0 5900 75» 73» 75*4 4- »

Marine M 4300 31» 31 31»
4 '• 4 Marq Cm 1300 15» 15 15 - »

Marsh Fid 1300 62 » 61*
Babcock W 15500 47» 46» 47 » Martin M 18400 22*4 22 22» 4 »
Beech Aire 2900 48*4 47» 48 — » Mass Fer 9600 19» 19». 19»
Bell How 12000 78» 75» 78» 2 » Mc Don D 28900 49» 48 » 49» 4 1»
Benet Fin 21700 32 31 31 - 1 McGr Hill 7000 43 4?» 42» — •/«
Beth Steel 16700 36 « 35» 35*4 — » McIntyre 200 88 87 87 -2
Boeing 19500 82» 80» 82» 4 2 McKee 1500 4?» 41*4 42 -1
Borden 13200 33 » 32» 33 — » MGM 3900 59 58 58 »
Borg Wa 6800 55» 54» 55 — » Mm MM 22100 89 » 88 * * 89w5 3
Bos Edis 4900 38 » 37» 38 4 + » Mohasco 8300 17» 17» 17»
Brunswk 19900 11» 11» 11» - ‘s Mnsnto 24000 48 47*. 47» — »
Bucy Er 4800 33» 32» 33 Mont Ward 22900 23» 23» 23*4
Burl Ind 14900 40» 39'; 39» — ' 4 Motorola 21900 140» 136*4 139 > 42»
Burrghs 28500 162» 157 160» N Csh R 45200 118 113 117 42»
Calum H 5700 40» 39» 39'4 -1 Nat Dairy 9500 36» 36» 36» 4 '«
Camp RL 1800 20 19» 19» Nat Dist 8300 40*4 40» 40» 4 »
Camp Sp 15400 30» 30» 30» — » Nat Gyps 6700 41 » 40» 40*4 — »
Can Dry 3100 31» 31 ' A 31» — » NY Cnt 7700 69» 68*4 69» + »
Cdn Brew 1400 8 7» 8 Nor Pac 2800 56*4 56 56» — »
Cdn Pac 400 63» 62» 62» — » Northrop 6500 36» 36*4 36» 4 »
Case Ji 5900 19 18*4 18» — * 2 Outb Mar 17800 25» 25 25» 4 »
Cater Tr 14000 43» 42» 43 4 » Pac Pete 47500 19 18» 19 _ »
Celanese 11700 64*4 63» 63*4 — *ii Pan Am 73100 25» 25 25
Ches Oh 1900 661 j 66» 66 -F *ii Parke Da 3750 28» 27» 28» — »
Chrysler 47300 52» 51*4 52*4 — » Pa RR 11300 57» 55 57» 4 2*/
Cities Sv 13600 48‘-I 47» 48 *b 4 » Pepsi Co 10500 37» 36» 36» - »
Clark Eq 3500 30»V * >&» 29» -1» Perkin El 8300 85 81 85 43»
Clevite 2000 51» 50» 51 » Pfizer 5600 78 77 77» - »
Coca Cola 7800 122» 120*4 120*4 2*4 Phlps D 4900 72» 69» 72» 4 1»
CBS 30900 57» 56» 56» -1 Phil Mr 3800 48 47 47» 4 »
Coml Solv 4700 36*4 35» 36» — » Pit Bow 3000 67 » 66*« 66» — »
Com Sat 23800 50 48 ; 48*. -1 Pit PI 2300 62» 61» 62 4 »
Con Edis 18200 33» 33*4 33» Polaroid 58400 215*4 200 215 415
Container 6800 32 31» 31» Proc G 5000 89*4 87» «8 » 4 »
Cont Can 4200 54» 54 54*4 - » Pullman 3900 48*4 48*4 48 * 4 - »
Cont Oil 17100 76» 76 76» 4 * 4 RCA 47900 61» 59» 60» 4 1
Cntr Dta 68400 144 11 135 143» 4 8» Ralst Pur 2300 26 25» 25» 4 »
Cop Stl 1200 26 25» 25» Repub St 9100 46 » 45» 45» 4 »
Corn Pd 15400 42» 41» 41» Rexall moo 34 » 33» 34»
Crane Co 1600 53» 52» 53 — » Rey Tob 21200 41 40 41 4 V*
Cr Zell 8700 43» 43*4 43*/ — » Rich Mrl 4800 101 99» 99 ; - »
Crue Stt 6600 24 23» 23» - » Royal D 10000 43» 42* ? 43» 4- »
Curtiss Wr 14300 26» 25» 25» — » Rubbmd 1100 36*4 36» 36 » — *4
Deere 4000 6? 61» 61» 4 » Schnley xd 19400 54*4 54 54»
Dot Stl 8100 19*4 18» 19*8 + » SCM 29200 53» 52 52 » — »
Dome M 2400 44*4 43*4 43» Scott Pao 23200 29* * 28 i 28 jl - »
Dow Ch 8000 85 84 z 84» — Vit Sears R 12200 56» 55» 56*4 4 »
du Pont 10200 168» 165» 166» - 1 Shell Oil 4400 66 65» 65»
Eaton Y T 8600 34 32» 32» -1 Sheraton 17800 25*4 23» 25* i 4 *■«
EG G Inc 27900 129 120 128» 47» Sinclair 6800 72 71 72 4 »
El Pas NG 25200 22» 22» 22» 4 » Sou Pac 20500 30» 30» 30» 4 »
titra 9800 67» 67 67*4 - » Sperry R 121400 47'.. 46 46» 4 »
ESB 2400 26» 26» 26» — » Std Br 2100 37» 36 37 » 41»
Essex Wire 8900 48» 46 4 47 4 » Std Cal 20800 61 60 60» — »
Eversharp 2800 20 19» 19» Std Ind 8000 58 57 57» 4 »
Fair Cam 24600 89» 86» 87» 4 1 » Std N J 39800 66 » 66 » 66»
Fi rest 10500 48» 48 48 Studebkr 32400 57 52» 55 4 2»
EMC Cp 7800 37» 36» 36» -1*4 Sun Oil 2500 74» 72» 72*/ -2»
Ford Mt 35700 52» 52 » Swift 71200 30» 28» 30» 4 1 »
Frueh Cp 22600 35» 34» 35*/ 4 1 Teledyne 39400 120» 114» 119» + 4»
Gen Dyn 21100 61» 60 60 -1*4 Tenneco 25900 30» 29*4 30
Gen Elec 17300 108 » 106» 108 / 4 1 » Texaco 28000 81*4 79*/ 80» -1»
Gen Fds 8800 72» 711 4 71» — » Tex G SI 30800 145** 140 143» 42»
Gen Ins 26100 79» 78» 78*4 - » Tex Ins 22300 119» 117’} 117» - »
Gen Mills 4000 33» 33» 33» 4 ‘il Textron 12600 41» 41 4) -1»
GMC 37100 86» 84» 84» 4 » Thiokol 17500 21» 21» 21» — »
G P Cem 3800 14» 14» 14» - » Time 5400 106 105* 4 105*.. + Va
Gen Prec 6300 6811 67 68-1 4 1» Timk TB 2400 44 42» 42» -1»
G Tel El 46400 46*4 45*4 45*4 4 » Un Carb 57600 48» 48» 48» - »

11200 27 » 27 
62Ga Pac Cp 5000 62

Goodrich 5700 71
Goodyear 16600 46
Granby M 
Grand Un 
Gt A P 
Gt No Ry 
Gulf Oil 
Hem/
High Vit 
Homestk 
Honeywel 
House Fn 
Hud B M 
III Ct In 
Ing Rand 
Ins N Am 
INTER Stl 
IBM

68
46

27»
62
69'.
461'.

2»
»

4600 54 » 51 » 54» 4-1
7700 19» 18» 19»
7000 32 » 31» 3?»
1000 59» 59 

15100 73» 73
3200 49 » 48

20600 25» 24 
4100 49’
13700 87*
2000 32*1
5400 67

59 - »
73» - »
49
24» + » 

49 » 49» + » 
85» 87» +1» 
32» 32» - » 
67 67 + »

4400 65 » 62» 65 -1 »
6200 48 *4 46*4 48» »
20300 60 59*4 59» - »
1300 30 » 30» 30» - »

11200 584 574 576 -7

Un Tk jc 
Unit Air 
Utd Cp 
Unit Fruit 
US Frt 
US Gyps 
US Steel 
Vanan As 
Walkers 
Warn Lm 
Woolwth 
Xerox Cp 
Zenith R

700 74 » 73
9400 85 » 84
600 11» 11 

13800 56 » 55 
3200 84» 82 

11900 70
21100 45

68

32300 33 »
500 32*4

13400 411 
16200 30

33»
31»

41
29»

21500 285 277
9900 68 » 65»

73»
84» 
11» 
56 
84 
69 » 
44» 
33» 
31 »

41
29 »•

283»
*4 » »

- » 
1 »

1-5»
t-2»

Ventes totales 10.300.000

GARANTIE 2 ANS 
OU 50,000 MILLES

PEUGEOT
LES

Grands

Garages
DU

Québec
306 est, rue St-Zotique 

273 9105

Denrées alimentaires
Beurre: arrivages courants, 

92 62, 93 .63 Prix de vente 
du Bureau de la stabilisation 
agricole: .63

Fromage: livre à Montréal, 
cire, arrivages courants, qué­
bécois blanc en gros .45 co­
loré .45 1-4.

Poudre de lait écrémé; pro­
cédé par vaporisation, no 1 en 
sacs: 19 1-2 à 22; procédé 
par rouleau, no 1 en sacs: 
18 1-2 à 20; autre catégorie 
pour nourrissage 14 1-2-15

Poudre de lait de beurre 
pour nourrissage 14, poudre 
de lait 5 1-4 à 51-2 cents.

Pommes de terre: prix de 
gros: Québec, .95 à Î1 les 50 
livres, I.P.E., $2 à $2 10 les 
75 Ibs. $1.40 à $1.45 les 50 
Ibs. 38 à 40 les 10 lbs; N.-B. 
$1.30 à $1.35 les 50 Ibs; .34- 
35 les 10 Ibs

Oeufs: prix moyens en carton 
d'une douzaine vendus par les 
grossistes aux détaillants: A- 
extra-gros 57.3, A-gros 50.8, 
A-moyens 42.1, A-petits 30.7.

FONDS MUTUELS
Cours fournis par Francis I. 
Dupont et Co. onn

NOMINATION 
À L'IMPERIAL OIL

Adana. Mutual lunds 
i Affiliated Fund I nr Com 
All Canadian Com 
AU Canadian Dn 
All Canadian Venturv 
* Ammun Business Shares 
American Growth 
Andreae bouitv 
Associated Investors 
Beaubrar. Carp 
x Boston Fund l td 
x Bulb* x Fund Ltd 
Canada Growth Fund 
Ranada Security Fund 
Canadian Gas A Knergy 
Fund PFD
Canadian Investment Fund 
Canadian Trusteed Inc Fund 
Canafund Co Ltd 
Champion Mutual Fund 
of Canada 
C I Leverage 
Colleetive Mutual Fund 
Commonwealth Inti 
Corporate Investors 
Diversified Income Shares 
Ser A
Diversified Income Shares 
Ser B
x Dividend Shaft's 
Dreyfus Fund Inc 
DynamK Fund 
European Growth Fund 
Exec Fund of Canada Ltd 
Exec Inti Fund 
Federated Financial 
Federated Growth 
Fondi Collect iv A 
Foods CoUectiv B 
Fonds CoUectiv C 
Kyruts Desjardins A 
Fonds Desjardins B 
Fonds Mutuel Adanac 
The Fraser Fund Ltd 
G I S Compound 
CIS Income 
Growth Kquilv Fund 
Growth Oil A Gas 
Guardian Growth Fund 
Investors Growth 
Investors Internationa!
Mutual
Investors Mutual of Canada 
Keystone Canada 
x Keytone Custodian K 2
x Keystone Custodian S !
x Keystone Custodian S 4

244 267
9 25 10 01 
7 96 8 70
9 §4 1076

383
6 78

4 IS 
741

3 58 3 91 
S 09 5 14

38 53 4184 
906 990

7 15
4S6

786
5 12

12 71 13 93 
4 0! 4 40
4 53 4 95

54 58 57 31

7 18 7 80
12 14 13 30 
6 81 7 40

10 73 11 76

5 14 5 86
3 70 4 06

14 93 16 29 
18 72 18 91

Service français

E.A. Whitehead Limitée
Depuis
1892

Depuis 1892

Intéressés o tous genres d'assurances, y compris 
les services internationaux

COURTIERS 0 ASSURANCES AGRÉÉS ET ASSUREURS CONSEILS

M. Jean Crégoire, vice-président et administrateur

Place du Canada, Suite 950, Montréal 3 - 878-4331

726 
7 61 
7 78

7 93 
799
8 17

5 32 5 81 
7 68 8 3

7 35 
5 22 
9 80

6 76 
506 
9 01 
4 91
4 54
2 44 2 67

12 94 13 01 
9 10 9 95
4 11 450
6 72 7 34

18 90
8 06 8 81

7 39 8 03 
5 27 5 73 
9 06 9 95 
7 90 8 63

M. A. H. D’fcschambeault suc­
cède à M. Robert E. lundry 
comme directeur des sentes de 
l'impérial Oil d.ins le Québec. 
M Landrs devient coordonnateur 
pour tout le Canada des ventes 
aux détaillants, au siège social de 
la compagnie.

Dividendes
Great Northern (.as Utilities 

Ltd. 37 1-2 cents 1 action privi­
légiée à 6 pour cent, 29 décem­
bre. inscription le 18 décembre

ACHAT ET VENTE 
D OBLIGATIONS

If 1 ♦
CHOIX DES MEILLEURS 

FONDS MUTUELS

CRÉDIT-QUÉBEC INC.
Courtiers en valeurs

200. rue STJACQUES - Montreal - Tél. 849-5361

Le Fonds P K. P 4 11 4 46 ItadLsson R 1 4 45 4 89
Lexington Resean-h 17 18 18 78 Regent Fund Ltd y 92 10 84
x Mass Investment Growth Roy fund Ltd 5 25 541
Stocks 12 81 14 00 Savings Investments Mutua'
x Mass Investment Trust 17.17 1877 of Canada 7 44 8 13

- 1 » Molson M F und 4 28 4 4U Special 12 20 13 41
Natural Resources 7 14 7 80 x Television Klectronics 11 01 12 (Ml
One William Street 18 80 rimed Investment Fund 6 60 6 63
First PARTICIPATING ’ AD'!%')/ United Accum Fund 10 99 1201
l*rêt et Revenue Mutuel 7 44 H 13 Universal SVGS Rquilv
Principal Growth Fund 4 W 4% F und Ltd 5 64 6 16
Provident Mutual Fund 8 6:1 7 21 Wellington Fund lm 13 58 14 76

- » Putnam Growth Fund 14 28 15 58 Western Growth Fund Ltd 5 24 5.73

Laurin, Laurin, Beaudry Inc. 
Dominion Insurance Agencies 

Limited
Courtiers d'assurance agréés

Etude et administration 
de portefeuilles d'assurances 
pour commerce et industrie

TOUR DE LA BOURSE 
PLACE VICTORIA. MONTRÉAL 3 

Tél. 861-4761

LA BANQUE ROYALE DU CANADA

Dividende No 321

Avis est donné, par les présentes, qu'un dividende 
au taux de quinze cents par action sur le capital- 
actions entièrement versé de cette banque a été 
déclaré pour le trimestre courant, payable à la 
banque e, ses succursales le ou après le ven­
dredi, 1er décembre 1967, aux actionnaires 
enregistrés à la fermeture des affaires le 31 
octobre 1967.

Par ordre du Conseil d'administration 
J. H. Coleman, Vice-président et directeur général en chef. 
Montréal, le 17 octobre 1967.

Grenier. Ruel & Cie Inc.
MltMfttS Ot t ASSOCIATION CéNAOKNNl DIS COCATUAS IN VAQUXS MOSILiINlS

PLACE VICTORIA TOUR DE LA BOURSE MONTRÉAL 3 
TÉL;T 878-3307

SIÈGE SOCIAL; 2, AVENUE CHAUVEAU QUÉBEC 4

DES TOITS VIVANTS...
POUR DES MAISONS SAINES!

Cet espoce d'air permet un toit qui respire, protege 
contre la glace et la condensation, offre isolation 
et confort.

TOIT DE TUILES 
PERMANENT ET A 
L'ÉPREUVE DU FEU

BR Kl 1

sggP'* Silibéton irtr
31 • «ilHOl sno.

JS\W0Y\ MtniEVIl.ie, QU.MC 

iJN 1-5431 LU 0 7693

De plus en plus souvent, 

vous ne verrez pas

du verre ‘ ‘Float

PILKINGTON 
GLASS LIMITED

3444 EST. BOUL. SAINT JOSEPH 
ROSEMONT (MONTRÉAL 13). QUEBEC

Vous ne te verrez pas parce qu'il 
est pratiquement invisible tant it 
est parfait. Le verre Float, une 

invention Pilkington, remplace la 
glace polie. U est produit par flot­
tage d'un ruban de verre fondu sur 

un bain d'étain liquide. Le verre en 
sort avec des surfaces parfaitement 

plates, sans distortion, polies au feu. 
On produit aujourd'hui du verre Float 

au Canada, dans une usine de plu­
sieurs millions construite par Pilkington.
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Le président de la Banque C.l.de Commerce s'en prend aux tendances inflationnistes

potixis financiers

La Bourse de Toronto a connu, 
hier, une des dégringolades les 
plus fortes encore vue cette année 
à ce jour, bien que les stocks 
n'aient cessé de baisser depuis 
5 séances consécutives, l-a Bourse 
de Montréal souffrait, encore 
hier, de pressions des ventes 
Sur la Bourse de Paris, on notait 
en fermeture certaine améliora­
tion. après une baisse générale 
au début. Ij Bourse de N-Y ren­
contrait aussi certain soutien 
sur la dernière heure hier, après 
maintes lourdeurs initiales, de 
sorte que l’indice des industriels 
de DJ clôturait 4.16 points plus 
bas à 904 .16

•
Maints analystes financiers at­

tribuent la baisse de nos mar­
chés à la poussée inflationniste 
actuelle et avec raison . les 
spéculateurs et nos hommes po­
litiques feraient bien de parcourir 
le texte du discours, prononcé 
hier par le président de la Banque 
Canadienne Impériale de Com­
merce devant les membres de The 
Financial Executive institute, ac­
tuellement en congrès, dans notre 
ville et ils ne tarderonl pas à 
réaliser les dangers sérieux que 
l’inflation présente pour notre 
économie. Sait-on que te pouvoir 
d’achat de notre dollar a déjà 
baissé de plus du tiers depuis 
1949 seulement?

•
Des revenus personnels en bais­

se aux E-C. une réduction dans 
la production industrielle le mois 
dernier, la hausse persistante du 
lover de l'argent et entin, les 
incertitudes concernant l'augmen­

tation des impôts (surtaxe de 
lIFc), sont autant de facteurs af­
fectant de plus en plus Wall Street.

•
Que ta grève de Ford en vienne 

à se régler sous peu, comme le 
veut dame rumeur, et les spécu­
lateurs respireront plus à T;*«';e. 
d’autant plus que les biens des 
stocks sont maintenant en meil­
leure position technique.

•
la-s actionnaires de la Compa­

gnie Price Limitée ont approuvé 
la création de 600,000 actions 
privilégiées. 5.6" cumulatif, ra- 
chetables. d une valeur au pair 
de $100 chacune et tel qu'annoncé 
antérieurement, Prine offrira 
formellement aux détenteurs 
d'actions de Fraser Companies 
limited d’échanger leurs actions 
à raison de 1 nouvelle action pri­
vilégiée, 5.60", de Price et 2 
warrants, permettant l’acquisi­
tion d’actions ordinaires pour 
chaque 4 actions de Fraser. L’on 
s'attend à ce que les documents 
soient expédiés par la poste sous 
peu à tous les détenteurs d’ac­
tions de Fraser Companies, à l'é­
tions de Fraser Comapnies. à 
l'exception de ceux résidant aux 
E.-U.

•
AIX’OA a vu ses profils et ses 

ventes baisser durant le Sième 
trimestre de cette année Les 
premiers turent équivalents à 93 
cts l'action vs $1.28 durant les 
mêmes 3 mois en 1966 

•
Eastern & Chartered Trust Co 

réunira ses actionnaires en as­
semblé spéciale ce matin a 11.00.

commentaires sur
L’-A.OTXJ-A.UjITE

En marge des excellentes nominations chez 
J. L. Levesque & L.G. Beaubien Ltée

Comme chacun sera à même de le constater ci-contre, 3 im­
portantes nominations viennent d’être annoncées par M. J-Louis 
Lévesque, président du conseil d'administration et président de 
J L Levesque & L G Beaubien Liée Une fois de plus, nous tenons 
à redire que ce dernier ne cesse de s’entourer de bons hommes 
Ce fut sa politique dès ses debuts dans le commerce des obliga­
tions aux environs de 1940 et il n’a cesse de la poursuivre avec 
comme résultat qu'il est aujourd’hui à la tête de la plus importante 
maison de valeurs de placement contrôlée par les nôtres C’est 
aussi notre plus ancienne firme du genre puisque la Maison LG 
Beaubien, affiliée avec la sienne depuis près de 5 ans. est en af­
faires depuis 1902 Comme nous avons déjà parlé de ses membres 
du conseil d administration et de ses hauts fonctionnaires, nous 
croyons à propos, ce matin d'attirer l’attention de nos lecteurs sur 
la nomination de M. Bernard de Breyne au poste de vice président 
(services des émissions!. Ce n'est, certes, pas une sinécure, quand 
l’on sait la vive concurrence qui existe dans ce domaine, mais, 
grâce à ses talents et à sa longue expérience. M de Breyne con­
tinuera d’y exceller La nomination de M Gustave Boudreault au 
poste de vice-président (Ventes) est aussi fort excellente, car. en 
sa qualité de gérant de la succursale de Shawmigan, (poste qu’il con­
tinuera d’occuper) il n'a pas cessé de se distinguer dans la vente, 
tant par lui-même que par la formation de bons représentants 
Quant à l’élection de Me André Gibeault, LL L . M B.A., au poste 
de secrétaire, elle témoigne d’un heureux choix, car. Me Gi­
beault faisait partie du contentieux de la firme précitée depuis 
quelques années et personne n’ignore que. de nos jours, le secrétai­
re est souvent l’homme à qui I on réfère à propos de tout II doit 
donc tout savoir, et. si l’on en juge par les titres de M. Gibeault. 
nous sommes porté à croire que tel est le cas

Notre marché des obligations est beaucoup plus 
achalandé que l’an dernier.

Si l’on en juge par la compilation ci-dessous, effectuée par la 
maison de valeurs de placement A E. Ames & Co Limited, l’on 
constatera qu il a été lancé beaucoup plus de nouvelles émissioas 
d obligations sur notre marché depuis le début de cette année jus­
qu'au commencement du mois courant que durant les mêmes pé­
riodes l’an dernier il y a 2 ans. que nos corp publics ont eu re­
cours davantage au marché américain
Obligations au 9 oct. au 10 oct. au 11 oct.

1967 1966 1965

Gouvernementales 
Provinciales 
Provinciales garanties 
Municipales 
C’orporatioas

$1.710,000.000 $1.125.000.000 $1.400.000,000
470.000 000 309.650.000 348.500,000
780.890 000 666.808.500 459.688.000
342,663.523 306 816.463 242,858,612
817.170.000 887.750.000 972.645,000

$4.120.723.523 $3.296 024.963 $3.423.691.612

précités, les montants suivants sontEn rapport avec les chiffres
payables en fonds américains
Obligations
Provinciales
Provincial garanties
Municipales
Corporations

$195.000,000 $ 45.000,000 $ 65.000.000 
302.800.000 262.500.000 137.000 000
66.002.000 59,950,000 30.978.000

157.170.000 312,130,000 255,550,000 
$720.972,000 $679.580.000 $488,528.000

The Robert Mitchell Co. Ltd a obtenu, récemment, de 
beaux contrats, bien vus des voyageurs aériens

The Robert Mitchell Co Ltd s'est vu adjuger, récemment 
par la compagnie aérienne Air Canada des contrats pour la fabri 
cation et l’iastallation de passerelles’’ pour les passagers à 
Dorval, comme il y en a dans bien des aéroports internationaux

Ces "ponts pour les passagers appelés communément en anglais 
Passengers Loading Bridges sont de véritables ponts couverts, 

permettant aux passagers des avions d’éviter les intempéries,

etc, pour se rendre au débarcadère ou mieux à l'intérieur de 
I aérogare , Cette innovation à Dorval s’imposait, car. il nous est 
déjà arrivé de quitter la Jamaïque en décembre à 95 degrés de 
chaleur et d'être obligé 5 heures après de marcher de l’avion a 
l'aéroport de Dorval pendant quelques minutes, alors qu'il faisait 
12 degrés sous zéro. Cette innovation sera, certes, bien vue des 
habitués montréalais qui reviendront de la Floride cet hiver, car. 
les ponts précités devraient être en opération sur la fin de 1967 
ou au début de 1968. La Robert Mitchell Co a. aussi obtenu des 
contrats pour des mêmes ponts de la Canadien Pacific Airlines 
et les contrats que cette compagnie vient d'obtenir démontre 
quelle est à l’avant-garde des entreprises desservant l'industrie 
canadienne de l’aviation.

En marge des offres aux actionnaires de Laura 
Secord Candy Shops Ltd.

Laura Secord Candy Shops Ltd a avisé la Bourse de Montreal 
de ce qui suit, en rapport avec leur lettre aux actionnaires en date 
du 30 septembre 1967. "Nous désirons vous aviser que la réfé­
rence dans la dite lettre laissant entendre que l’augmentation dans 
les recettes de la compagnie au cours des 6 dernières années 
fut de plus de 250r’< était incorrecte et qu'il aurait fallu lire que 
l'augmentation fut d'environ 75%. Nous regrettons sincèrement 
qu'une telle erreur ait été commise"

La Bourse de Montréal a été notifiée de ce qui suit par la Sala- 
da Foods Ltd. Si une offre bona fide est faite aux détenteurs d'ac­
tions de Laura Secord Candy Shops Ltd, avant midi (heure Toronto) 
le 18 octobre 1967. d acheter au moins 475,000 actions ordinaires
de Laura à un prix plus élevé que celui de $18 12 l’action, nous per­
mettrons à tout détenteur d'actions de Laura qui ont accepté notre 
offre, de retirer leurs actions en dépôt, en tout temps avant 12.01 
a.m (heure de Toronto) le 20 octobre 1967, à moins qu'avant ce 
retrait nous avons égalisé ou excédé le prix plus élevé ou que nous 
soyons liés et avons payé pour les actions offertes Les données 
ci-dessus s'appliqueront, aussi, à l'offre existante de Fanny Farmer, 
si le prix en vertu de l'offre de cette derniere entreprise vient à
dépasser $18 12 l'action et si. en même temps, Fanny Farmer ef­
face les conditions de son offre permettant de choisir et non pas de 
procéder à ses achats, si, à son propre jugement, il y a un change­
ment sur le marché financier ou dans les conditions politiques qui 
rendraient l’offre inopérante _

Marcel CLEMENT

Ën 'ours au Canada
M Neil J McKinnon président du conseil de la Banque Ca­

nadienne Impénale de Commerce, dans son allocution intitulée 
"Expérience et Prévoyance" prononcée hier à Montréal, a cité 

des tendances inflationnistes séneuses comme le résultat de 
l'inexpérience et la réflexion du manque de prévoyance II a re­
commandé une plus grande connaissance des dangers et comparé 
les conséquences de I inflation à une "gigantesque duperie"

Prenant la parole devant un auditoire d’hommes d'affaires de 
toutes les parties du Canada et des Etats-lhns. composé en ma­
jeure pa Mc des membres de l'Institut des Officiers de Finance 
il a déclare:

"Les dépenses publiques déficitaires doublées dune politi­
que monétaire assez tolérante pour permettre le maintien de l'in­
flation constituent en fait une gigantesque dupene. duperie com­
mise contre la majeure partie de la population, celle précisément 
qui ne dispose guère de moyens pour se défendre contre ses con­
séquences"

En ce faisant, en l'absence d une politique gouvernementale 
saine et énergique, les masses se laisseront dépouiller d'une 
tranche énorme de la valeur de leurs revenus et de leurs écono­
mies"

M McKinnon prononçait son allocution au Congrès interna­
tional de l'Institut des Officiers de Finance (The Financial Exec­
utives Institut»)

Lâpathie devant une "inflation légère est contraire à l'ex­
périence du passé, a-t-il dit la masse du public est peut-être 
incapable de suivre des discussions savantes au sujet du proces­
sus d'inflation, "mais ce qui ne lui échappe guère, ce sont les ré­
percussions de cette inflation sur les notes dépicier les loyers 
et les prix des maisons"

Il a ajouté que la chute de la valeur de l’argent i e l’infla­
tion "trouve toujours son origine dans un budget gouvernemen­
tal continuellement déficitaire, surtout en période de plein em­
ploi. accompagné d une masse monétaire accrue visant à couvrir, 
du moins en partie, les déficits".

Notre dollar a un pouvoir d'achat moindre

Depuis 1949 en raison de [ inflation, le dollar canadien a per­
du le tiers de son pouvoir dàchat, a souligné M McKinnon Au 
cours de ces quelques dernières années, la perte annuelle a dé­
passé trois pour cent "soit le double de la limite que le Conseil 
économique du Canada considérait, peu d’années' auparavant, com­
me tolérable

Depuis 1949. la perte enregistrée dans le pouvoir dâchat du 
dollar américain a été de 28% et. après une période de stabilité 
relative des prix, allant de 1959 à 1964. la tendance des prix in­
dique encore une perte de 3% cette année et probablement une ac­
célération à venir dans ce sens.

L'Amérique du Nord n'a heureusement pas subi d'inflations 
désastreuses au cours de ce siècle, et par conséquent, sa popula­
tion nest pas consciente des tendances inflationnistes, contraire­
ment au public européen L’effet composé en tant que facteur dans 
la hausse des prix, n’est que trop souvent négligé, a ajouté M 
McKinnon

"Généralement, pour venir à bout de telles pressions infla­
tionnistes. il devient très vite indispensable de recourir à des 
mesures de réorganisation économique de plus en plus pénibles 
Selon 1 experience du passé, les tendances à linflation. quelle 
qu en sôit l’origine, peuvent, si elles ne sont pas energiquement 
réprimées, nuire gravenent à la masse, même aux éventuels bé­
néficiaires des programmes d’aide financière de l’Etat"

Il faut beaucoup de clairvoyance

Dans certains cas particulièrement aigus, la persistance de 
l'inflation a conduit à un sérieux malaise social, voire même à 
des changements de régimes”.

M McKinnon rappela que ce que l'on ne prévoyait vraiment 
pas vers la fin des années 1920. c’était la déflation qui s'est pro­
duite au cours de la décennie suivante, en se demandant si nous 
ne manquons pas nous aussi de la clairvoyance pour ce qui s’an­
nonce être "bien plus qu’une légère inflation au cours des an­
nées qui viennent

"Aujourd'hui, il semble que les économistes et le grand pu­
blic considèrent l’existence d'une légère inflation comme une si­
tuation plus ou moins constante", a-t-il repris, "nombre de gou­
vernements y voient la rançon du plein emploi

"Voici ce que personnellement j'aimerais savoir Où se trou­
ve la ligne de démarcation entre une légère inflation et une infla­
tion grave9 II fut un temps où l'on considérait une augmentation 
globale de deux pour cent des prix comme un maximum Cette 
limite serait-elle montée à trois ou quatre pour cent et serait- 
elle encore dépassée9 Le cas échéant, quelles en seraient les ré­
percussions sur les taux d'intérêt9 Et sur les revendications sa­
lariales’’ Où se situe le seuil de la spirale inflationniste dans la­
quelle l’accroissement des prix de revient est accepté avec la 
perspective d une hausse des prix et cette dernière, tolérée à 
son tour, avec l'espoir dune augmentation des traitements, des 
salaires ou des profits? Ne sommes-nous pas déjà engagés dans 
cette dangereuse spirale9'

A l appui de ses dires. M McKinnon a souligné que plus de 
56 pour cent de la population a moins de trente ans. que les moins 
jeunes de ce groupe d'âge apprenaient tout juste à marcher lors- 
qu'éclata la Seconde Guerre mondiale, et que 15 pour cent seule­
ment de la population ont 55 ans et plus, et ont donc fait leurs 
premiers pas avant la Grande Guerre de 1914 II a affirmé que la 
perspicacité et la prévoyance s imposaient dans un monde où les 
changements se succèdent à un rythme dont la rapidité dépasse 
de loin tout ce qui a pu se produire dans le passé

Bourse de Toronto
Le marché minier, à son plus 

creux depuis 4 1-2 mois

La Bourse de Toronto a subi 
hier l’une de ses plus fortes 
baisses de l'année alors que les 
pnx sont tombés à leur plus bas 
niveau depuis le 5 juin

Les transactions ont été modé­
rées et 3,109.000 actions ont chan­
gé de mains comparativement à 
3,037.000 lundi

L'indice industriel. enregis­
trant les fluctuations des valeurs 
principales, a perdu 1.74 pas­
sant à 162 85. sa cinquième bais­
se quotidienne d'affilée

Les pertes ont dépassé les haus­
ses dans une proportion de 339- 
120 alors que 254 valeurs sont 
demeurées inchangées.

Des courtiers ont déclaré que 
le recul était dû à l'incertitude 
des investisseurs qui se deman­
dent si le gouvernement a ! inten­
tion de prendre des mesures pour 
refroidir l'économie.

CPR. qui est aussi coté à la 
Bourse de New York, a perdu 2 
descendant à 62 1-2. Dominion 
Stores a perdu 1 3-8 descendant 
à 17 1-2. 1TL Industries a des­
cendu de 1 1-6 à 39 3-8 et Trans- 
Canada Pipe Lines, Levy et Inco 
sont descendus chacun de 1 à 27 
3-4. 29 1-8 et 117 3-4 respecti­
vement

Les pétrolières de l'Ouest ont 
continué à être soumises aux pri­
ses de profit et Central-Del Rio 
et Canadian Superior ont perdu 
chacun 1 point glissant à 19 et à 
42 1-2 Great Canadian Oil Sands 
a glissé de 3-4 à 12 3-4 et Great 
Plains de 1-2 à 17 1-2

Denison est passé à 81 1-2. 
perdant 1 point

L'indice des aurifères a monté 
de 46 à 168 13 tandis que les 
métaux de base ont perdu 86 des­
cendant à 105 86 et que les pétro­
les de l'Ouest ont perdu 2 39 pas­
sant à 200.03.

Cours des changes
Afrique du Sud Band 1 50
Allemagne Deutsche Mark 2679
Angleterre livre 298S5
Argentine Peso 0021
Australie Dollar 1 20
Autriche Schilling 0416
Belgique Franc 0216
Brésil ünueiro Novo 3993
Chili Escudo 1825
Danemark Couronne 1*48
Ks pagne Peseta 0179
FYance Franc 2186
Hollande Florin 2983
Italie Lire 001723
Japon Yen 002968
Mexique Peso 0860
Etats-Unis Dollar 1 07 9 32
Norvège Couronne 1501
Nouvelle Zélande Dollar N Z I 4892
Pérou Sol 0288
Suede Couronne 2878
Suisse Franc 2470
Tchécoslovaquie Couronne 1495
Veneiuela Bolivar 2392

Cours du dollar
MONTREAL PC Le dollar 

des Etats-Unis était hier en haus­
se de 1-32 hier et cotait à $107 
9-32 en devises canadiennes

La livre sterling était en hausse 
de 1-8 et cotait à $2 98 9-16

NEW YORK PC Le dollar ca­
nadien est demeuré hier inchangé 
hier et cotait à 93 15-64 en de­
vises américaines. Il cotait à 
93 13-64 une semaine plus tôt.

La livre sterling cédait pour sa 
part 1-64 et cotait à $2 78 9-32

Bourse de N-Y
Soutien sur la dernière heure à 

Wall Street, après un début 
réactionnaire

NEW YORK La cote a conti­
nué de se replier à Wall Street 
dans une atmosphere active. Le 
ralentissement de la progression 
des revenus personnels et la net­
te diminution de la production in­
dustrielle en septembre se sont 
ajoutés aux facteurs qui affectent 
le marché depuis une semaine, à 
savoir l'incertitude relative à 
l'augmentation des impôts et la 
hausse des taux d intérêts. Le 
marché s'était légèrement raf­
fermi dans la matinée, après une 
baisse initiale dans l'espoir d'u­
ne prochaine reprise du travail 
chez Ford 482 valeurs seulement 
ont clôturé en hausse et 767 ont 
terminé en baisse, cependant les 
premières ont été plus actives 
que les secondes Les comparti­
ments les plus faibles ont été les' 
chimiques, les pharmaceutiques, 
les papeteries, les machines de 
bureau et les aluminiums Ces 
derniers ont été influencés par un 
article du Wall Street Journal in­
diquant que le métal léger est un 
des rares produits à ne pas réa­
gir aux poussées inflationnistes 
A l'exception d IBM les ordina­
teurs ont été dans l'ensemble 
soutenus, de même que les télé­
visions, les banques d'épargne et 
les tabacs. Les automobiles ont 
évolué aux environs de leurs pré­
cédents niveaux. Occidental Petro­
leum a continué son avance due a 
une nouvelle découverte de pétro­
le en Libye; Polaroid a vivement 
progressé en fonction de béné­
fices trimestriels en hausse. Pan 
American Sulphur, la plus active, 
a partiellement réagi à une bais­
se subie lundi en vue d'une pro 
chaîne émission d'actions nouvel­
les

PARIS Reuter Le napoléon, 
ancienne pièce d'or française de 
20 francs, cotait 49 80 sur le 
marché libre de l'or français, 
hier

NOMINATIONS CHEZ
J. L LÉVESQUE & L. G. BEAUBIEN LTÉE

BERNARD DE BREYNE GUSTAVE BOUDREAULT ANDRE GIBEAULT, u t., m b *.

Monsieur J Louis Lévesque, Président du Conseil d'administration et Président de J. L. Lévesque & L. G. 

Beaubien Ltée, Courtiers en valeurs de placement, vient d'annoncer la nomination de M. Bernard de 
Breyne au poste de Vice-président (Service des émissions!, de M. Gustave Boudreault au poste de Vice- 
président (Ventes) et de Me André Gibeault au poste de Secrétaire de la compagnie.
Messieurs de Breyne et Boudreault sont membres du Conseil d’administration et Me Gibeault fait partie 
tu Contentieux de la firme.

Collaboration de notre industrie 
manufacturière avec la CECM

Dans la réalisation de son programme 
de construction

La collaboration de I industrie 
manufacturière du Québec à des 
innovations dans le domaine de la 
construction scolaire s'offre à 
l’occasion de la réalisation du pro­
gramme de construction de lo­
caux de la CECM, au coût de 
quelque $300.000.000 ces dix pro­
chaines années.

La CECM a confié à l’Institut 
de recherches et de normalisa­
tions économiques et scientifi­
ques Inc (IRNES) l'étude de la 
standardisation des normes de 
construction Cette étude est par­
ticulièrement défrayée par la 
Fondation Ford, dont une filiale. 
Educational Facilities Laborato­
ries Ltd s'intéresse à ces pro­
blèmes Le gouvernement provin­
cial manifeste également son inté­
rêt en déléguant des observateurs

IRNES a réuni ces jours der­
niers Place Bonaventure plus de 
100 représentants des industries 
de l'acier, du béton, de l’électri­
cité et de l équipement mécani­
que du Québec, dans le but de leur 
expliquer les avantages de 1 utili­
sation de composants tout spécia­
lement adaptés aux fins de cons­
truction scolaire Ainsi, l'adop­
tion de normes de construction par 
unités modulaires favorisera la 
production en fort volume et faci­
litera la construction des immeu­
bles La CECM recevra des sou­
missions à l'automne de 1968. 
selon les normes nouvelles; on es­
père réaliser de cette façon cer­
taines économies.

L'absence de marché suffisant 
était jusqu'ici l’obstacle à tout 
effort de standardisation Mais.

de $300,000,000.
grâce à l’initiative de la CECM, 
de celle particulièrement de son 
service de construction sous la 
direction de M Lucien Corriveau. 
ing . les manufacturiers de parti­
tions amovibles, d'équipement de 
plomberie et de chauffage trouve­
ront une occasion fort intéressan­
te de production en série

La nécessité de la recherche 
paraît évidente, elle sera amortie 
par le volume des ventes et il y a 
lieu également de faire appel aux 
laboratoires des gouvernements. 
Les possibilités d'adaptation 
éventuelle au domaine de la cons­
truction domiciliaire et de places 
d'affaires s'avèrent excellentes. 
I^i collaboration des secteurs in­
dustriels. déjà amorcée par l'Ins­
titut de l'acier. l'Institut du béton 
et l'Institut du tapis, pourra sus­
citer des formules particulière­
ment heureuses

L'invitation de IRNES a été 
lancée à toute l'industrie de la 
construction, même d’envergure 
régionale. Il faut préciser que la 
petite et moyenne industrie pour­
raient profiter davantage des nor­
mes de standardisation et qu elles 
devraient manifester plus d’inté­
rêt.

Le programme à l'étude com­
porte également des avantages du 
point de vue administratif La 
CECM est convaincue qu'il lui 
permettra d'abaisser le coût d'en­
tretien de $15.000.000 par année 
de ses immeubles, grâce à la stan­
dardisation des matériaux, à la 
constitution de réserves d équipe­
ment favorisée par l'achat en gros 
volume

LA BANQUE 
D'ÉPARGNE

DE LA CITE ET DU DISTRICT 
DE MONTRÉAL.

DIVIDENDE NO 317
Un dividende de douze 
cents par action du Capital 
versé de cette Banque a été 
déclaré pour le trimestre 
courant, payable le ou après 
mercredi, le 1er novembre 
1967, aux actionnaires ins­
crits, vendredi le 29 septem­
bre 1967, à trois heures, p.m.

DIVIDENDE
SUPPLÉMENTAIRE N0 318
Un dividende supplémentai­
re de quatre cents par action I 
du Capital versé de cette j 
Banque a aussi été déclaré | 
pour l’exercice financier se 
terminant le 31 octobre 
1967, payable le ou après 
mercredi, le 1er novembre 
1967, aux actionnaires ins­
crits, vendredi le 29 septem­
bre 1967, à trois heures, p.m.
Par ordre du Conseil d’administration, 

Le Directeur général
F. X. GUÉRARD,

Montréal, le 26 septembre 1967.

Indices à Toronto
Ind GoM B M fi O

Hier 162 85 168 13 105 86 2Ü0 03
En veille 164 59 167 67 106 72 202 42
Sem dern 168 40 170 06 110 83 206 80
Mois dern 169 22 161 36 104 64 202 90
Année dern 142 23 157 32 87 74 105 90
1967 haut 172 41 181 95 111 40 209 08
1967 bas 147 65 142 30 85 88 130 15
1966 haut 175 60 192 48 100 23 135 84
1966 bas 136 98 136 95 83 22 95 24

S STEINBERG
LIMITÉE

"AVIS DE DIVIDENDE''

Avis est par les présentes donné qu'un 
dividende trimestriel de un dollar et 
trente et un cents ($1 31) l'action sur 
les actions privilégiées rachetables 
5’A% cumulatif, série "A'', de la com­
pagnie a été déclaré, payable le 
15 novembre 1967, au* actionnaires 
inscrits à la fermeture des bureau* le 
25 octobre 1967.

D'ordre du Consetl d'Administration 
Le secrétaire,

JAMES N DOYIE

Montréal, le 11 octobre 1967

NS
Banque 

de Montréal
ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 

ANNUELLE

Avis est par les pré- 
, sentes donné que 
l’ASSEMBLÉE GÉNÉRA­

LE ANNUELLE des action­
naires de la Banque de 
Montréal aura lieu à 
l'Hôtel Reine-Elizabeth, 
900 ouest, boulevard 
Dorchester, à Montréal, 
le LUNDI, QUATRIÈME 
jour de DÉCEMBRE pro­
chain, ladite assemblée 
pour décréter un règle­
ment des actionnaires 
autorisant les adminis­
trateurs à élire un comité 
exécutif.

L'assemblée commen­
cera à 11 heures du ma­
tin.

Par ordre du Conseil.
C. W. Harris, 

Vice-président et 
secrétaire

Montréal, le 17 octobre 
1967

^«ANOtjc-

Comptez-vous prendre 
votre retraite 
dans 6 ans 
ou moins?

U

Vous en jouirez davantage si vous achetez 
des certificats d’épargne cumulative dès à présent.
Achetez maintenant nos certificats d’épargne 
cumulative et vous recevrez dans six ans $1,(XX) 
pour chaque $750 que vous aurez investi.

Avantages spéciaux au point de vue fiscal. En 
vertu des lois fiscales actuelles, vous n’aurez pas à 
payer d’impôt sur le revenu de ces certificats tant 
que vous ne les aurez pas encaissés. D’ici là, vous 
serez probablement à la retraite et comme votre 
revenu sera alors moins élevé, votre taux d’im­
position sera probablement inférieur à votre taux 
actuel.

Même si votre revenu demeure le même et que 
vous conserviez les certificats pendant trois ans, 
vous pourrez calculer votre impôt à un taux 
spécial (voir article 35 de la loi de l’Impôt sur 
le revenu!.

Avantage spécial de l’assurance-vie. Si le

propriétaire enregistré vient à décéder avant la 
date d'échéance des certificats d’épargne cu­
mulative, la succession encaissera alors l'entière 
valeur d’échéance. Cette assurance-vie, valable 
jusqu’à concurrence de $2,500, entre en vigueur 
six mois après la date de l'achat et elle s’applique 
à tous les propriétaires qui sont âgés de moins de 
61 ans à la date de l'achat.

Encaissables en tout temps, les certificats 
d'épargne cumulative sont encaissables en tout 
temps et on peut se les procurer en tranches de $10 
ou plu?.

Pour plus amples renseignements. Voyez le 
gérant de votre Banque de Commerce ou 
écrivez à: Banque de Commerce Canadienne 
Impériale, 1155 ouest, boulevard Dorchester, 
Montréal 2, Qué.

BANQUE DE COMMERCE
<l>

CANADIENNE IMPERIALE
1967—Notre centième année de service bancaire.
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NOMINATION A LA 

BANQUE MERCANTILE

OHr.
Admmistr % Trust
Bank West Canada
B C Moly Wts
(’apt Int
Charter ('redit
Carp I) K pan 1970 Wts
Crown Life
Consolidated Theatres ..A 
(Yedico
Hlastern Can Savings 
Hafner Fabrics 
Harvey Foods 
Industrial Life 
Int Systcoms 
U»i#h Inst 
Les Prévoyants 
La Prévoyance 
London Life 
North Telephone 5'* P 
Paco
Que Savings Bank 
Sein tri*
Steadman Ind 
Stability Life 
Cnt Pat 
Univ Factors 
Vdcro 
Zodiac

BOURSE DE TORONTO

Coun fourras par la PRESSE CANADIENNE
tk. ¥•«*« Hwt 9«t (•rm Ck

M. Je mes D Farley

La Banque Mercantile du Ca­
nada annonce qu'après avoir 
été élu membre du conseil 
d'administration M. James D. 
Farley a été nommé vice-pré­
sident exécutif et directeur gé­
néral de la Banque Mercanti­
le. M. Farley était auparavant 
vice-président de la First Na­
tional City Bank, où il était 
chargé des services de plani­
fication et de coordination à 
la division d'outre-mer, et il a 
passé 13 ans à la succursale 
de Buenos Aires de la banque, 
dont il a assumé la direction 
après y être entré comme sta­
giaire. M. Farley succède à 
M. Stewart B. Clifford qui a 
été nommé vice-président au 
siège social de la Citibank à 
New York et qui occupe l'an­
cien poste de M. Farley à la 
division d'outre-me'\

Bourse de Montréal
La place locale continuait hier 

do perdre du terrain

Denison Mines, CPR, Texaco et 
plusieurs autres valeurs sont 
baissées de plus d'un point hier à 
la Bourse de Montréal qui a enre­
gistré une nouvelle baisse

Des analystes ont expliqué que 
les pertes avaient été causées 
par la récente tendance à la bais­
se à la Bourse de New York et 
les inquiétudes relativement à 
l'inflation plutôt que par des nou­
velles défavorables sur certaines 
valeurs

Les pertes ont dépassé les 
gains dans une proportion de 93- 
26. à la Bourse de Montréal, et 
dans une proportion de 45-24 à la 
Bourse Canadienne

Denison a perdu trois pomLs 
descendant à 82. en un nombre de 
transactions modéré, après avoir 
enregistré une hausse. Cette va­
leur avait gagné plusieurs points 
le mois dernier à la suite de la 
nouvelle d'un contrat de vente 
d'uranium avec le Japon, et des 
analystes ont lancé l'avertisse­
ment que cette valeur pourrait se 
ressentir des prises de valeur 
dans un marché à la baisse

CPR a perdu 1 7-8 passant à 
63 3-8 en 2.650 transactions
après avoir perdu 3-8 lundi Un 
courtier a déclaré que ces ac­
tions continuaient à se ressentir 
de la mise en vente d'actions pri­
vilégiées par la Canadian Pacific 
Investments qui ne sont pas mi­
ses à la disposition des déten­
teurs d'actions ordinaires du 
CPR.

Les grandes pétrolières ont 
subi de fortes baisses, et Texaco 
a baissé de 1 1-2 à 30, et Home 
et Shell ont perdu chacune un 
point

Trans-Canada Pipe Line a 
baissé de 1 1-4 à 28. perdant une 
partie des gains quelle avait 
faits le mois dernier à la suite 
d'une nouvelle voulant qu elle ait 
décroché un contrat pour un pipe­
line traversant l'Est du Canada et 
les Etats de la Nouvelle-Angle­
terre

Brinco a perdu 25 descendant 
à $3.05. le plus bas niveau de 
t année en 18,619 transactions 
et Dominion Stores a baissé de 1 
1-4 à 17 1-2

Laura Secord n'a pas suivi le 
courant et a gagné 1 3-4 passant 
à 17 1-2, hausse causée, d'après 
un analyste, à des rumeurs qu'u­
ne nouvelle offre soit faite qui 
dépasserait la dernière offre de 
Salada de $1 12 l'action

F'raser Co a gagné 1-4 passant 
à 20, après que les directeurs eu­
rent recommandé aux actionnai­
res de rejeter une offre d'achat 
de lYice Co . qui d'après un ana­
lyste serait d'environ $25 à $27 
l'action Les directeurs de Fra­
ser ont déclaré que l'offre ne re­
flétait pas la vraie valeur des ac­
tions

A ta Bourse Canadienne, les 
mines spéculatives et les pétro­
les étaient à la baisse Chemal- 
loy a perdu 25 passant à $5 50 
et James Bay a baissé de 7 1-2 
cents à 45 1-2, en 81.000 tran­
sactions Consolidated Manitoba 
a baisse de 07 passant à 65 en 
51,900 actions

A la fermeture, le nombre des 
transactions industrielles s'éle­
vait à 294,000 et celui des mines 
et des pétroles â 819,700 -

L'indice des industrielles a 
perdu 1 51 passant à 168.43. ce­
lui des services publics a baissé 
de 1 71 à 136 56. celui des ban­
ques de 2 28 à 114 37, celui des 
papiers de 79 à 98 98 et l'indice 
composé a perdu 1 62 passant â 
157 04

Titres au Comptoir

Accra 
Acme Gas 
Advocate 
Aetna inv 
Agena Mg 
Ago ICO 
AH Pitch 
Am Moly 
Ang Ruyn 
Ang UD 
Area 
Armore 
Arcadia 
Ati C Cop 
Aunor 
Bankenc 
Bankfieid 
B-Dqu 
Beiletere 
Bethlm 
Black Bay 
8L Hawk 
Bounty Ex 
Braiorne 
Br Reef 
Brunswk 
Bunker H 
Cable 
Calmor IB 
C Mmes 
Camflo 
Camp Chib 225 700 
C Tung 6100 229 
C Jamiesn 2500 105 
Cdr. Keel y 3000 7

Mines
1250 10 10 10
1200 18 18 18 4- li
1200 238 235 235
4363 51 50 50 - 5
4000 12 12 12

13500 130 128 128 - 7
2000 11 U 11
6500 2? 21 21 - 1
3500 95 95 95 - 4

13150 60 56 58 - 4
3700 320 305 305 -15

33800 21 20 20 ?
5500 23 22 22 - 1

500 65 
200 207 

3600 112 
833 9

6031 16;
200 20 

2750 640 
1000 8 $ 
4000 30
z223 16
200 151 

30700 55 
2125 570
looo \r?
7182 13'7
875 104 

39800 42
500 325

C Lencourt 8000 15
C Malart /300 13
C Ntsto 16700 58
Candor 15500 15
Cantn 1000 16
Captain 5500 17
Cassiar 1508 $17
Cent Pat 1600 146
Chestvl 11500 29
Chib Kay 4000 13
Ch.b M 7000 se
Chimo 2500 108
Coch WHi 1900 88
Com Lake 1000 16
Comagas 500 50
Comgo 386880 114
Con Key 
C Shawkey 
C Bellek 
C Callman 
Con Fardy 
Con Gillies 
CG Arrow 
C Haili 
C Marben 
C Morisn 
C Neg

3000 9 8:.
3000 23 22'.
4540 16:> 16
8000 11 10 
3100 325 315
1000 5 / 5';
1125 17 17
9700 49 7 48 
500 440 440

2200 375 370
30500 79

Con Nichol 4000 12'
C Rambler 2100 108
C Red P
Conwest
Coprcorp
Cop Fields
Cop Man
Coulee
Courvan
Craigmt
Crowpat
Daermg
D Aragon
D'Elda
Delhi Pac
Denison
Dicknsn
Dome
Donalda
Dunrame
East Soil
Endako
F west T
F Mat

44500 51 
2100 600 
4200 52 
5600 129 
9950 30

16000 65 
500 13 
610 $12 

4500 8 /
5000 9
6000 18 

100000 102 
2000 16 
2997 $82'.- 

100 310 
287 $46 

8500 14 •>
2100 29

700 540 
1245 $13 
4000 11 h

840 165
F Nat U ran 3999 73
F Grenada 2?50 17
Frobex
Gnt Masct 
Giant Yk 
Glenn 
Goldray 
Goldrm 
Gcrtdrm 
Grdroy 
Granduc 
Grantsle 
Gren Pnt 
Gulch 
Gulf L 
Gunnar 
Hdway 
Heath 
High-BI 
Hollmger 
Huds Bay 
H Pam 
Hydra Ex 
Int Bibis T 
Irish Cop 
Iron Bay T 
Iso
Jaye Exp 
Jelex 
Joliet 
Jonsmith 
Joutel 
Jowsey 
Kam Kotia 
Kerr Add 9131 $16 
Kelly Dsd 1100 19

441 380 
3937 126 

104 760 
20200 19

2200 90 
25500 68 

1650 260 
231225 109 

1150 605 
250 775 

16950 55 
6600 29 
6500 8
1600 180 

29800 23
2500 8
600 $12 - 
850 $26 
235 $59 ‘ 

21000 15 .
1000 18 
3000 70
1000 13
225 390 

4800 163 
1000 16 
4000 27 
2500 32 
4500 24 
2000 
7443
900 310

K Anacon 
Kid Coper 
Kirk Min 
Kirk Twns 
Kopan 
Lab Mm 
L Dufault 
Lakehead 
Lake Lyn 
L Osu 
L Shore 
La Lu2 
Langis 
Leitch 
Liberian 
LL Lac 
Lorado 
Macassa 
Macdon 
MacL Msh 
Madsen 
Man Bar 
Marchant 
Martin 
Matat 
Mattgmi 
Maybrun 
Me Adam 
Me Intyre 
Me Wat 
Mentor

/104
8600

500
9000
4500

75 74
61 60 
10 10 
154 15 
10 94

235 $314 314 
1370 $114 11 
7000 34 3?

272 14 4 14 ?
15100 25 24

100 320 320
225 $124 12 * 
500 34 34

2800 >40 800
/60 $104 10 

1290 180 179
3000 85 85
310 130 130

1000 20 4 20 
z215 52 46

300 130 130
2440 23 23
7100 89 86
2000 20 19'?

12000 9 9
1265 $134 134 
1000 94 94
1000 46 46
250 $78 78

2000 45 43 4
500 53 53

Merril 15200 136 129
Meta 3500 10‘; 10
Midri 40600 153 145
Mm Ore 5000 10'; 10
Mogul Mm 1610 370 370
Mt Wright 1500 23 22
MuttLMi 6300 146 138
Nealon 3000 6'.- 6
New Bid 1000 4 4
New Cal 6000 34 34
Newconx 2200 580 560
N Goldvue zlOO 3':- 3
N Harri 15700 20 17
N Hosco 1700 180 175
N Imperal 6100 325 320
Nlund 13650 18 ,• 17
N Myla 35700 19'. 18
Newnor 5000 10 10
N Qi 
N S<

'ue Ragl 600 500 495
.en 

New Taku 
Nick Rim 
Nrbask 
Norbeau 
Norlex 
Normetal 
Norpax 
N Coldstm 
North Exp 
Northgat 
N Rank 
North Can 
Nudul 
Obaska 
Obnen 
Opemska 
Orchan 
Osisko 
Pamour 
Patino 
Pato 
Pax Int 
Pee Exp 
Peerless 
Pine Point 
Placer 
Pow Rou 
Preston 
Prestn r 
Probe M 
FVramid 
Q Chib 
Que Man 
Q Matta 
Quemont 
Radiore 
Ray l'OCR 
Reeves 
Rio Algom 
Rio 580 Pr

19500
2100
3000

13750
500

3000

25 
19 
13 
56 
35 
184

500 375 370 :
3000 8 4 8
2025 129 124 1

500 24 24
5575 795 785 7
8100 33 30
2000 145 145 1
6000 14 13 •
1000 9 9
700 42 42

1150 $104 104 
4000 270 260 Î
8000 52 52
2200 215 215 Î

11419 $11 4 114 
550 750 700 7

9500 14 13
149750 136 118 1

4000 74 7
1652 $52 4 524 
820 $34 4 334 

2000 40 39
1277 $21 204

21886 60 43
2000 114 11
1550 395 360 :

11800 60 58
500 20 20

12200 146 142 1
1025 720 720 7
2500 52 51
1300 127 12$ I
300 155 155 1

3252 $344 34 4 
710 $95

Rio Alg c w 465 $20 
Rio Air 105512 94
Roman
Ryanor
Sanmco

6725 $27 '; 
3267 18
7000 191.

23 25 Satel 55750 45 404 41
6*i 74 SherrHt 7545 490 475 485
1 14 Silvrflds 3300 435 410 425 -10
5 b* 64 SH Miller 500 16 16 16 F 1
14 2 SHvmq 500 29 - 29 29

144 15 Siscoe 1400 400 390 400 + 5
18 20 Stanrck 3640 520 490 505 -15
374 39 Steep R 5425 650 630 640

200 210 Sud Cont 3000 21 21 21
+ 7 Sullivan 400 375 370 370 -10
154 17 Sunburst z?00 74 74 74
44 46 Teck Corp 620 490 490 490 -10

Texmont
Tex-Sol
Thom L
Tombill
Torbnt
Towag
Tnbag
Trin C
Tundra
U Mining

5500 
2300 20
2200 39
2600 89
2500 57 
2500 16 ‘
800 111 

10850 14
1000 24
5000 30

U Asbestos 
U Buffadn 
Un Keno 
Un Macfie 
Urban Q 
Vespar 
West Mme 
White Star 
Wtico 
Willroy 
Windfall 
W.n Eld
Wr Harg 
Yale Lead 
Yk Bear 
Young HG 
Yukon C 
Zen me 
Zulapa

Almmex 
Am Leduc 
Asamera 
Banff 
Braisa 
CS Pete 
C Deb.
CE Gas 
C Gridoil 
C Homestd 
C LI Pete 
Cdn Sup O 
C Del 
Chiettan D 
C East Cr 
C West P 
Dynamic 
Fargo 
French F^ 
Gr Plains 
Gt COilsds 
Int Helium 
Midcon 
Mill C 
Nat Pete 
N Cont 
N Davies 
NC Oils 
NCO pr 
Northld 
Numac 
Numac wt 
Per mo 
Peruv 
Petrol 
Pinnacle P 
Place G 
Ponder 
Praine OH 
Rang
Scurry Rn 
Spoon 
Triad 
U Canso 
U Canso w 
Vandoo 
W Decalta 
W Dec It w

tAbihbi 
Acklands 
Acklands p 
Alta Gas T 
Alta Gas p 
Alta Gas w 
Alta Nat 
Algo Cent 
Alg Cent W 
Algoma St 
Alcan 
Alcan pr 
Alumm 2p 
Ang!o-c pr 
Ang CT 290 
Ang CT 315 
Anthes A 
Anthes C p 
Argus
Argus B pr 
Argus C pr 
Asbestos 
Ashdwn B 
Atl Sugar 
Ati Sug A 
Auto Elec 
BACM Ind 
Bank Mtl 
Bank N S 
Bay Mills
Beaver L 
Becker B p 
Bell T 
Bow Valy 
Bow Vly pr 
Bow Vly w 
Bow m pr 
Bramalea 
Bramai w 
Brazil 
BA OH 
BC Forest 
BC F rest p 
BC Sugar 
BC Phone 
BCF*h 6 pr 
BCPh 4 4 | 
BCPh 5 4 p 
BCPh 4 84 
BCPh 5 15 
Br Inti Fin 
Bullochs A 
BuMochs B 
Buntin Rid 
Burns Fds 
CAE Ind 
Calgary P

Hgy t 
CD Sugar 
Can Cem 
Can Cem p 
CCC Stone 
Can Iron 
Can Iron p 
Can Malt 
C Packrs A 
C Packrs B 
Can Perm 
CSL 
CSL pr 
Cdn Brew 
C Brew Ap 
C Brew Bp 
CB Alum A 
Cdn Can A 
C Chem w 
C Curtiss 
C Dredge 
Cdn Equty 
C Found 
C Found pr 
CG Invest 
C Hydro pr 
C Imp Bnk 
C Ind Gas 
CIL
C Marconi 
CPR 
CPR Pr 
C Petrofin 
C Retract 
Cdn Tire 
Cdn Tire A 
C Utilities 
C Util 5 pr 
C Vickers 
CWN G 4 p 
Caribben 
Chemcell 
Chemcl 1 p 
Chem 175 p 
Chrysler 
CHUM A 
Clairton 
Clairton w 
Columbia 
Columbi p 
Commco 
Con Batur

Con Bldg 
Con Bldg p 
Con Bldg ws 
C Gas 
Con Gas B 
Corby vt 
Corby B 
Coronatn 
Coron 120p 
Corontn w 
Coron 2w 
Cosmos 
Cram R t 
Crestbrk 
Crwn Trst 
Crush Inti 
Cygnus A 
Cygnus B 
Delta Elec 
Distl Seag 
Dome Pete 
D Bridge 
Dorn Coal 
Dotasco 
Dorn Glass 
Dorn Lime 
D Scottsh f 
Dosco 
Dorn Store 
Domtar 
D Textile 
Dover Ind 
Dupont 
East Chrtr 
Eddy Mtch 
Electro ltd 
Emco 
Emp Life 
Exquisite 
Exquite w 
Falcon 
Fam Play 
Fed Gram 
Fleet Mfg 
Ford USA 
Ford Cnda 
FPE Pion 
F PE Pn pr 
Fraser 
Freiman 
GMC
G P Mfg A 
G Stl Ware 
G Stl Wre e 
Goodyear 
Greb Ind 
GL Paper 
GL Power 
Greyhnd

. 100 775 775 775 -50
5700 48 45 45 -3%
950 665 650 660 + 10

2000 12 12 12 + %
3000 13‘1i 13 13% — Mr
6900 38 37 38 + 2
2900 245 240 245
3000 28 27 28 + 1%

13400 41 40 40 - 2
1600 85 85 85 - 2
1285 18 ;> 18 ;! 18% - %
1700 12‘;- 12*;! 12%
2050 140 128 140 + 10
4000 24 ;’ 24 ;! 24 %

200 280 280 280
8000 8 7’.i 7%

39500 155 148 149 + 4
13500 21 21 21

3575 17 17
Huile et gas

17

725 505 500 505 + 5
1500 161 ; 16 ; 16'? - '■?
600 665 660 665 + 10

2210 115'a 15 15
100 137 137 137 - 3

2300 270 260 260 - 5
4050 360 350 350 + 5

16350 630 605 615 - 5
7037 915 900 910 - 5
550 545 525 525 -20

3500 23 22 23
1694 $43 42% 42? - 1

15365 $19*1 18% 19 - 1
1110 780 770 780 -10
1000 94 94 94 - 6
310 138 138 138

3900 197 190 190 - 8
1600 545 540 540
5400 700 690 690 -!0
2000 $18 17% 17%
1880 $13 12% 12% - *4
8350 355 340 350 - 10
2800 42 40 40

10800 163 160 160 - 3
1000 230 230 230 - 5
7600 92 90 91 - 4
3000 17 17 17 F 1 ?
1500 630 625 630 10
z25 $40 40 40
500 7 7 7 - 1

6750 410 400 405 -10
8020 113 101 102 -13

5740 226 ? 25 25 ? 6
z50 160 160 160

4000 68 65 66
9600 298 286 286 4

29600 315 290 300 15
1000 41', 41 41% + %
500 495 460 460 + 30

15787 420 395 400 15
475 $33 h 33% 33%

17300 94 87 91 + 3
12410 232 226 231
8750 380 355 380 + 5

z45 184 160 184
1500 6‘? b : 6% - 1
8066 305 290 29? - 8

200 141 141

Industrielles

141 4

6515 $8*4 8% 8% + %
1370 $11'? 11 11% - *4
z50 $23’. 23 23
470 $33 3$ % 32% — %
315 $84 84 84 - 1

1075 685 675 675 5
130 $19 19 19 _ %
z50 $7 7% 7%
110 285 285 285 -f- 45

1222 $2? % 21% 21% - %
9750 '$28 ’> 27*4 % %7 » - %

325 $35 ? 35% 35%
335 $38% 38% 38% + %
100 $17 .• 17% 17% — %

) 25 $45' , 45 % 45% 2%
100 $49 49 49
560 $29 28*4 28*4

z2 $92% 92% 92%
131 $14 - 14 % 14%
110 $43 43 43 1
129 $9% 9% 9% - %
200 $21 ‘ i 21 21 - %
200 $7 7% 7% + ' 4

2560 $10% 10% 10% - %
100 $20 20 20

2230 $9% 8% 8%
750 $15% 15% 15% — %

6323 $11*4 11% 11%
2760 $13? 13 13%

z50 $5 5 5
z2 $35% 35% 35%

175 $8 , 8% 8% - %
10876 $45 44% 44 *4 + %
Z142 $20 18% 18g4
zl5 $16 16 16
400 $11 % 11% 11% — %
100 $50 50 50
680 $13 ? 13% 13% ~ %
195 625 625 625

23105 $ 13 % 13% 13% — %
2890 $37% 37 37% + %
502 $20 % 20% 20% — %

* 60 $48 . 48% 48 .■ — %
150 $40 % 40% 40% — 14
155 $61 . 61 % 61 %
61 $100 100 100

> zlO $80 80 80
) z31 $98 97% 97%

200 $20 r 20% 20% _ %
zlO $90 90 90
400 125 115 115 10
100 $6 6 6
z50 475 475 475
200 $11 11 11
130 $15% 15% 15%

6047 $12% 11 % 12 + %
755 $24 24 24 % - %
105 $106 105% 106

1225 $23% 23% 23% — *4
115 $35 . 35 35 ~ 1

i z35 $22*4 22% 22%
25 $25 25 25 - 1

325 $20% 19% 19% - 1
50 $87 87 87 + 1

300 $24 . 24% 24% - %
200 $89 ? 89 89 ? — %
300 $92 92 9?
120 $11 11 11 + %
50 $29 % 29% 29% - 1

100 $5 5 5
6875 $7% 7% 7% — %
650 $37 *> 37 37 - %

75 $42% 42% 42%
1100 $16% 16% 16%’
z25 $11% 11% 11%

2050 370 350 355 -15
7850 170 160 170
3395 $7 6% 7
1975 420 405 405 -20
200 $6*4 6 6%
z87 $14 13% 14
230 $57 56*4 56% — %
z50 $17% 17% 17%

2645 $12% 12 12 — %
zl8 $10% 10 % 10%

7199 $17% 17 V* 17% - 1 4
1495 $6% 6% 6% — %
4325 $64% 62% 62% - 2

15405 $9% 9% 9%
805 $14% 14 14 - %
250 $13 13 13 + %
400 $32 31% 31% - %
350 $26 % 26 26 — %
130 $41 41 41
30 $86 86 86 + ‘ 4

525 $9 9 9 + 1
>r 30 $13 13 13

z45 235 235 235
1265 $9 9% 9% — ' 4

100 $16% 16% 16%
315 $28 28 28 — %
220 $55 *4 55% 55*. + %
320 $18 17% 17% - %
375 $6 5% 6
300 355 350 350
500 475 465 470 + 5
z 70 $15% 15% 15%

3020 $28 27% 28
1801 $30'. 29*4 30
1140 $22% 22 22 — y?
1010 500 495 500 + 5

175 100 100 100
350 300 300 300

r z25 29 29 29
11865 $20% 19% 20 _ %

80 $100 100 100
175 $33 32% 32% — V?
81 $31 % 31% 31% „ 4*

600 190 185 19C 10
200 $8% 8 8

1100 3 2 3
100 20 20 20 - 5

271 $11% 11% 11 % K
385 $47 47 47 — %
412 $7% 7 7% + %
100 $45'.. 45% 45% — %
610 $11% 11 11 — i.j
410 395 395 395 + 5

zl20 $7 6 % 6%
700 345 335 345 - 5

1144 $38 37» 38
4053 $60 58% 59% + %

710 $16*4 16% 16% - %
200 $11 10% 10% -1%

2540 $23% 22% 22% - %
525 $9% 9% 9% + %
560 250 250 250

5 50 $41 41 41 - 2
850 $6% 6% 6%

2617 $18% 17% 17% -1 %
6695 4$12 * 11% 12 — %

210 $21% 21% 21% — %
245 $17 V4 17% 17% - %
315 $27 26% 26% - %
60 $31% 31 31 % + %
75 $29 29 29

zl5 $12 12 12
z25 $15*4 15% 15%
100 $10% 10% 10%
/40 $5% 5% 5%

1900 85 80 80 -10
5056 $91 % 90 91% — %
625 $39% 39 39 — v«

1300 $6% 6% 6% — %
5855 160 155 160 + 5

z 1 $58 58 58
200 $166 ? 16 % 166

2850 $32 31% 31 % — %
230 $126 126 126
700 $20 20 20
200 $8 8 8 — V*

Z146 $92 89% 92
75 $45 45 45 - 5

205 $8 8 8
3 211 $83 83 83

16 $200 200 200
105 $9 9 9
250 $21 21 21

4015 $20% 19% 19% - %
1925 $12»« 12% 12%

UNITED CIGAR STORES

G. J. ST-JACQUF.S F. P. SHAW
Le conseil d'administration de United Cigar Stores 

Limited annonce l'élection de M G. Jean St-Jacques au 
poste de president et de M. Frank P, Shaw a la présidence 
du conseil.

M. St-Jacques était auparavant vice-presTdem a l'ev- 
ploitation de UCS. I! habitera Toronto.

M. Shaw, diplômé en commerce de l'Université Queens, 
est entré au service de UCS en 1935. f ngagé volontaire 
dans l’armée canadienne durant la deuxième guerre 
mondiale, il est retourné à UCS à la démobilisation et en 
était le président depuis 1962.

Guar Trst 445 
Hardee 1400 
Hard Crp A 260 
Hawker S 5525 
Hawker pr zlO 
Hays Dna 265 
Home A 2115
Home B 610
Horne Pit 1700
H Bay Co 300
HB On Gas 750
Huron En 1200
Husky 14325 
Husky A pr 130 
Husky B pr 60 
Husky C pr 400 
Husky D w 4298 
imp Life z9 
Imp Oil 4807 
Imp Tob 3010 
Ind Accept 2530 
Ind Adhes 400 
Ind Miner! 150 
Ind Wire 225 
Ingersotl 425 
Inglis 500
Inland Gas 1500 
Inspirahn 2800 
Inspirah p z50 
InterCity 100 
Intr City pr z25 
IBM z23
Int Nickel 2387 
Int Util 2250 
Int Util pr 1355 
Intpr Pipe 8960 
Int Pipe w 5375 
Intpr Steel 1140 
Inv Grp A 1543 
ITL Ind 1910 
James Stl 100 
Jefferson 5857 
Jeffersn w 330 
Jockey C 5730 
Jockey A p z25 
Jockey 2 p 100 
Kelly D A 675 
Kelsey H z30 
Kelvmatr 625 
Labatt 2015 
Lafarge 225 
Lafarge A zlOO
LOnt Cem 3672
L Sec 68324 
Lau Fin 3138 
Lau F 1.25 200
Lau Fn 140 100
Lau F 2 00 100
Lau F 63w 800
Levy 2725
Levy A pr 100 
Levy B pr ?20 
Life Invest 800 
Life Inv wt 200 
Livingsto 2130 
Living wts 604 
Lob Co A 905 
Lob Co B 2400 
Lob Co pr 100 
Lob G A pr 475 
Lob G B pr zl7 
Lob Inc 400 
Loeb M 5020 
Madam A 100 
Maclean H 100 
MB Ltd 1447 
Magna El 1050 
Maher /60
Manoir In 200
M Lf Mills 450
Markboro 3150 
Markbro w 1225 
Mass Fer 2082 
McBrm p z25 
Met Stores 200 
Met Stors p 300 
Milt Brick 200
Molson A 700
Molson B 215
Mon Food 1000
Montex z30
Mont Loco 100
Mont Trst z5
Moore 3578
Morse A 650 
Morse B 190 
Morse pr 100 
Morse B pr 100 
Murphy 1225 
Mrphy Pr 125 
Nt Contain 300 
Nt Contn w /40
Nat Drug 125
Nat Hees 1200
Neon 425
Noranda 1333 
Nor Ctl G 3391 
Nor Ctl G p 2150 
NCG B 2 p 2450 
Nor Tar Ch 100 
Ocean Cm 100 
Ogilvie 1135 
Ont Store 1500
Oshawa A 2472
Overland 1000 
Overtnd pr 110 
Pac P 15029 
Pac Pete w 1130 
Pembina 2735 
PC Jwl pr z20
Phillips Cb 160
Photo Eng 100
Pow Corp 3365 
Pow Crp pr 100 
Prem Iron 600 
Price Com 4920 
QN Gas 645 
QNG 5 40 p 25 
QN Gs 63w 695
QN Gs 66w 1640 
Rank Org 5730 
Reichhold 425 
Reid Litho 25 
Redman z70 
Redman A 105 
Revenue 4675 
Revenue w 200 
Robertson 50 
Robert 3 pr 100 
R Nodweli 200 
Ronald Fd 935 
Romf.eld 1000 
Rothman 350 
Royal Bnk 8498 
RoyaHte 100 
Royal Trst 320 
Stl Cem A 250 
StL Cem w 500 
StL Corp 300 
StL Corp p 30 
St Maurice 255 
Salada 193
Scot York 225 
Seaway H z25 
Seour Cap 200 
Selkirk A 100 
Shaw LE A 200 
Shell Inv p 410 
Shell Inv w 3473 
Shell Can 651 
Shop Save 427 
ShopE>er Ct 800 
SHk nit zl5
Silverwd A zlO 
Simpsons 795 
SimpsonS 1345 
Slater Stl 700 
Slat Steel p 100 
Slater 6 pr 100 
Slater A wt 1010 
Sogemme z24 
Southam 390 
Stafford zlO 
St Pavmg 150
ST Radio 218
Steel Can 4307
Stelnbg A 604
Stuart H pr 100 
Suptest od 100 
Tamblyn z25 
Tancord 300 
T exaco 623 
Thom N P 180 
TT Tailors 215 
Tone Craft 200 
Tor Dm 8k 5222 
Tor Iron W 300 
Traders A 3430 
Trader A p HO 
Trader 65 w 700 
Trader 66 w 1400 
Transair 5020

345 335 345

$22 21 H 22
$?5‘4 2414 25 
350 350 350
$20', 20 20
$38'* 37', 37 ,
$10 > im io ► 
$22'< 21', 22H 
$51 SO1. 50 
$49 49 49
$75 71 75
$12'* 11 12'» 

$145 143 145
$65'* 65 65 »
$12’* 12'? 12’» 
$21‘4 21 21
$7, 7‘*» 7H

$14 ? IA i 14'.- 
480 475 475
$32 a 31*4 32 
$12'* 12 12
$ 10'4 10 10 * 4

Tr Can PL 
Tr Can Pi p 
Tr Can P w 
Trans Mt 
Trans PPL 
TrU Wall 
Union Acc 
Un Carbid 
Un Gas 
UGas A pr 
Union OH 
U Corp A 
U orp B 
U Corp 63p 
Un Wburn 
UWbn 6:,p 
Un Wbn wt 
U Sections 
Vascan 
Versafd 
Versatile 
VersatH A 
Vit G Tr 
Vulcan 
Wajax 
Wamoco O 
Walk GW 
Wat GM D 
Weldwod 
Westcst

3817 $28’ 
50 $45 

600 765 
1106 $19‘ 
310 $8 -
400 250 
100 255 

1885 $20 
4240 $14 '. 

53 $47 
810 $49 
225 $23 
200 $13' 
125 $20 

1050 $7
50 $40 

100 465 
1825 $b' 
500 350 

6580 $10'. 
1080 $15’ 
510 $13 
/ 20 $13; 
z 10 250 
475 $17', 
100 78

2349 $34 > 
100 450 
285 $11 

1385 $24*

13'» 13’. 
250 250

450 450 
11 11

$49’

18% 18% Westfatr 45 $34 34 34 + *■.
615 625 West Ind 600 220 220 220 - 5
117% 117% 1 Westeei 198 $21% 21' 4 21%
38 % 38% - 1 W Brdcast 650 $16%. 16 % 16%
38% 38 % W Cdn Seed 2500 345 340 340 + 5
19*4 20% W Pacific 3435 $6 ' : b » 6‘»

935 950 25* Weston A 655 $17 , 17* ? 17%
380 385 - 15 Weston B 200 $19 19 19

8% 8 » Wstn 4 , p 180 $86 86 86 + 1
38c 39 % -1% White Pas 540 $22 21' « 22 + 1

485 485 5 Wood Ale* 100 350 350 350 30
57*4 58 -- % Woodwd A 530 $17 16 * 16 % + %
48% 48*4 - 1 % York Lam A z25 95 95 95

305 305 - 5 York Lam B 150 100 100 100 10
$9% 8% 8*4
$7 s 7% 7%
$5% 5% 5%

$16% 16% 16%
$8 , 8 8%

$14% 14%. 14%
$15 14% 14%
$11% 11% 11%
375 360 365
$17% 16 16
460 450 460
$10% 10*4 10%
$13% 13*4 13%
$17% 17S 17%

40 40 40
$30',i 29 % 29%
$11 H 11
$26 25? 25%

$6 , 61 4 6*4
' 130 130 130

$12%, 12% 12%
450 400 450
$7 -i 7% 7%
$/’- 7% 7*4

$39 39% 39%
$25 %, 25 25
$25% 25% 25%
$7 7 7

$14%, 14 14%
$18 18 18
$55% 55% 55%
$27’, 27% 27 ’ »
$17 17 17
$13 13 13
270 265 265
$16% 16% 16%
$5% 5% 5%

285 275 275
$20 19% 20
$10 10 10
$29% 29% 29%
$21 21 21
425 420 420
$20'4 20% 20 %
$22
$9 »

22 22
9% 9%

190 190 190
$15% 15% 15%
$14 14 14
$31 % 31% 31%
$26% 26 26%
$26 ? 26% 26%
$59 . 59% 59%
$53 % 53% 53* s

$8 « 8% 8%
$27 % 27 % 27 %
$8'. 8% 8%

445 445 445
$9 % 9% 9%

270 270 270
$8 4 8% 8%

$53% 52% 53
$12% il % 12
$24 24 24
$28 ? 28 28*

$6 6 6
$18 ? 18% 18%
$11% 11% 11%
380 375 375
$25% 25% 25 ?
$10% 10% 10%
$11 11 11
$20% 19% 20%
535 490 530
$16% 16% 16%
$99% 99%’ 99%
$60 59% 60
$15 15 15

$9 8% 9
$38 38 38
160 160 160
$10% 10% 10%
$9 % 9% 9 %

$77 77 77
325 300 300
310 285 285
$6% 6% 6*4

$32 32 32
$47'? 47% 47%
$11 11 il
$10% 10% 10%
$13 12 13
875 875 875
$25 25 25
$18% 18% 18*4
195 185 185
$15% IS1* 15%

25 25 25
$25 24% 24*4
$14% 14 14%
$16 16 16
$18% 18% 18%
$18 18 18
300 250 250
$21% 21 % 21%
$87 87 87

36 35 35
$10% 10% 10%
$28% 28 28%

$5 5 5’?
285 285 285
$17% 17% 17%

8% 8% 8%
$31*4 31% 31%
$13% 13% 13%
$30% 30 30%
$14 13% 13%
450 450 450
$10*4 10*4 10%
$15% 15% 15*.
$34% 34 34%
$23% 23 23
$10% 10% 10%
$15 15 15
$15 15% 15 %
425 426 425
$15% 15% 15%
$50 49 50
300 300 300
$7% 7% 7*.

$36% 36 36
$22% 21% 21 %
$19% 19 19
$7? 7% 7%

$25 25 25
$24 , 24% 24%
$8'. 8% 8%

$31% 30% 30%
$39 38 38
$24% 24 24
$7% 7% 7%

$12% 12% 12%
$30 30 30
$7% 7 7‘*

$21 21 21
145 135 135
210 210 210
$7% 6% 7%

* 50

Ventes totales 3.109 000

Les valeurs les plus actives 
Industrielles

Laura Sec. 68324 $17'? 16 16
Brazilian 23105 $13 * 13 ? 13*»
CPR pr 15405 $9 » 9‘» 9 ?
Pac Pete 15029 $20'i 19 ? 20'*
Husky OH 14325 $22v« 2\\ 2?‘«

Mmes
Comgo 386880 114 100 107
Grandry 231225 109 95 100
Pce Expl 149750 136 118 120
Rio Alg R 105512 94 85 87
DEIdon 100000 102 95 99

huiles
Place G 29600 315 290 300
Spooner 17300 94 87 91
C fx Gas 16350 630 605 615
Ranger 15787 420 395 40Ü
Cent Del 15365 1918 ? 19

Cours des grains
WINNIPEG

Ouv. Haut Bas Ferra.

Graine de soya 
Nov 
Jan 
Mars 
Mai 
Avoine 
Octobre 
Décembre 
Mai 
Orge 
Ort 
Déc 
Mai 
Seigle 
Oct 
Déc 
Mai 
Juill

i :î7:'4 3 381 j 3 34'4 3 36 
3Alhi 3 42*4 137** 3 39'* 

3 52*4 3 47', !J0 
I 50G 3 51*4 3 48'? 3 4914

E31V, 2 32Tx 2 31‘* 2 31*»
2 31*4 2 32'4 2.31*4 2 31'*
2 32 2 32*4 2 31S 2.31
2 32*4 2 33*4 2 32'? 2 324

95 95
944 944 944 9434 
934 934 934 934

1 27 1 27 1
1 264 I 284 1 264 1 264 1 
1.264 1 264 1 254 1 264 1

1 304 l 394 1 294 1 294 1 
1 294 1 294 I 284 1284 1 
1 344 1 344 1 334 1 334 1 
1 34 1 34 1 334 1334 1

CHICAGO
Ouv Haut Bas Fer I 

4 1 544 1534 1534 I
4 1 604 1594 1594 1

l 634 1624 1624 1
1614 1604 1604 I 

4 1644 1634 1634 1

4 1154 1144 1144 1
4 1204 1194 1194 1
4 1 244 123 123 1
4 1264 1254 1254 1
4 1264 1254 125', l

lain.

337»? 
3 414 
3 52 
3 52

2 314 
2 314 
2 314 
2 324

Huile de soya
Oct
Dec
J an
Mar
Mai
Juii
Août
Sep
Moulée de soya
Oct
Dec
Jan
Mar
Mai
Juü
Août
Sep

2 644 
2.674 
2704 
2 734 
2 74 
2 72". 
2 684

2 644
2 674 
2 714 
2 744 
2 75 4 
2 734 
2 69 4

8 71 18 72 8 70 8 70
8 85 8 85 8 80 8 80
8 92 8 93 8 89 8 89
9 06 9 06 8 99 8 99
9 18 9 19 9 14 9 14
9 24 9 25 9 20 9 20
9 25 9 25 9 24 9 25
9 22 9 22 9 19 9 19

71 85 72 15 71 50
71 40 71 55 71 15
71 45 71 65 71 30
72 95 72 (6 71 60
72 60 72 60 72 05
73 00 73 10 n 56
72 60 72 70 72 60
71 50 71 50 71 50

71 70 
71 25 
71 40
71 65
72 20 
72 75 
72 75 
71 55

Indices des obligations 
à New-York

Hier
En veille 
Semaine dem 
Mois dernier 
Année dem 
1967 haut 
1967 bas 
1966 haut 
1966 bas

lit 10 10
Kails Ind l ui

67 9 90 3 80 1
68 1 90 4 80 1
68 I 91 0 80 3
69 0 91 2 80 9 
71 3 90 6 82 0 
73 0 95 6 84 9 
68 1 90 1 79 9 
79 5 101 4 86 1
70 1 88.9 79 2

10 10 
Frgn l.-y 
92 1 823 
92 1 82 3 
92 1 82 6
91 2 82 9
92 3 85 7
92 5 89 4 
90 5 82 3
93 1 90 7 
90 4 83 7

Indices à New-York
Hier

veille
Semaine dem 
Mois dernier 
Année denuere 
1967 haut 
1967 bas 
1966 haut 
1966 bas

J0 15 
Ind. Kaih 

472 1 190 1 
475 50 190 7 
481 8 195 3 
487 3 202 7 
413 5 1519 
493 2 209 6 
413 4 159 4 
537 9 213 9 
3880 1439

l» Ml 
toi Mb.

140 6 326 2
141 0 327 8 
143 4 334 7 
148 2 340 8 
145 0 287 0 
159 1 342 6 
141 0 292 8 
170 5 389.7 
130 2 269 4

Indices à Montréal

4-10

Hier
En veille 
Sem dern 
Mois dem 
1967 haut 
1967 bas 
1966 haut 
1966 bas

•51N UCT 7BA 8MH
168 43 136 56
169 94 138 27
173 93 141 63 
171 71 143 92 
173 93 150 19 
148 99 128 83 
171 39 158 41 
136 20 124 15

114 37 157 04 
116 65 158 66 
121 32 162 59
131 58 162 44 
136 26 164 41 
109 48 141 48
132 91 164 02 
106 47 130 89

BOURSE CANADIENNE

Cours fournit par la MIESSE CANADIENNE

Industrielles Int Norv^lte 3000 13 13 i3

Blue Bon 
C Sec A 
Cassidys 
Cmmdore 
D Oikrloth 
Fleet M 
Gr.ssot 
Imbrex 
insfîrtn Pr 
Kentmg A 
Kodiak P 
St Law D L* 
Sc>artan 
Super E>ack 
Van D Hout

7400 175 160 175 + 10 James B 81000 52 43 45 ? -7%
200 270 265 265 Keltic 1000 17 17 17 + 2

3000 235 235 235 Lemieux 200C 30 30 30 - 1
200 $6 ? 6 ! 6'?i 4 % Louanna 12500 28 26 26 - 2

3700 275 220 275 + 25 Ma tac h Cd 52400 272 270 272 + 1
315 $12* . 12 .r 12%i - % Mernil 2000 135 130 135 4 7
100 160 160 160 + 5 Mtoepsa 1250 235 225 226 - 9

1000 390 380 38C 15 M.ro 4000 10 , 10 îO'î
400 $5 r 5 . 5% Mistango 3000 13% 13% 13% -l

100 $20 20 20 - % Mt Pieasnt 2530 13 12 12 -1
1000 $20 .( 19» 20 Native M 1000 9 9 9
1094 73 73 73 -2 N Glacier 18200 29 28 28 ? ■r %
750 65 65 65 -èS Na Rare 1000 21% 21 %

3500 125 120 125 Opem E* 81800 36 36 + 1
300 $9’.i 9% 9’. Pat Silv 8500 24 ? 24 24% -f -j
200 300 275 300 Peace Riv 300 730 710 710 20

Mmes et huiles P en n bec 9500 10 10 10

Alscope 
Baker 
Band Ore 
Bateman 
Beauce 
Beliechase 
Black Rive 
Bruce Pre 
Bruneau 
Burnt Hilt 
Camflo 
C Megsite 
Cannon 
Carbec 
Cartier Q 
Cassiar 
Chemalloy 
Chipman 
C Manitoba 519a) 
C Mogador 
* N Pac

4g39033 
3400 
500 25
500 14

iCOG 6 
3b000 15
4000 9
2000 8 

700 7
2500 18

36000 80
500 320 

1000 50
1000 16 

23100 370 
2000 6 

100 $17* 
3700 560 
1500 11

70
500 11

7000 79
>ue Sm 10300 261

Phoen Can 
Pme Ridge 
Prime Pot 
Que Chib 
Ôueenston 
Rancher »a 
Red Crst 
Rouyn 
Rusty Lake 
Stl Colum 
Silre. Res 
Silver Sum 13000 
Silver T 1600 
S Dufaut! 13500 
Stairs Expi 650

1100 160 
800 350

6000 
2000 
6000 61 
15000 10
3500 14
3500 3
6000 11 
4000 10
900 210 

7000 15

156 160 
340 340 
21 21

Suhuga 500 90 90 90 -5
Tache blOC 8 ? 8 8
Talisman ?000 26 26 26 4
Ta/m 82500 16 13 15 -1
Terre» 500 21 ' ? 21 ? 21 * -1
Titan 1500 8 ? 8!? 8 * -f **
Transtre 7000 16 16 16 - V»
Un Obats 31200 158 151 158
Wstairs M 5000 19 16 16 ?-!'?
Western T 10000 19 18 18 >82
West HH! 4500 32 29 32 +4
Wiscnsm 9000 20 20 20 *

Ventes totales Industrielles 294 000 
minesethuiles 819 700

Indices de Dow Jones
Ouv Haul Ru. Ferra CV

30 Ind *6 40 912 97 896 73 904 36 4 16
20 Haï U 247 47 249 4M 245 2 ! 248 14 0 24
15 l'tib 125 10 126 02 124 33 1 25 32 0 Ü6
65 stub 319 25 32! 85 316 38 319 41 U 92

repat 
privé pour 
cinquante 
personnes? 
certaine 
ment !tfST AURANl 

K)tTUGUAI$
th m-ses* .

25
ubeo 1100 143 141 143

S3'C Q Yei 
C Virgma 
Credo 
Crusade 
Devils 
D expier 
D Lease 
Dumagami 
Dumont 
Eagle M 
East Suli 
Emp Mni 
Fano 
Fontana

1000
1000
2000

500
6500
1000
9500

500
POOO
14850
200
666
500

1000

152

Ft Reliance 50a) 35
Futurity 
Glen lake 
Guardian

1000
800

1000

SPÉCULER OU 

INVESTIR !
Notre dernier bulletin 
d'information s'inter­
roge sur le niveau 
actuel de la spécula­
tion dans le marché.

Il nous fera plaisir de 
vous en transmettre un 
exemplaire sur récep­
tion du coupon ci-des­
sous.

J.T GENDRON INC.
Membres de la Bourse 

de Montréal

800 Place Victoria 
Montréal 3, P Q 878-4266

500 est. Grande Allée 
Québec 4 PQ 529-2965

Nom...............

Adresse . .

Tél. bureau . 

Tél. résidence

BOLTON, TREMBLAY 
’ & COMPAGNIE

GÉRANTS ET CONSEILLERS EN PLACEMENTS

annonce
la nomination de

ROBERT BROOKS DEATON, C.F.A
comme

DIRECTEUR DE LA RECHERCHE

Pour rafraichir après le sport 
RI CARD... c'est record!

1 volume 
de RICARD 

• 5 volumes
d'eau |

ÊÉtSEUO

wwsacEïiauuir.
fcfts I

*>«im de Htt«!
il fnsy

MtSBÊmmmm
Ofhce général des Grandes Marques liée R A Q. 222-C $7 00

Le placement de bonne compagnie...

Depuis 21 ans, les Obligations d'Épargne du Canada constituent le 
placement préféré des Canadiens. Cette année, pour la première foin, 
les compagnies, sociétés, fiducies et associations religieuses, philan­
thropiques ou autres, peuvent en acheter.
• Les Obligations d'Epargne du Canada peuvent être encaissées en 

tout temps, sans délai, à toute banque, à leur pleine valeur nominale 
plus l'intérêt couru.

• Elles rapportent un taux d’intérêt moyen véritable de 5.48' ; par 
année, si on les garde jusqu’à l’échéance. L’intérêt annuel s’éche­
lonne de 511 ' ; à 6',.

• Elles permettent de composer l’intérêt et de doubler votre argent 
en treize ans.

On peut acheter des Obligations d'Épargne du Canada de toute banque, 
caisse populaire, société de fiducie ou de tout courtier en valeurs mobi­
lières, agréés comme vendeurs. Il va des obligations avec coupons et des 
obligations entièrement nominatives. La limite d’achat par détenteur 
a été haussée à $50,000 et les coupures débutent à $50.

Cette année, profitez du 
placement le plus populaire au Canada :

les Obligations d’Épargne 
du Canada
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New York - Avec un petit coup de pouce de Yogi Berra, 
le nouveau gérant des Mets de New York, Gil Hodges, essaie 
sa nouvelle casquette. Il est flanqué 6 gauche de Bing 
Devine, le président des Mets, et de Joe Pignatano, qui

vient de se joindre au groupe des instructeurs. Berra con­
tinuera d'agir comme instructeur de premier but et Pigna­
tano s'occupera des lanceurs dans l'enclos de pratique.

Télépho AP.

CLAIR SE MEFIE DES LIONS
OTTAWA Si I on s'en tient 

aux performances cette sai­
son. les Hough Riders d'Ot­
tawa devraient encore une fois 
partager l'égalité en tête de la 
Conférence de l'Est, à l'issue 
de leur match de ce soir con­
tre les Lions de la C.-B.

Mais l'instructeur des Rough 
Riders, Frank Clair, ne se fie 
guère aux performances précé­
dentes Avec son pessimisme 
habituel, il prévoit que la vic­
toire sera loin d'être facile.

Bien que les Lions aient une 
piètre fiche de deux gains et 
un match nul en 12 joutes, et 
quoiqu'ils soient déjà élimi­
nés des finales de la Confé­
rence de l'Ouest de la LCF. 
Clair se méfie des surprises.

“Ils n'ont plus à s’inquiéter 
des finales. Ils seront plus dé­
tendus et rien ne les empêche 
de faire quelques expérien­
ces.'’

Clair désire également pro­
céder à certaines expériences. 
Mais il veut d'abord et avant 
tout gagner le match pour ainsi 
rejoindre les Tiger-Cats de 
Hamilton en tête du classe­
ment de l'Est

Course serrée

Les Ticats. qui se sont ral­
liés au cours du dernier quart 
à Hamilton, dimanche, pour 
vaincre de justesse les Lions 
par 22-17. ont une fiche de 
sept gains contre quatre re­
vers. Les Riders, qui ont une 
joute de plus à disputer, ont 
six victoires contre quatre re­
vers.

Mais les porte-couleurs de 
Frank Clair doivent faire mieux 
qu'une égalité s’ils veulent 
terminer en première posi­
tion, car ils ont perdu deux de 
leurs trois matches contre Ha­
milton cette année.

Après ce soir, il ne leur 
restera que trois joutes à dis­
puter, et ils se doivent de ne 
pas en perdre une s'ils veu­
lent répéter leur exploit de 
Lan dernier quand ils ont fini 
premiers.

La joute de ce soir sera 
télé-diffusée au réseau de la 
CTV à compter de 8h. HAE.

En bonne santé

Deux facteurs favorisent dé­
jà l’équipe de Clair: les joueurs 
sont bien reposés et sont, 
pour la plupart, en bonne con­
dition.

Dans l'autre camp, l'instruc­
teur Jim Champion déplore un 
bon nombre de joueurs blessés.

Il ne suffit pas à l'instruc- 
teur-gérant des Rangers de 
New York d'avoir conduit son 
club, la saison dernière, aux 
éliminatoires de la LNH, et ce, 
pour la première fois en cinq 
ans.

Emile Francis veut mainte­
nant que ses joueurs produi­
sent un plus grand nombre de 
buts et. pour ce faire, il se 
propose d'améliorer le jeu de 
puissance de son équipe durant 
cette saison 1967-68.

"La saison dernière, nous 
n'avons compté que 36 buts 
lorsque nous avions l’avantage 
d'un homme, et c'est loin d'être 
suffisant.’’ a déclaré Francis.

"C'est souvent la façon que 
l’on exécute le jeu de puissan­
ce qui décide de la victoire ou 
de la défaite ''

Les Rangers ont terminé au 
quatrième rang du classement 
la saison dernière, n'accumu­
lant que 188 buts, soit 24 de 
moins que les Red Wings de 
Détroit qui occupaient la cin­
quième place. Ce faisant, les 
Rangers ont accordé 189 buts.

Joutes à l'affiche

Plusieurs joueurs seront dans 
l'alignement, malgré leurs 
blessures. Le centre-arrière 
Bill Munsey serait le seul 
absent

Les Lions accusent égale­
ment des faiblesses dans leur 
jeu au sol. et les conditions 
atmosphériques pourraient 
nuire a leur ieu de nasses.

On prévoit que le champ se­
ra boueux en raison des for­
tes averses, et les deux clubs

Trois joutes sont à l'affiche 
jeudi soir: Toronto à Montréal, 
Boston a Détroit et Pittsburgh 
à Philadelphie

Bien qu’il s’agisse de la troi­
sième joute pour la plupart des 
clubs, pour les Rangers, le 
match pourrait s'avérer impor­
tant, car ils détiennent présen­
tement la cinquième place avec 
deux points.

Montréal et Toronto sont en 
tète avec quatre points chacun 
et sont suivis de Boston et Dé­
troit avec trois points chacun.

Une victoire permettrait aux 
Rangers de se hisser au pre­
mier rang, leur inspirant de 
la confiance en ce début de 
saison

Chicago vs Boston

Le match Chicago - Boston 
pourrait bien s'avérer le plus 
intéressant.

Phil Esposito et Ken Hodge, 
ont été cédés au Boston par 
Chicago après la saison der­
nière, tandis que les Hawks 
comptent dans leur alignement 
l’ancien porte-couleurs des 
Bruins. Pit Martin

pourraient bien être obligés à 
s en tenir à des jeux terres­
tres.

C'est alors que la puissance 
des Riders pourrait l'empor­
ter. grâce à Bo Scott, qui joue 
maintenant comme centre-ar­
rière et dont les exploits cet­
te saison ont fait parler de 
lui, et grâce aussi à Ron Ste­
wart, le demi toute étoile qui 
connaît un retour à sa forme 
d'antan.

Chicago est toujours en quê­
te de sa première victoire, 
ayant subi trois revers consé­
cutifs. Il devra commencer à 
montrer sés dents s'il veut ré­
péter son exploit de l’an der­
nier, lorsqu'il a terminé en 
tête du classement

Les Seals de Californie et. 
les Kings de Los Angeles se 
disputeront la première place 
dans la division de l’Ouest. 
Ces deux clubs sont ex-aequo 
en tète du classement et n'ont 
jusqu'ici connu aucune défaite.

Le Toronto est le se"> autre 
club à n’accuser aucun revers. 
Cette puissante équipe a enfilé 
dix buts et n’en a accordé que 
quatre dans ses deux matchs.

Le capitaine George Arm­
strong doit effectuer un retour 
au jeu ce soir après avoir subi 
une blessure à un oeil. Il était 
absent de l’alignement contre 
Chicago, dimanche

Toronto, Montréal et Boston 
mettront fin. samedi soir, à une 
semaine de quatre joutes. Ils 
ont tous joué dimanche dernier, 
mais se reposeront ce diman­
che-ci.

Francis veut un jeu 
de puissance explosif

FORUM
Jeudi le 19 octobre à 

8:00 P.M
HOCKEY - Ligue Nationale

TORONTO vs CANADIENS
PRIX: Sièges à $2.50 dans la 
terrasse en vente aujourd'hui de 
TO a.nr». à 9 heures et demain à 
compter de TO heures. Billets 
d’admission générale à $2.00 et 
$1.75 aussi en vente aujourd'hui 
et demain. Billets d'admission 
générale à $1.50 en vente |eudi 
soir à compter de 7 heures aux 
guichets du bout Maisonneuve.

Ce club a enregistré huit fil­
lets et en a alloué six au cours 
des deux matchs qu’il a dispu­
tés depuis le début de la pré­
sente campagne, et pourrait 
améliorer sa fiche lorsqu'il ren­
contrera les Canadiens de Mont­
réal. ce soir, à New York.

Les Red Wings visiteront les 
Maple Leafs, à Toronto, les 
Bruins de Boston rencontrent 
les Black Hawks, à Chicago, 
les Flyers de Philadelphie en 
seront aux prises avec les 
Blues, à St-Louis, les North 
Stars de Minnesota disputeront 
un match contre les Penguins, 
à Pittsburgh, et enfin les Kings 
de Los Angeles se mesureront 
aux Seals de Californie, à 
Oakland

CARTES PROFESSIONNELLES ET D’AFFAIRES

ATTENTION
CANADA DACTYLOGRAPHE INC

EST DtMtNACÊ A 
70 3 S AVE DU PARC

VOUS Y TROUVEMZ

270-1141MONTREAL 15,

TOUT POUR LE BUREAU
STATIONNEMENT

BREVETS D INVENTION

Brevets d'invention
MARQUES de COMMERCE
Marion. Robic & Robic

Ci-devant 
Marion & Marion

2100. rue DRUMMOND 
Montréal. 2S 288-2IS2

Encouragez 
nos annonceurs

LOPAT QUITTE 
LES ATHLETIQUES
KANSAS CITY - Eddie Lo- 

pat a démissionné comme ad­
ministrateur adjoint des Athle­
tics de Kansas City, révélant 
qu'il n'était pas toujours d ac­
cord avec le propriétaire de 
l’équipe Charles 0. Finley et 
ses politiques sur le baseball 

Lopat a déclaré qu’il espé­
rait demeurer dans le base­
ball

Il s’était joint aux Athletics 
en 1962 comme pilote des lan­
ceurs. et avait nommé gérant

lors de la saison de 1963, 
alors que les Athletics ont ter­
miné en huitième position avec 
une fiche de 73-89.

Renvoyé de son poste de gé­
rant en mai. 1964. il était re­
venu un peu plus tard au cours 
de la même année comme 
éclaireur. A la fin de la sai­
son 1965, il avait été nommé 
vice-président exécutif. L'an 
dernier, son titre avait été 
changé pour celui d'adminis­
trateur adjoint.

Coupe America

DEFI OFFICIEL
I NEW YORK Le New York 
Yacht Club a reçu hier un dé­
fi officiel pour la course Ame­
rica's Cup de la part du Royal 
Yacht Club de Grèce, a annon­
cé le commodore Percy 
Ahubb. président du club new- 
yorkais

C’est le troisième challen­
ge reçu par le club pour la

prochaine course qui aura lieu 
en 1970.

Les deux précédents ont été 
lancés par le yacht club d'Hye- 
res et par le Royal Dorset 
yacht club de Grande-Breta: 
gne

Fin plus d'un siècle de corn 
pétition, la coupe América a 
toujours été gagnée par les 
américains.

La charte à Blue Bonnets

PREMIERE COURSE - A rèclampr - Trot 1 mille - Bourse $1,3-30
Dvigcrous Storm 4 4 1 1 1 1 2 1 34 2.12.2 A. Craig FI.70
Doug Hanover.... 2 2 5 5 5E 3 1 2 212 2.12.3 M. Picard 10.20
In Demand............ 1 1 4 4 4 4 2 3 21/2 2.13 G. Hess 5.35
Ehby Waiers........ 3 3 3 2 2 2 1 4nk 2.13.3 G. Lachance 3.45
Jay Bob................. 8 8 8 8 8 6 1 5 4 2.13.3 A. Lavailée 12.20
Paiacona............... 7 7 7 7 6 5 1 6 3 2.14.2 P. Robin ard 18.65
Stlk Srott.............. 5 5 6E 6fc 7E 8 7 13 4 2.15 L. Bergeron 8.50
Ctar Von tan........ 6 6 2E 3E 3E 7 1 * 2.17 R. Bouthlllier 7.70

4 Dangerous Storm 5.47 1.30 2.70 Temps: 12.3 1.04.4 1.39,3 2.122
2 Doug Hanover 8.50 4.70 Piste boueuse.
1 In Oe.Tiand 3.90

DEUXIEME COURSE - A réclamer - Amble 1 mille - Bourse $1,000
Leo Chief...... . 8 8 IE 1 1 1 3 1 23/4 2.15.2 P. Laroche 3.55
Pull Panter......... 2 2 4 4 3fc 3 3 2 5 2.16 C. Brieère 6.2 j
Borderview Rnsalr7 7 2 2 2 2nk 3 1 2.17 G. Ba'llargeoo 19.80
Noble Jet.............. 1 1 3 3 4 4dis 4Its 2.17.1 Vfr. Bourgon 6.60
Meadow Henry... 6 6X 4X ÔX 5X 5 5 N. Bardler 9.70
Pineclap ............... 3 3 5X Fell did not finish G. Lachance F 1.85
North wood Edward4 4 Fell did not finish P. Roblll ard 19.80
Championnette... 5 5 Fell did not finish J. C. M< rtlneau 4.75

8 Leo Chief 9.10 5.10 3.60 Temps: 32.4 1.07 1.40.4 2.15.2
2 Piitl Parker 6.20 3 80 DOUBLE 4-8 Pave • 330.40
7 Bonlervew Rosair 8.30 P.ste boueuse.

TROISIEME COURSE - A réclamer - Amble 1 mi'le - Bourse: $2,000
2 2 1 2 2 13 13 2.09.2 G. Lachance 4.65

We'l Away............ 4 4 4 4 6 3 5 2hd 2.10 M. Tu rootle 6.30
6 6 6 6 5E 2 2 3 10 2.10 R. Caldwell 5.45
5 5 5 5 3E X5 15 4 14 2.12 B. Côte 3.15

Sandy E'kington.. 3 3 3 3 4X 5 15 5 17 2.14.4 M. Bouvrette 17.60
Drumm. Widower 1 1 2 IE IX 6 6 2.18.1 J. J. Martineau r i.2>

2 Awol 11.30 5.60 4.10 Temps: 32.3 1.05 1.37.4 2.09.2
4 Weil Away 6.30 4.50 Piste boueuse.
6 Ida Grace 3.40

QUATRIEME COURSE - A réclamer - Amble 1 mille - Bourse $1,800
losola Hanover... 3 3 3£ 3 3 3 1 1 12 2.10.4 M. Turcotte 5.75

1 1 1 1 2 2 3 4 2.10.4 J. G. 1 areau 11.45
Rodney Frost...... 1 1 2 2 2 2 2 3 21/4 2 11 G. Batllargeon FI.4?
Fairside Star...... 5 5 5E 5 7 6 1 4 34 2.11.2 K. Pritchard 9.10
Wildwood Chris.. 6 6 7 8 8E 7 1 7hd 2.11.3 G. F11 ton 3.65
Butchle 3........... 2 Î 4 1 5 4 1 6 31/2 2.11.3 A. Hanna 19.90
Success Bomb.... 4 4 6 6 6E 8 7hd 2.12.2 M. Gtngras 16.70
Lullwater Frost. 8 8 8 7 4E 5 1 8 2.12.2 G. Lachance 6.25

3 losola Hanover 13.50 6.80 3.20 Temps: 32 1.05.4 1.35.3 2.10.4
7 Van Counsel 11.40 3.50 QUIN1ELA: 3-7 Paye. $6 2.. 30
1 Rodney Frost 2.30 P:ste boueuse.

CINQUIEME COURSE - 2- 3-4 et 5 ans - Conditions • Ami le 1 mille - Bourse $1,300
D?no Mir............... 1 1 3 3 IE 11 1 11/4 2.12.2 M. Dostle F0.35
Labrador Hanover8 6 2F 1 2 2 1 2 12 2.12.3 D. White 3.15
Northw-kkI Fabian 5 4 IE 2 3 4 2 3 31/2 2.12.4 R. Caldwell 6.30
Kappa Maid.........  4 3 5 5E 4E 5 10 4 2 2.13.2 G. Fillon 7.75
P. !.. Adlos......... 3 2 4 1 5 3 1 5 19 2.13 4 J. G. Brosseau 23.30
Northwc->d Dusty 6 5 6 6 6X 6 6 G. Hess 40.55

1 Dino Mir
8 l abrador Hanover 
5 Northwood Fabian

2.70 2.60 
4.40

2.40
3.10
2.50

Temps: 33.4 1.07.3 1.40 2.12.2
Retiré: (2) Paulo Mir et (7) Tartar 
Piste boueuse.

SIXIEME COURSE - A réclamer - Amble 1 mille - Bourse: $1,500
John Glenn........... 2 2 3 4 4 3 1 Ink 2.09.1 J. G. Brosseau 3.60
Easy Abe.............. 4 4 5 V 5 5 1 2 11/4 2.09.1 P. Caldwell F 3.30
Speedy Pointer... 7 7 21. 2 2 2 2 3 21/4 2.09.2 C. Desjardins 12.65
Drummond Chief 3 3 6 6 6 6 1 4 1 1/2 2.09.4 R. Paradis 3.85
Mays Choice........ 5 5 4E 3 3 4 1 5 12 2.10.1 R. E. Bardler 11.70
Stone y C...............  1 1 1 1 1 12 6 4 2.10.1 J. C. Gauthier 6.25
Page Mar Mlc.... 6 6 7 7 7 7 7 7 15 2.11 G. Filion 7.10
Dons Adlos......... 8 8 8 8 8 8 8 2.14 G. Lachance 7.20

2 John Glenn
4 Easy Abe
7 Speedy Pointer

9.00 4.80 
4.80

3.40
3.10
4.60

Temps: 30.4 1.03.3
Piste boueuse.

1.36.2 2.09.1

SEPTIEME COURSE 67 NG $2,500 - Conditions - Trot 1 mille - Bourse: $1,500
Primo Hanover.. 1 1 1 1 1 13141/2 2.12 J. Jodoin F0.80
Leland Hanover.. 6 6 3 3 2 2 2 2 1 2.12.4 K. Carmichael 9.90
Miss F redonia... 5 5 6E 5E 3E 3 2 3 1 2 2.13 M. Bouvrette 5.20
Merry Piper........ 3 3 5 6 5 4 1 4 11/4 2.13.1 M. Hébert 10.55
Darnleys Raider. 7 7 BE 8 8E 6 1 5nk 2.13.2 K. Pritchard 18.85
Chtlldale Bryan. 2 2 4 4 4 5 16 1 2.13.2 L. TUrcotte 5.35
Josedale Scot Freed 4 7 7 7 7 1 7 1 3/4 2.13.3 Y. Gafnache 10.55
Campbeltown......  8 8 2F. 2 6 8 8 2.16 B. Côté 50.70

1 Primo Hanover
6 Leland Hanover
5 Miss Fredonia

3.60 2.90
5.00

2.70
4.40
3.50

Temps: 32.1 1.05.2 1.39 2.12
QUINIELA: 1-6 Paye: $9.40
Piste boueuse.

HUITIEME COURSE - 67 NW $2,500 - Conditions - Amble 1 mille - Bourse: $1,500
Awanda Hanover. 4 4 7 6E 1E 14 15 3/4 2.07.4 A. Boucher 3.95
Super Dares........ 6 6 3E 1 2 2 3 2 21/4 2.09 M. Hébert 7.30
Konl Lu Bunter.. 2 2 5 5 5E 5 1 3 12 2.09.2 J. C. Martineau 18.80
Cher kit..................  8 8 8 8 7E 6 1 4 1 2.09.2 K. McElroy 23.85
Meadow Elite...... 3 3 1 2 4 3 1 5 12 2.09.3 R. Ponton 30.45
Doug Johnston C. 5 5 2 3 3E 4 16 5 1/4 2.09.4 R. Bouthlllier F 1.90
Grand Dudley..... 1 1 4 4 6 7 10 7 17 2.10.4 P. Laroche 7.35
Bolo H al............... 7 7 6 7 8 8 8 G. F Uton 2.15

4 Awanda Hanover 9.90 5.00 4.20 Temps: 31.3 1.02.2 1.35 2.07.4
6 Super Dares 8.00 6.10 Piste boueuse.
2 Konl L u Bunter 7.00

NEUVIEME COURSE - 67 NG $8,000 - Conditions - Amble 1 mille - Bourse: $2,800
Valid Bel.............. 6 6 1 1 1 1 2 Ihd 2.06.4 J. MacGregor 2.60
Queens Keaiman. 2 2 5 5 5 6 2 2 1 1/2 2.06.4 J. G. 1 areau 9.90
Mike Rainbow.... 4 4 6 6 6 6 3 1 2.07 M. Picard 25.50
Belle Wilson........ 5 5 4E 3E 3E 4 1 4 34 2.07.1 C. Poulin 2.20
F. W. Adios......... 1 1 3 4 4 3 1 5 34 2.07.2 G. Bardler 4.75
Cagney Hanover. 3 3 2 2 2 2 2 8 2.07.3 R. Ponton F 2.15

6 Valid Bet 7.20 4.80 3.80 Temps- 31 .1 1.02.1 1.33.4 2.06.4
2 Queens Re al man 7.00 4.30 Piste boueuse.
4 Mike Rainbow 4.90

DIXIEME COURSE - A réclamer - Amble 1 mille - Bourse: $1,300
Keyko.....................  3 3 4 3 5 51 111/4 2.10.2 B. Cdtc 4.60
McQuick...............  1 1 2 2 2 2 1 2 34 2.10.3 J. Hébert 3.55
Daintv Brooke..,. 2 2 5 5 4E 3 1 3 11/2 2.10.4 A. Grisé 4.65
Mary Lyn.............. 8 8 7 7 6E 7 2 4 no 2.11 P. Sauvé 45.10
Sister Adios C... 7 7 3E 4E 7E 6 1 5 1 2.11.1 A. Bedard 5,50
Harry Johnston.. 5 5 6 6 IE 1 1 6 21/4 2.11.1 Y. Plouffe 25.70
Mr. Soudericker. 4 4 1 1 3 41 731/2 2.11.4 J. G. Lareau F 1.65
Style Guide......... S 6 8 8 8 8 8 2.12.2 D. Larochelle 16.20

3 Keyko 11 .20 5,00 3.90 Temps: 30.4 1.03.3 1.36.3 2.10.2
1 McQuick 4.80 3.70 EX ACTA: 3-1 Paye: $46.30
2 Dainty Brooke 4.20 Piste boueuse.

INSCRITS À BLUE BONNETS]
PR KM IKK F. COURSE TROT - A RECLAMER BOURSE $1 000
5 Scotch Vanity G Lachance Un de Québec 3-1
1 Colby Joe N Bardier La pôle 7-2
4 Jinks Worthington J C Martineau A gagné sa dernière 4-1
6 My Prince B Côté A bien qualifier ^2
7 Kellys Song P Robillard Bon numéro 9-2
3 - Ayer Masuda H Pauzé Bah' 8-1
8 Patoka Ed R Coutu Longue route 8-1
2 Aquire Capers Pas nommé Passons' 10-1
Aussi éligibles Early Date Pas nommé

Little Imp - M Gingras
DEUXIEME COURSE AMBLE - A RECLAMER BOURSE $1.000
2 Grand View L Bergeron f’as une illusion' 3-1
3 Ronnie Chief M Turcotte Attention 7-2
1 Handy Brewer B J I^apage Vise le double 4-1
5 Tony Oap Y Plouffe Si l'on veut 9-2
4 Grand Vela G Filion Mirx-e chance 6-1
6 Penny Chief R Body l>es miettes 8-1
7 Pete Tlie Tramp J Lahaie Un lointain 8-1
8 Dean's Galie M Gingras De trop loin 10-1
Aussi eligible* Marv Volo S - R Caldwell

Champ’s Star - G Bouvrette
TROISIEME COURSE AMBLE - CONDITIONS BOURSE $1,600
7 He Dares Y Gamache Faut y croire 3-1
3 Kinston Gal A Deguise Un aspirant 7-2
4 Tennessee Breew* G Filion Pas dans le sac 4-1
l Mane Handy B J I .a page Position ne nuira pas 9-2
2 Joey s Pal W Bourgon Un voisin 9-2
5 Donald Boy G. Lachance Pas Duck 8-1
6 Skylark Hanover B Côté Après une 2e place 8-1
8 Jane C Adios Pas nomme Ou bl lez-le HU
Aussi éligible Meadow Byrd - R Ponton
QUATRIEME COURSE TROT - A RECLAMER BOURSE $1 000
5 Landracer A Bedard Comme si j'étais là 3-1
l - Dusty Dean R Coutu Pour le Colonel 7-2
2 Cherry Freeze A Boucher Par un cou’’ 4-1
6 Old Scrooge G Hess Une avant dernière'’ 9-2
4 Eddie Boy Jr P Masse Non. pas 6-1
3 Ix»bo Hanover J Jodoin Si peu’ 8-1
7 Trader Jet W Bourgon F’as plus 8-1
8 Archie Mon A Hanna Un autre du groupe 10-1
Aussi éligibles Sergeant Rum - S Brtsson

Merry Victory - G 
CINQUIEME COURSE

Lachance
AMBLE CONDITIONS BOURSE $1.100

5 Count Time K Galbraith Pas seul 5-2
2 Patch (Yeed B Alguire Un voyageur ^ 7-2
7 The Great Spencer C Patry Possible 4-1
6 Our Duchess R Caldwell Oen 19, cette année 9-2
3 Mountain Way G Hess Même chose en 18 8-1
4 Mr Waters H Lamarre F’as mieux, en 22 8-1
1 Dixson Adios J G Brosseau Même pas 12-1
8 Sugar Adios A Deguise Impossible 15-1
Aussi éligibles Maritime - H Filion

Northwood David B. - Pas nommé
SDCIEME COURSE AMBLE - A RECLAMER BOURSE $1.100
5 Star Regal
3 Hobby Horse Rich

J G lareau Vrai regai'’ 3-1
R Bouthlllier Il peut 7-2

1 Rugged Pick P MacTavish La pôle 4-1
7 Lieutenant Earl G Hess A gagne sa dernière 9-2
8 Chocolate Champ J Hébert Pas certain 9-2
4 D Ami M G Baillargeon Dit mieux'’ 8-1
6 Jimmy N G Filion A vos risques 8-1
2 Eddie I>ee M Bouvrette Pas cette fois 10-1
Aussi eligible* Armbro Explorer - M Lefebvre

Henrietta Sue - J Findley
SEPTIEME COURSE TROT - CONDITIONS BOURSE $1.700
6 Debbie Bond H FUion S'il finit fort 3-1
4 Impnmis M Turcotte Trouble fête 7-2
1 Matthew C St-Jacques Bon au départ 4-1
2 Top Return J J Martineau Difficile 92
7 Scotchington Y Plouffe Numéro chanceux 6-1
3 Scotch Irish Y. Gamache Si l'on veut 91
5 Armbro Earl 1. Bourgon Pas dans le sac 91
HUITIEME COURSE AMBLE - CONDITIONS BOURSE $1.700
3 Imagine M Dostie Faut T imaginer 3-1
4 Ensign Frost G. Bardier J ai confiance H
2 Alain Drummond B Côté Entre bonnes mains 4-r
1 Willies Adios R Hameau Pas sympathie'’

Non Mir'
9-2

5 Wee Mir J Jodoin 8-1
7 Tarrs Blackstone P Robillard Longue route 8-1
6 Berthmors Bertha C Pelletier f’as ce soir 10-1
NEUVIEME COURSE AMBLE - CONDITIONS BOURSE $3.000
5 Autumn Frost J Findley Un deuxième'’ 91
3 Tarport Prince G Filion Un coup d'oeil 7-2
6 Meadow Lonco C St Jacques Il remontera 4-1
2 Key Pebble J Jodoin Imprévisible 9-2
I Grateful Pat J MacGregor Qui sait'’ 6-1
4 M< Knight D MacTavish Pas gagné 6-1
DIXIEME COURSE AMBLE-CONDITIONS BOURSE $1,000
3 Rythme Richelieu A Bédard Le temps est arrivé 3-1
5 Judith Adios J C Martineau Une Champ Adios 7-2

7 Astra's Bov M Turcotte Bonne dernière 4-1
2 Will Frost M Gagné Un gros risque 9-2
4 Lovely Sue J G Lareau F’eut peut pas' 92
1 Right Step R Body Non' 91
8 Froaen Chips A Hanna A l'extérieur 8-1
6 Tino Brooke C Côté Pas là 191
Aussi éligible : Sirgarno - P Robillard

LA FRANCHISE DES 
LEAFS, OFFERTE 

AU PLUS OFFRANT!
COLUMBUS, Ohio - Mille 

neuf cent soixante-huit sera 
peut-être l'année où la Ligue 
Internationale de Baseball ne 
sera vraiment plus interna­
tionale. La franchise des 
Maple Leafs de Toronto - la 
seule ville du circuit en dehors 
des Etats-Unis - a été offer­
te aux enchères hier Le mi­
nimum exigé: 60 mille dol­
lars.

La franchise, vieille de 84 
ans. n’a pu trouver d'acheteur 
à Toronto, où les Leafs ont

perdu environ un demi-mil­
lion de dollars en quatre ans.

Bob Hunter, président des 
Leafs, a donné hier à Geor­
ge Sisler. président de la li­
gue. la permission de vendre 
la franchise au plus haut sou­
missionnaire.

Aux dernières nouvelles, 
les villes de Louisville. Ken­
tucky. Evansville et Indiana, 
s'étaient montrées intéres­
sées à faire l’acquisition de la 
franchise de Toronto.

EMILE BOUCHARD 
BLESSÉ DANS UN 

ACCIDENT D'AUTOS
OTTAWA - Un homme a 

perdu la vie et deux autres 
ont été blessés quand deux 
autos sont- entrées en colli­
sion, hier, non loin de l'accès 
est au Quennsway, l'autoroute 
de la capitale fédérale.

La police n’avait pas encore 
révélé l'identité de la victime.

L un des blessés est Emile 
Butch Bouchard, ancien capi­
taine des Canadiens de Mont­
réal de la Ligue Nationale de 
hockey. Il voyageait seul dans 
son auto, a déclaré la police.

Bouchard n'aurait subi que 
des blessures mineures. Il a 
néanmoins été transporté à 
l'hôpital pour subir des ray- 
ons-X.

La police a démenti des pre­

mières rumeurs voulant que le 
lutteur professionnel montréa­
lais. Yvon Robert, soit impli­
qué dans l’accident.

Bouchard et Robert devaient 
prendre la parole hier soir à un 
banquet au Club Chaudière, à 
Hull. Robert y était présent 
comme prévu

Bouchard et l'autre blessé, 
le Dr Ali Asgar, de Mont­
réal, ont été admis à l’hôpi­
tal St-Louis-de-Montfort, à 
Ottawa.

Un porte-parole de l’hôpi­
tal a qualifié de mineures les 
blessures de Bouchard, tandis 
que le Dr Asgar souffrait d’une 
commotion cérébrale et de cou­
pures.

FRAZIER 
PAR T.K.O
Philadelphie Joe Frazier, 

invaincu jusqu'ici chez les 
professionnels, n’a fait qu’une 
bouchée hier de son adversai­
re Tony Doyle en le battant par 
T.K.O. à 1:04 de la deuxième 
ronde, décrochant ainsi sa 18e 
ème victoire chez les poids- 
lourds.

CLEVELAND 7
F*remiw«» période

1 Cleveland Cecil Hoekstra Denis Barber 
1:38
2 Cleveland. Jim Patimon Schultz. Ferguson 
11 58
3 Québec, Claude (^forge Bail Lacoste 
16 3

Punitions Watson 8 37 Bail 16 49 
Deuxieme période

4 Cleveland, Ferguson (Schultz 47
5 Québec. Drolet i Lacoste. Maesweyn i 4 05
6 Cleveland. Schultz <Patterson Ferguson
18 18
7 Quebec. Nolet (McKiUop, Johnson) 19:10

Le poids-lourd de Philadel­
phie a mis fin à la rencontre 
au moyen d’un barrage de 
droites et de gauches au visa­
ge Frazier avait auparavant 
envoyé Doyle au tapis aux pre­
mières secondes de la deuxiè­
me reprise. Le combat était 
prévu à dix rondes.

QUÉBEC 4
Punitions Wright 18. Barber 14:17, Sar- 

razm 16 16 !.aeoste 18 49 Dennis 18 56 
Troisième période

8 Cleveland Schultz Patterson Piger 0 52
9 Quebec La forge Lacroix Nolet 6 31
10 Cleveland, Hoekstra H Glover, Piper 18 35
11 Heveland Schultz Ferguson. Patterson 
18:35

Punitions GendronQu8 2S MarSwevnQu 
10 12. H Glover Cl 11 20. Piper CI 12 36
lancers
Cleveland 9 12 13-33 
Québec 11 13 9-34
Assistance 2.800

les MOTS-CROISÉS du Devoir
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 1 1 12’□□□□□□□□□□BD*□□□□□□□■□□□□

“□□□□□■□□□□□B
«□bbddrdbdddd
'□□□□BDDDDBBD
’□□□□□□□BDDBD 
^□□□□BBDDDDDD 
• BDLIBDDBRBBDD 
'«□□□□□□□□□□

Horizontalement

1- Rivière du Québec
2- Elle a ses obligations au 

Canada - Faire disparaî­
tre

3- Il transporte des mar­
chandises

4- Excitation - Oiseau chan­
teur

5- Qui n'a pas besoin d'ètre 
démontrée

6- Dans - Pays d’Onent
7- Il sérait selon la Bible le 

père de la race noire - 
Vieille

8- Utilisée en teinture - Qui 
est généralement mal ac­
cueillie

9- Eloignée - Préposition
10- Il réunit deux roues - Et­

na en tous sens
11- Appris - Ville biblique 

Pronom
12- Qui n'aiment pas les 

étrangers

Verticalement

1- Il met fin aux pannes
2- Père familier et inversé - 

Peuple de Madagascar
3- Indispensable au lance­

ment d'une fusée - Amè­
nent une séparation défini­
tive

4- De façon grave
5- Il dévora ses enfants • 

Marque le singulier
6- Cardinaux Exclamation 

de douleur - Lettre grec­
que

7- Mise au courant
8- Venue au monde à l'en­

vers-Agent de liaison
9- Spécialité du Québec

10- Pour le cavalier - Sans 
aspérité

11- Saison
12- Epoque - D’une innocence 

franche

SOLUTION D'HIER

Horizontalement

1- COUIONGE - JET
2- RE NA ION - OU
3- EDICTER-EV
4- DIETE DAMIER
5- UPSAL - IMPAIR
6- LE-T - SEBILE
7- I BIENNALE
8- TALON-GESTE
9- EPANOUIES R 

10- RI -NN - S - MUR 
U-BESACE O-RA 
12 USE-ESCARGOT

Verticalement

1- CREDULITE - BU
2- OEDIPE - APRES
3- UNIES-BLAISE
4- LACTATION A
5- O TEL ENONCE
6- NIE - SN UNES
7- GORDIEN-l -C
8- EN AMBAGES - A
9- EMPILES OR

10- JOVIALES-M-G
11- EU-EIE -TRURO
12- T - RR E RAT

VI
I t
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l'information sportive... l'information sportive... ('information sportive...

Pont la ligu> Américain» de baseball

Dick Williams, désigné le gérant de l’année
NEW YORK - Dick Williams, qui a conduit les Red Sox 

de Boston de la neuvième à la première position, a été nom­
mé hier gérant de l'année dans la Ligue américaine de ba­
seball.

Williams, qui a appris son métier de gérant avec le To­
ronto, de la Ligue internationale, où il a séjourné durant 
deux saisons, a été le choix de 324 des 397 journalistes et 
commentateurs sportatifs participant au scrutin annuel de la 
Presse Associée.

ST-LOUIS — Bob Gibson, le lanceur-terreur des Cardinaux 
de St-Louis qui a terrassé par trois fois les Red Sox de 
Boston en série mondiale, examine ici 'Testomac" de sa 
nouvelle Corvette qui lui fut offerte après qu'il eut été dési­
gné le joueur par excellence de cette série. (Téléphoto AP)

COURNOYER PEUT-IL 
DEMEURER AU 1er 

RANG DES COMPTEURS?
Depuis les deux dernières 

saisons, certains amateurs de 
hockey voyaient d'un oeil cri­
tique le fait qu’Yvan Cour- 
noyer, des Canadiens, soit re­
légué au rang de spécialiste 
du jeu de puissance la plus 
grande partie du temps. Ce­
pendant. cette saison, le petit 
ailier droit au lancer de gau­
che occupe une place réguliè­
re sur une ligne avec Jean 
Béliveau au centre.

Les gens qui souhaitent un 
poste régulier pour Cournoyer 
ont un argument de poids en 
leur faveur avec la publica­
tion aujourd'hui par la Ligue

IRE*
Arrosé de 
bon vin 

v repas devient 
festin
POTS BEAUJOLAIS
(1833) 2/j bouteille $2.30

VIN FOU Blanc brut
(1964) la bouteille $4.70

ARBOIS Rosé < 4
(1967) la bouteille $2.7Î

PRODUIT DE FRANCE
; Office Général des 

Grandes Marques, limitée

Eddie Stanky. des White Sox de Chicago, a pris le deu­
xième rang, avec 35 votes, suivi de Bill Rigney. des Angels 
de la Californie, avec 5. Mayo Smith, gérant des Tigers de 
Détroit, a reçu neuf votes et Cal Ermer. des Twins de Min­
nesota, huit.

Williams, natif de Saint Louis, a remplacé Billy Her­
man qui n’avait pu faire mieux que de conduire Boston à la 
neuvième position, pour une deuxième saison d'affilée Le 
nouvel élu, âgé de 38 ans, a réussi l'exploit de participer à 
la Série Mondiale lorsque ses protégés ont triomphe des 
Twins à deux reprises lors des deux derniers matches de la 
saison régulière

Les responsables
Le puissant frappeur Cari Yastrzremski et Tas lanceur 

Jim Lonborg ont porté le plus gros du fardeau, la saison du­
rant, tandis que Williams savait tirer profit des jeunes 
joueurs qu'il avait aidé à développer durant son séjour à To­
ronto.

Ceux-ci sont le premier but George Scott, qui a termi­
né la saison régulière avec une moyenne au bâton supérieu­
re à 300; le voltigeur Reggie Smith, frappeur ambidextre, 
le deuxième but Mike Andrews, excellente mitaine; le troi­
sième but Joe Foy. qui a très bien fait durant la Série Mon­
diale et les receveurs Russ Gibson et Mike Ryan, qui ont 
bien secondé le vétéran Elston Howard

Les Red Sox occupaient le cinquième rang, à la mi-juil- 
let, mais détenaient la première position, le 26 août, grâce 
à une fiche impressionnante de 31 victoires en 48 parties

Durant le dernier mois de la saison régulière, les Red 
Sox ont dû livrer une bataille de tous les instants contre les 
Twins, les Tigers et les White Sox

Contraste
Avec Williams, qui a joué à toutes les positions sauf 

celles de lanceur et de receveur pour six équipes des ma­
jeures, à partir de 1951, les champions de la Ligue améri­
caine ont terminé la saison régulière avec une fiche de 92- 
70, soit 20 victoires de plus qu’en 1966, alors qu'ils avaient 
terminé à seulement 1-2 partie des Yankees de New York, 
installés dans la cave du classement.

nationale de hockey de la pre­
mière série de statistiques.

En effet, en ce qui concer­
ne le pointage individuel, Cour­
noyer vient en tête de liste 
dans les divisions Est et Ouest, 
avec sept points en trois par­
ties. Il a compté trois buts 
et fourni quatre assistances 
jusqu'à maintenant.

Il dépasse d'un point le cham­
pion Bobby Hull, des Black 
Hawks de Chicago. Hull, re­
connu comme le plus grand 
ailier gauche de tous les 
temps a à son crédit trois 
buts et trois assistances

Sept joueurs sont en liste 
pour la troisième place, y com­
pris quatre membres des 
Seals de la Californie; ce sont 
le joueur de défense Kent Dou­
glas et les joueurs d'avant 
Billy Harris. Gerry Ehman 
et Bill Hicke.

Jean Béliveau
Parmi ceux qui comptent 

cinq points à leur crédit, il 
y a Jean Béliveau, qui a comp­
té le 400e but de sa carrière 
au cours de la partie d’ouver­
ture. contre Pittsburgh, ainsi 
que les joueurs du Boston, 
John McKenzie et Fred Stan­
field.

L’ancien joueur des Hawks, 
Phil Esposito, cédé aux Bruins 
de Boston au cours de l'été, 
est devenu le premier joueur 
à compter trois buts ou plus 
dans une partie, cette saison, 
lorsqu'il a compté quatre 
points contre Montréal, à Bos­
ton, dimanche. Stanfield, qui a 
quitté Chicago pour Boston avec 
Esposito, mène pour les assis­
tances avec cinq

Hodge brille
Le petit Charlie Hodge, que 

les Canadiens ont cédé aux 
Seals en juin dernier, a été le 
premier gardien de but dans 
Tune ou l’autre de ces divi­
sions à enregistrer un blan­
chissage et mène avec une 
moyenne de .50.

LIGUE NATIONALE 
Division de l’Est

Montréal 
Toronto 
Boston 
Détroit 
New York 110 
Chicago 0 3 0

pp
10

t P n 
2 1 0 
2 0 0 10 
1 0 1 10 
1119

PC pts

9 4 
4 4 
6 3 

12 3 
6 2 

16 0

Division de l’Ouest
SP" PP pc PU

Californie 2 0 0 11 1 4
Los Angel. 2 0 0 9 5 4 
St-Louis 111 7 7 3 
Pittsburgh 1 2 0 6 7 2 
Minnesota '0 2 1 5 13 1 
Philadelp. 0 2 0 3 9 0

r
Compteurs 
de ta LHN

Section Ouest 
8 
2 
2 
2 
2

Section Est

Cournoyer
B.Hull
Béliveau
McKenzie
Stanfield
Esposito
Williams
Râtelle
Conacher
Mahovlich
Bucyk
Nesterenko
Ullman
Prentice
Carieton
H owe
Goyette
Young
Nevin
Marshall
Keon
Wharram
G.Tremblay
Neiison
Fleming
Ellis
Oliver

Can.
Chic.
Can. 
Boston 
Boston 
Boston 
Boston 
N.Y.
Tor.
Tor. 
Boston 1 
Chic. 0

A Pts. 
4 7

Dét.
Dét.
Tor.
Oét.
N.Y.
Dét.
N.Y.
N.Y.
Tor.
Chic.
Can.
N.Y.
N.Y.
Tor.
Tor.

L.A.
Pit
Cal.

Douglas 
B. Harris 
Ehman 
Hicke 
Keenan 
Irvine 
KHrea 
Bathgate 
Cahan 
L. Macdonald L.A. 
B. Smith L.A. 
Labossière 
Sutherland 
Stratton 
Balon 
R. Harris 
Hughes 
Wall
Mcdonald 
Roberts 
Shock 
Rochefort 
Melnyk 
McMahon 
Connelly 
Boudrias 
Ubriaco 
Price
Charte bois 
Szura 
Hoekstra

Cal.
Cal.
Cal.
Cal. 
St-Louis 3 
L.A. 2

A Pts 
3 5

LA.
PH.
Pit 
Min.
Cal.
L.A.
LA.
Pit 
SMouis 1 
St-Louis 0 
PH. 0
St-Louis 0 
Min. 0
Min.
Min.
Pit
Pit
Min.
Cal
PH.

Rendement des gardiens 
dans la ligue Nationale

Equi. P.j. Mi P.c. Blanc. Moy.
Charlie Hodge Cal 2 120 1 1 0.50
Johnny Bower Tor. 2 120 4 0 2 00
Hank Bassen Pit. 3 180 7 0 2 33
Seth Martin St.L 3 180 7 0 2 33
W. Rutledge L.A 2 120 5 0 2.50
R. Vachon MTL 3 180 9 0 3.00
Ed Giacomin N.Y 2 120 6 0 3 00
G. Cheevers Bos, 2 120 6 0 3.00
G. Gardner DET 3 127 6 0 2.8T
R Crozier DET. 2 53 6 0 6.79
Wings Totals — 3 180 12 0 4.00
G. Bauman MINN 2 108 6 0 3 33
C. Mania go MINN 2 72 7 0 5 83
Min. Totals — 3 180 13 0 4 33
Doug Favell 
Filet Désert f.

PHIL 1 60 3 0
1

3.00

B Parent PHIL 1 60 5 0 5.00
PHIL Totals — 2 120 9 0 4.50
Dave Dryden 
Filet Désert

CHI 3 180 15 0
1

5.00

Chi. Totals ““ 3 180 16 0 5.33

HOCKEY
Anjoard’hui 

Ugar National*
Montréal à New York 

Détroit à Toronto 
Boston à Chicago 

Philadelphie à St-Louis 
Minnesota à Pittsburgh 
Los Angeles à Californie

ligue Américaine 
Rochester à Hefshey

(Tanements

LIGUE AMERICAINE 
Division de lTE»t

G P N PP PC Pu
Springfield 2 1 0 15 8 4
Hemhey 1 0 0 8 1 2
Providence 1 2 0 11 17 2
Baltimore 0 2 0 1 7 0

Division de r Ouest

Rochester
Cleveland
Buffalo
Québec

10 14
3 »

LIGUE PROVINCIALE SENIOR

Eqetpes
Dnimmondville
S'ictonavüle
Hull
Sherbrooke 
St-Hyacinthe 
Granby

PJ G 
3
3
4 
4 
4 
2

Pp Pr
15 13
10 7
18 13
16 18
U 21 
6 11

Pour sa part. Stanky a conduit des White Sox à une qua­
trième place, à deux parties derrière Détroit et Minnesota, 
tandis que les Angels de Rigney ont fourni un effort suprê­
me dans les dernières semaines de la saison pour terminer 
au cinquième, à seulement 7 1-2 parties des meneurs

Dans l’autre ligue, le gérant Red Schoendienst. des Car­
dinals de Saint Louis, champions du monde à Tissue de leur 
victoire dans la Série Mondiale, a été désigné gérant de 
Tannée, dans la Nationale, la semaine dernière

BOSTON - Dick Williams, des Red Sox de Boston a été 
choisi le gérant de Tannée dans la ligue américaine de base­
ball, hier, par les rédacteurs sportifs des États-Unis. Wil­
liams a conduit les Red Sox de la neuvième place, l'an der­
nier, à la série mondiale cette année. (Téléphoto AP)

Les Kings causent 
la surprise de la 

première semaine
Les Kings de Los Angeles, 

qu'on avait à peu près ignorés 
comme valeur à la suite du 
grand repêchage de juin der­
nier doivent “rire dans leur 
barbe” par le temps qui court 
puisqu'ils partagent les hon­
neurs de la 1ère place dans la 
division Ouest de la ligue Na­
tionale de Hockey avec les 
Seals de la Californie.

On avait dit que le choix des 
Kings au repêchage avait été 
médiocre mais les propriétai­
res de l'équipe ne s'en firent 
pas pour autant. Il est vrai que 
le Los Angeles n'a joué que 
deux joutes mais il les a ga­
gnées toutes deux. Les Seals 
ont fait de même et leur gar­
dien. Charlie Hodge. est deve­
nu le premier gardien de la 
LNH à réussir un blanchissa­
ge cette saison.

Dans la division Est. les 
Leafs de Toronto ont tout bon­
nement continué leur merveil­
leux travail de la fin de saison 
de Tan dernier quand ils ont

remporté deux victoires sur 
les Black Hawks de Chicago 
qu’ils avaient éliminés en se­
mi-finale des Séries pour la 
coupe Stanley Ces deux victoi­
res de la fin de semaine ont 
permis aux Leafs de s’instal­
ler en première place avec les 
Canadiens Les deux clubs ont 
chacun quatre points, mais les 
(Canadiens ont joué trois par­
ties, soit une de plus que To­
ronto.

feu vertJean-Paul Cofsky

Je connais des gardiens de but qui vont 
trouver l’hiver long et pénible dans la li­
gue Nationale de hockey cette année. Car 
une nouvelle menace pèse sur eux : la fou­
dre!

Et cette foudre s’appelle Yvan-le-ter- 
rible-Cournoyer. Je ne conseillerais pas 
aux gardiens de buts de prononcer ce nom 
sur un ton moqueur, “because” la “shot” 
qu’il décoche, comme dirait le p’tit gars 
du coin, c’est pas d'santé! et avec ça, tou­
jours sur la cible.

Le seul moyen d’éviter les trous de 
balle, ou plutôt les trous de rondelles 
dans la peau, pour eux. réside dans la fui­
te. Or un gardien de but qui fuit, c’est pas 
un atout; et comme les gardiens de but de 
la ligue Nationale sont reconnus pour leur 

, courage, faut s’attendre à en voir quel­
ques-uns récolter l’auréole du martyr en 
lui faisant face d’un bout à l’autre de l’ex­
tra long calendrier des joutes de cette an­
née

En plus d’un masque, les gardiens de 
but devraient s’assurer d'un contrat d’as- 
surance-santé sans pareil.

Yvan Cournoyer qui, ne jouant que lors 
des jeux de puissance du Canadien l’an der­
nier, a trouvé moyen de compter vingt- 
cinq buts, connaît un début de saison ful­
gurant.

Il est actuellement en tête du classe­
ment des compteurs avec une fiche de 3 
buts et 4 assistances pour un total de 7 
points. Cournoyer joue en compagnie du 
maître Jean Béliveau qui lui fournit des 
passes sur la palette de sa mitrailleuse, 
et de John Ferguson qui va canonner l’ad­
versaire dans les coins de la patinoire.

C’est sûrement la meilleure inspiration 
qu’a eue Toe Blake depuis longtemps. Si 
ce trio reste intact au cours de la saison, 
la vie des gardiens de buts aura été un 
long calvaire en 67-68. Pitié pour ces hom­
mes seuls!

On a dit à l’arrivée de Bill Hicke avec 
le Canadien il y a quelques années que son 
style s'apparentait à celui du célèbre 
Rocket Richard ; c’était prématuré et sur­
tout quelque peu (beaucoup) osé avec Cour­
noyer, ce n’est pas encore tout à fait vrai 
mais c’est au moins une copie ressem­
blante.

3,000 jeunes 
protestent à 

Pte-aux-Trembles
Quelque 3,000 enfants de 

Pointe-aux-Trembles appuyés 
par leurs parents ont effectué 
une marche daas les rues de la 
ville en fin d'après-midi hier

Cette manifestation avait 
pour but de protester contre 
l'attitude de trois échevins de 
cette ville qui ont refusé de vo­
ter au service de la récréation, 
la location de Taréna Roussin. 
Ils ont aussi refusé d’apporter 
leur appui au projet de cons­
truction d’un aréna pour les 
jeunes.

Le défilé fut mis en branle 
à 6 heures p.m au parc St- 
Jean-Baptiste à l’intersection 
des rues Dorchester et St- 
Jean-Baptiste.

Cette démonstration de so­
lidarité chez les jeunes était 
dirigée par Tassociation du 
hockey mineur de Pointe-aux- 
Trembles.

Parker MacDonald 
avec Memphis

MEMPHIS. Tenn. - Les 
South Stars de Memphis, 
de la Ligue Centrale de ho­
ckey. ont acheté Parker Mac- 
Donald. vétéran de neuf an­
nées de la Ligue Nationale de 
hockey, et originaire de Syd­
ney, Nouvelle-Ecosse

MacDonald a évolué dans la 
LNH avec Toronto, New York 
et Détroit. Un centre, sa meil­
leure saison a été celle de 
1962-63, alors qu’il a compté 
33 buts et 28 assistances pour 
Détroit

Les South Stars ont aussi 
annoncé lundi qu'ils avaient, 
acquis German Gagnon, qui 
jouait Tan dernier pour Hous­
ton, et Lou Kazowski, qui 
jouait Tan dernier pour Tole­
do. Les deux joueurs ont été 
acquis par l’entremise des 
Canadiens de Montréal.

Ce soir à 20 heures
Film de présentation de la série

D’IBERVILLE
(Albert Miliaire)
Héros national, d Iberville fut à la fois marin, soldat, 
découvreur et fondateur.
La série d’Iberville (39 émissions en couleur) 
commencera ce soir à 20 heures. C'est une 
co-production Canada-France-Suisse-Belgique.

regardez bien 
regardez le

i i
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Brandt: Paris n'a pas une Washington se félicite

attitude négative devant la
candidature de ! Angleterre néo-zélandais au Vietnam

Léger optimisme au Caire sur 
un règlement de la crise du MO

PARIS (AFP) - Le gouver­
nement français n'a pas une 
attitude négative de principe 
sur l'adhésion de la Grande- 
Bretagne au Marché commun: 
tel est le sentiment recueilli 
par M. Willy Brandt au cours 
de ses entretiens, hier et lun­
di, avec M Maurice Couve de 
Murville. ministre français des 
affaires étrangères

Le ministre fédéral allemand 
a brièvement résumé ses en­
tretiens avec son homologue 
français au cours d une confé­
rence de presse, entretiens qui 
ont porté, a-t-il dit. sur les 
relations Kst-Ouest. l’Europe, 
l'adhésion de la Grande-Bre­
tagne au Marché commun. l'Eu­
ratom. l’OTAN et la situation 
dans le Proche-Onent.

1. L'Europe et l'adhésion 
de ta Grande-Bretagne au Mar­
ché commun: Les deux mi­
nistres ont exposé leurs points 
de vue. De ses conversations 
avec M. Couve de Murville. 
M. Brandt n’a pas gardé l'im­

pression que la France prend 
"par principe' une position 

négative au sujet de l'adhésion 
de la Grande-Bretagne aux 
communautés européennes, 
mais les Français souhaitent 
que cette question soit préa­
lablement débattue entre les 
Six

Il est possible, ajoute-t-on 
que M Brandt propose, au 
cours de la réunion de Luxem­
bourg. les 23 et 24 octobre, la 
convocation avant la fin de 
l'année de la conférence des 
chefs d'Etat et de gouverne­
ment qui avait été prévue lors 
de la conférence de Rome au 
printemps dernier

2. Relations Est-Ouest: les 
deux ministres ont discuté des 
différents aspects de ce pro­
blème y compris des ques­
tions pan-allemandes et de 
Berlin Ils ont abordé des dé­
tails pratiques tels que l'ins­
tallation d'une délégation com­
merciale allemande à Prague. 
Dans ce contexte, M Brandt a 
remercié son homologue fran­

çais de son discours à I ON U 
concernant l’Europe et la "’jus- 
te place" qu'il a accordée dans 
ce discours à la question alle­
mande

3. Non-dissémination des 
armes nucléaires: M Brandt 
a suggéré qui* la commission 
économique européenne fasse 
son rapport sur la comptabi­
lité des obligations des signa­
taires du traité de non-proli­
fération. notamment en ce qui 
concerne le contrôle, avec les 
dispositions du traité de l'Eu­
ratom.

4 OTAN: Français et Al­
lemands ont décidé de demeu­
rer en contact pour échanger 
leurs vues sur les rapports 
des sous-commissions issues 
de la proposition Harmel, con­
cernant les tâches futures de 
l'Alliance atlantique.

Enfin M Brandt a précisé 
que le problème de la ligne 
Oder-Neisse n'avait pas été 
abordé au cours de ses entre­
tiens à Paris.

Fin du procès des assassins des 
3 militants des droits civiques

MERIDIAN (Mississippi) 
(AFP) Le procès des 18 
personnes soupçonnés d'avoir 
assassiné en 1964 au Missis­
sippi trois jeunes militants 
des droits civiques, entamé 
il y a 9 jours à Meridian, 
touche à sa fin. La défense 
vient hier après-midi de con­
clure sa plaidoirie après avoir 
fait appeler 114 témoins L’af­
faire sera donc portée devant 
le jury, composé entièrement 
de Blancs, demain matin au 
plus tard

La défense avait demandé 
que le procès soit annulé pour 
vice de forme et que chaque 
accusé ait droit à un procès 
séparé Le juge a rejeté cet­
te motion déclarant qu'il était 
impossible de juger séparé­
ment des hommes accusés de 
conspiration Les 18 incul­
pés ne sont en effet accusés 
de meurtre mais d'avoir

“conspire pour priver les 
trois militants de leurs droits 
constitutionnels", La justice 
du Mississippi ayant refusé 
d’entamer toute action contre 
les 18 accusés, la justice fé­
dérale dut recourir à cette 
technicité pour pouvoir se sai­
sir de l'affaire.

Les accusés parmi lesquels 
figurent le shérif du comté 
où eut lieu le meurtre. Law­
rence Rainey, son adjoint, Ce­
cil Price, et le sorcier im­
périal des chevaliers blancs 
du Ku Klux Klan, Sam Bowers, 
sont soupçonnés d'avoir as­
sassiné. trois militants des 
droits civiques, deux Blancs, 
Michael Schwerner et Andrew 
Goodman, et un Noir. James 
Chaney, disparus le 21 juin 
1964 après avoir été arrêtés 
par Cecil Price pour excès 
de vitesse puis relâchés. 
Leurs corps criblés de bal­

les avaient été découverts 
dans une carrière de sable 
deux mois après leur mort 
après de longues recherches 
effectuées par les autorités 
fédérales et qui n’aboutirent 
qu après une dénonciation 
anonyme

VENTE

Armes nucléaires 
orbitales russes?

WASHINGTON Les milieux 
autorisés américains accueil­
lent avec le plus grand scep­
ticisme l’information diffusée 
par un grand journal new- 
yorkais au sujet d'une mise 
au point possible, en URSS, 
de plates-formes orbitales 
d'où seraient larguées des ar­
mes nucléaires

Ce serait là un procéd com­
plexe et onéreux de lancement 
de projectiles de destruction 
massive, ajoute-t-on de même 
source. Les Etats-Unis, pour 
leur part, respectent scrupu­
leusement le traité récemment 
signé de démilitarisation de 
l’espace, soulignent les milieux 
officiels américains, et il y a 
tout lieu de penser qu'il en 
est de même en Russie sovié­
tique.

La nouvelle ébruitée par le 
quotidien en question précisait 
qu'il était possible que Moscou 
ait commencé de mettre au 
point une technique, en quel­
que sorte cosmique, de lance­
ment de projectiles nucléaires 
à l'aide de neuf satellites lan­
cés au cours des 13 derniers 
mois, ces véhicules par sur­
croit auraient regagné la terre 
avant la fin de leur première 
orbite.

WASHINGTON (AFP) - La 
Maison-Blanche s'est décla­
rée très satisfaite, hier, de la 
décision de l'Australie et de 
la Nouvelle-Zélande d’accroi- 
tre leurs effectifs respectifs 
au Sud-Vietnam.

Le porte-parole du prési­
dent, M George Christian, a 
toutefois refusé de dire si 
les Etats-Unis s'attendent à 
ce que le mouvement soit sui­
vi par leurs autres alliés en­
gagés dans le conflit, et s'est 
borné à déclarer que toute 
décision dans ce domaine re­
lève uniquement des gouver­
nements intéressés.

Le porte-parole de la pré­
sidence n’a pas répondu direc­
tement non plus à la question 
de savoir si la décision de 
l'Australie et de la Nouvelle- 
Zélande était liée à la tournée 
asiatique effectuée au mois de 
juillet dernier par deux re­
présentants personnels du pré­
sident Johnson, le général Max­
well Taylor et M. Clark Clif­
ford. Il a affirmé que cette dé- 
cison faisait suite à une requê­
te du gouvernement sud-viet­
namien

Le gouvernement australien 
a annoncé lundi son intention 
d'envoyer 1.700 hommes en 
renfort au Vietnam, portant 
ainsi ses effectifs combattants 
à près de 8.000 hommes. La 
Nouvelle-Zélande a pour sa 
part annoncé l’expédition d’un 
nouveau contingent de 170 hom­
mes qui portera ses effectifs 
à 520 hommes environ.

Entre-temps, au Sud-Viet­
nam. cinq fermiers ont été 
tués et 12 blessés par des 
unités américaines d'infan­
terie opérant au nord-ouest 
de Saigon, indique-t-on de 
source vietnamienne.

Selon les rapports, le grou­
pe de fermiers a été pris dans 
les champs sous le feu d'ar­
mes automatiques américai­
nes près d'un village où de 
durs combats ont eu lieu ré­
cemment.

La nouvelle n'a pas été 
confirmée de source améri­
caine mais, selon les Viet­
namiens. les autorités amé­
ricaines auraient reconnu la 
méprise et accepté de dédom­
mager les familles des vic­
times

C’est la troisième mépri­
se en deux semaines dans cet­
te province.

NATIONS UNIES La ces­
sation des bombardements du 
Nord-Vietnam est la condition 
préalable absolue à la créa­
tion d'une atmosphère favo­
rable à la négociation d une 
solution de la guerre du Viet­
nam. a déclaré hier à un grou­
pe de journalistes qu'il avait 
invités à déjeuner, le prési­
dent de l'Assemblée générale. 
M Corneliu Manescu. minis­
tre des affaires étrangères 
de Roumanie.

Tant que la guerre sera pour­
suivie et tant que ces bombar­
dements iront en sintensifiant. 
la volonté de résistance et de 
lutte du peuple vietnamien ira 
en s’accroissant, a ajouté M 
Manescu. Quant à la solution 
du problème vietnamien pro­
prement dit, le président de 
l'Assemblée générale estime 
quelle réside, selon les ac­
cords de Genève de 1954, 
dans le libre choix par le 
peuple vietnamien de son ave­
nir et de son statut politique 
quels qu’ils soient "C'est 
précisément ce choix qui. sous 
divers prétextes, est empê­
ché à l'heure actuelle" a pré­
cisé M. Manescu.

M. Corneliu Manescu a in­
diqué par ailleurs qu'il pro­
cédait à de nombreuses con­
sultations et avait notamment 
longuement conféré avec le se­
crétaire général U Thant sur 
les possibilités de mettre au 
point une formule de solution 
équitable et mutuellement ac­
ceptable du conflit israélo-ara­
be. "problème numéro un des. 
Nations unies". La suspension 
actuelle des séances pléniè­
res de lAssemblée devrait 
être mise à profit pour la re­
cherche d une telle formule, 
quelle que soit sa forme.

LE CAIRE (AFP) - Dans 
les milieux officiels égyptiens 
on manifeste un optimisme 
mesuré quant aux possibilités 
d’une solution pacifique de la 
crise au Moyen-Orient: on es­
time en effet que la situation 
commence à évoluer favora­
blement aux Nations unies : 
d’une part, dit-on, les grandes 
puissances, y compris les 
Etats-Unis, prennent conscien­
ce de la menace que représen­
te la prolongation du statu quo. 
De Taure, nombre de pays 
admettent l’impossibilité de 
négociations directes entre Is­
raéliens et Arabes.

A ce propos, on souligne 
avec satisfaction le change­
ment d'attitude de la Grande- 
Bretagne et Ton pense au Cai­
re que les relations diploma­
tiques entre les deux pays 
vont être rapidement établies.

Il semble que TEgypte soit 
décidée à profiter de la situa­
tion présente pour entrer dans 
le vif du sujet, c’est-à-dire 
aborder le fond du problème 
et notamment la question des 
réfugiés. En effet, pour les 
responsables égyptiens - et 
c'est sans doute le fait nou­
veau de ces derniers jours 
le retour au statu quo d’avant 
le 5 juin n’est plus suffisant.

Renoncer à Tétat de guer­

re. déclarent certains respon­
sables, ne signifie rien si 
les causes d’un conflit éven­
tuel ne sont pas éliminées... 
Aujourd’hui, Israël occupe 
une partie des pays arabes 
et notamment les crêtes sy­
riennes, et l'action des com­
mandos palestiniens, loin d'a­
voir cessé, a pris de l’am­
pleur. uniquement parce que 
loin de régler le problème 
palestinien et celui des ré­
fugiés, la “guerre des Six 
jours" a compliqué le pro­
blème et multiplié le nom­
bre des réfugiés.
“... De même, ajoute-t-on, 

accepter purement et simple­
ment une déclaration de non- 
belligérance revient à nous 
forcer à accepter le passage 
des bateaux israéliens dans le 
canal de Suez sans que soient 
réglés les problèmes de fond".

Ouverture partielle 
du canal?

LONDRES (AFP) - La Gran 
de-Bretagne souhaiterait que 
le canal de Suez soit partielle­
ment déblayé afin de permet­
tre aux quatre navires bri­
tanniques, bloqués dans le Lac 
Amer depuis le 5 juin, d’en 
sortir par Suez, déclare-t-on 
à Whitehall. On ne confirme 
ni ne dément toutefois l'infor­

mation selon laquelle une pro­
position officielle à ce sujet 
aurait été faite par Sir Ha­
rold Beeley, l’émissaire du 
Foreign Office, au cours des 
entretiens qu'il a eus au Cai­
re

La réouverture rapide et 
complète de cette voie d'eau 
internationale reste d'ailleurs 
Tun des objectifs de la Grande- 
Bretagne. souligne-t-on à 
Whitehall. Toute formule, mê­
me limitée, qui aboutirait à ce 
résultat, serait favorablement 
accueillie. On estime toutefois 
que le projet comportant le 
déblocage du canal en échange 
du retrait des troupes israé­
liennes à une certaine distan­
ce de sa rive orientale man­
que de réalisme - puisqu'il 
est jugé inacceptable tant par 
ies Israéliens que par les 
Arabes. Aussi, pense-t-on que 
le problème de la réouvertu­
re du canal devrait faire par­
tie d'un règlement d’ensemble 
du conflit israélo-arabe, au 
sein de TONU et avec l’aide 
d'un représentant spécial du 
secrétaire général de cette or­
ganisation. C'est une telle "so­
lution équilibrée" que préco­
nise la Grande-Bretagne, dont 
la diplomatie s’emploie pour 
qu elle soit discutée et éven­
tuellement approuvée par le 
conseil de sécurité.

TROIS JOURS D'ÉCONOMIES FORMIDABLES!

Une vente du tonnerre ... une vente extraor­
dinaire ... une vente qui ne se produit que deux 
fois l'an. Des aubaines à profusion dans tous 
les rayons du magasin ! 3 jours d'économies, 
3 jours de désirs réalisés grâce aux bas prix 
de cette "Vente Semi-Annuelle" DUPUIS. Des 
milliers de personnes attendent avec impatience 
cette grande vente... faites comme eux, pro­
fitez-en au maximum !

Oui, des centaines et des centaines de spéciaux... 
particulièrement préparés pour vous ... vous at­
tendent 6 tous les rayons du magasin. Hâtez- 
vous, venez tôt et dites-le à vos amis ! Dupuis 
a prix rendez-vous avec tous ... n'oubliez pas ! 
Stationnement facile. Ouvert jeudi et vendredi 
jusqu'à 9 h. • Consultez les annonces Dupuis 
et venez ou composez : 842-6711.

Assaut conjugué russo- 
américain contre Vénus

PARIS - La planète Vénus 
livrera-t-elle enfin son secret 
au double assaut des sondes 
spatiales soviétique et amé­
ricaine qui l’atteindront res­
pectivement aujourd'hui et de­
main? L’événement, a dit 
Sir Bernard Lovell, directeur 
de l’observatoire de Jodrell 
Bank, "est d’un intérêt capi­
tal pour la science mondiale". 
En effet, si Vénus est la plus 
proche des planètes, elle est 
aussi Tune des plus mal con­
nues.

La sonde soviétique “Venus- 
4” d'un poids de 1,106 kg, a 
été lancée le 12 juin 1967. El­
le a pour mission de réunir 
des données “sur les proprié­
tés physiques” de la planète, 
a dit le président de l’acadé­
mie des sciences de l'URSS, 
dans un télégramme à Sir 
Bernard, le priant de se met­
tre à l’écoute de la sonde so­
viétique. On ignore encore si 
les Soviétiques tenteront un 
atterrissage en douceur.

La sonde américaine, “Ma- 
riner-V”, lancée deux jours 
plus tard, pèse 245 kg. Elle 
doit passer à 4,000 km de la 
planète et réunir diverses don­
nées, notamment sur la com­
position de l’atmosphère vé- 
nusienne.

865 ««t. ru» Ste-CotKerin» Montreal
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En décembre 1962, “Ma­
riner 2” passant à 32,000 km 
de Vénus, avait évalué la tem­
pérature à la surface de la 
planète à 400 degrés centi­
grades, ce qui avait été con­
testé par certains savants. 
"Mariner V” doit, notamment, 
fournir des précisions sur ce 
point et sur la nature de l'é­
trange atmosphère de notre 
voisine.

Trois sites possibles 
d'atterrissage sur la lune

WASHINGTON - U NASA 
projette de limiter - au début 
de Tan prochain - à trois ou 
quatre seulement le nombre 
de sites possibles' d'alunis­
sage de ses pilotes spatiaux.

C’est grâce au succès to­
tal du programme “Orbiter” 
que l'agence spatiale se pré­
pare à réduire de moitié, ou 
moins, le nombre des régions 
de la lune où, dans deux ou 
trois ans, pourraient se po­
ser les astronautes “Apollo”. 
Celles-ci sont actuellement 
au nombre de huit, a précisé 
le général Samuel Phillips, 
directeur du programme 
“Apollo” au cours d’une con­
férence de presse à la NASA. 
Le général Phillips qui a rap­
pelé que tous les sites de dé­
barquement possible des fu­
turs conquérants américains 
de la lune se trouvent dans 
la région équatoriale de la 
face visible de la lune, en­
trevoit d'ores et déjà trois 
régions possibles:

La Mer de tranquillité, à 
Test,

la Mer centrale,
La Mer des tempêtes, à 

Touest.
Chacun de ces sites sera 

vraisemblablement retenu 
dans les plans des pilotes 
“Apollo”, a poursuivi le géné­
ra) Phillips.
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Le releveur de compteurs
Silhouette familière, le releveur de compteurs est 
appelé à vous visiter périodiquement. Affable et 
empressé, il se fera toujours un plaisir de vous dire 
où vous pouvez obtenir un renseignement sur le 
service aux abonnés.

a Hydro-Québec
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